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Introduction 





Lorsque les 4llemands envahirent 
la France, ils y trouvérent des richesses consi» 
dérables, ils se sont tout de suite inyéniés A 


s'enparer et á asservir la productivité nationa= 


e 12. 


Le noyen da la réquisition pure 
sinple ¿tant insuffisante pour parvenir a 
leuvs fins, ils enployérent des procédés dó- 
tournés, usant sinultanénent de la ruse et da 
a violence, en s'efforeant de nmasquer leurs 
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Ss Pour ce faire, ils abusiérent frauduleu- 
Señent das conventions d'arnistice. Celles=cií 

E ne contensient aucune clause ¿conomiqgue et ne 
cciiportalent pas de disposition secreóte; elles 
ne Se composalent que de textes qui furont pu- 
bliós., Capendant, las 4llerands utilisdórent 


Véux clauses pour favoriser leurs entreprises; 


T, hi gl 'd . ss de E. - . , > ¿se * y . uN * p- Y 
as E. (volr conventions d'iArnistice - AS ECO. .N% 1 
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L'erticle 18 ¿était ainsi concu : 


retien des trou- 
pas d*occupation allenandes sur le tera 
"ritoire francais seront há la charse du 
“Gouvernenent francais," 
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Cetta clause n'était pas contrai- 


re enaix prescrivtions de la convention de La HAYE 


normes, dóípassant dans de fortes proportions 


cellas qui étaient nécessaires aux bescins de 
1'arrmóe charzóe de l!'occupation du territo oire, 


ce quí leur parnettait de disposer, sans avoir 


,  b An : : q. . La E ar » . + a - 
ent en instruient de pillasrse, (Ce point sera 


, de e » ' .. + ) s + 3 " .. - A d , a a y pu, 7 - r ea 
dAOvVeoLoppe et 238 prauves seront apportéss dans 


20) LI*tarticle 17 des conventions 


l*armistice était ainsi concu : 
“Le Couvernenent francais s!en- 
"gage á empicrier tot transfert de va. 
"LUIS A caractére Brsanoniqaue ou de 
"stocks On torritoira A occuper p-r 
“les troupas allenandes dans le terri- 
“toire non occupíá ou A l'étrenser. 1] 
"ne pouria ¿tre dissosé de ces valeur 
“eh stocks se trouvant en territoire 
“ocenpe quien accord avec le souverne- 
de len da Reich, ¿tant entendu que le 
“Gouvernensnt allemand tiendra conpte 
"a ce quí est nócessaire á la via des 
“populations des terrivoiras non occu- 
linda 1 
h 1 di 
+Ppparernment, le but de cette clau- 
, p 
se 2talt d'enpicher l'envoi en Aanglaterre ou 


mans les colonies, de choses de toute nature, 
susceptiioles dlátra utilisóes contre 1*4A1llarna- 
y AS 10 Ccupant devait en tirer profit pour 


sl A? -- . ] o y » yo. sv -) Ñ 
S'2v4tP1bUer la comandenent de la production 


» ] o! K ! í + y . E 3 = e 
et e la répartition des natieres prenmiétres dan 


toute la Fr- mece puisque la zone non occupée ne 
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pouvait vivra sans 12s produits de la zone oc- 


celle-ci availt 


cupege et que, reclproquelicnt, a 


besoin de ceux de la zone 1dite libre, 


Ces faits sont prouvés notamenk 
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Dans un premier docunent 1741 PS/l 
rapport secret adressé le 5 juillet 1940 au 
Prísident du Con3ai1 Généralfaldnarschall G02 ERINC 
Me charrá de l'exécr.tion dia Pian de quatre ans, 
le Dro GRAMSCH expose comen, en se basant par 
vne intervpriítasion extensive des conventions a' 


arnmistica 1*1.lensgre pourrait tirer le maxi- 


Voici des extraits de ce JIocunment 


; : A E As ye _ 
tNbiet « Axcention de a convean- 


o a a o ¿> mo. ar A e a — _— 7 
> . 








1 zh : E 8 Ls ó 
"TIT. Contox ent anu desir exprime a 
1 a... = % po a r 
sovrs da la seence du 4.7.40 ¿e val; 
ti és e y -. » > e p - Ar 3 PS, ) mn ) 
rasuner a nouwvea!'l br Level ¡ent MoOorl 


a taxposé sur la position juridique: 


ta/ Lea traité d'aArmistice n'taccorda 
pas á l!allenmagne de droits éco- 
tnomiques dans la partis 10n occupee 
"da Ja France n'est pas possl- 
ble pa rg, de fabri quer de 
ttels droits par lea moyen d'une ex- 
"tention de 1*interprétationa 
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tDtarticle 3 accorde a 1'AJlerm 

tine "tous Jes droits de la puissance 
"toccupante" 1'A4llenmazne peut faire 

"aécouler Jes attributions nécessal 

"pour prendre ¿sgalement dans le do- 

e 


ñ 
hh 
FS 
£D 
64 


”n, a 1 Y Ñ r » a E : es a E” la — 
maine ¿cononique, dans les parties 

nm y" , 4 oO / p f ¡NA a , A y 
ocuupeces dea la France, toutes les ne» 


"suras qu'ella jua erait indiguées, con 
da tanu des nécessitós urócóss par la 
poursuita de la R6rKS contre l'Angle 
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2. Les droits fondés sur 1'arti- 
"cla 3 dépassent par consíquent les 
"droits de la Puissance occupante, au 
"sans ou 2 AN la Convention de La 
"Haye sur la conduite de la «guerre, 


"terre 


"L'tarticle 17 accorde a 1'4llana- 

"one le droit de pr server las valeurs 
"at rísarves Seonoriq as en territoi- 
"re ocuupé at les disvositions só Gou- 
"varneanesnt fiancais sont sounmises A 
"l*apoprobation de 1*4llenarne, abolá 
"gue la France en a expriné le voeu, 
“1* 4lleragne a consenti á tenir conp- 
"te Salenent las “esoins vitaux de 
"la populationdu tezritoira non occu- 
pe, chsque fois ne statuera sur 

“las demandes formulces par le Gouver 

“nenent francais en vue de dispos.ar 
pe “des valaurs 2t roserves qui sa trou- 
vent an territoire occupó, 


6060.000000000u£n.0tU0.R0S90 


"A 2'avenir, les nofociations sur 
28 questions d*ordra ¿cononigue inhé. 
"rantes mu Traitéó d:,rmistice ne seront 
“plus conduitieas par la Comission d! ar 
'nistica dirizte par le Général d'In- 
“fanterie SIULPN.GEL mais seront nendas 
"par une dólózstion ¿cononique spéciale 
“don la dirsaction a été confiéóa par 
“la Gensaralfaldnmarschall, en accord 
e 


tavac la Ministere des Affaires ¿Ítran- 
0 


A FT 


"ieres á 1*4ibassaleur HEMIEN , Outre 


“L*aexccution des conventions ¿cononi- 
NES “ques du traité d'/rmistice, la délé- 


"scarion ¿conoiiique aura ¿ralerent a 
"nener avec l2 Gouvernenent fr ancais 
"des pour parl-rs libras sur des aifai- 
“ras d*ordre ¿conoriquea. 


'¿n cala, son but devra 8tre de 
"placer aussi, dans la nesura du pos- 
"siblea, les for cas ¿cononiques du ter- 
"“ritoire non occup¿ au service de 1l!'óco- 
"norie 22 guerre allenand, 


¿2finition proposía par le Di» 
"recteur ninistériel MOXITZ, lors de 
conversation du 4.7.1940, pour la 
"notion "Valeurs ¿cononiques" fizurant 
“a l'article 17, est jointa a l'amexe, 
"Coma convenu, je vous prie d'exanminer 
"le texta proposé, et de nous faire 
"connaitre avant le 6 juillet 1940 - 
"12 haures, vos dísirs conc=rnant une 
"nodification ou un conplénent ¿ven- 
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PRA al y aArsae 
ttuels. “e vous denande d'adresser 


cas propositions sirultanénent et 
tdirectement aux autres dópartenents 
"tintéíreasses. 

"Ja vous demande de bien vouloir 
me faire comaítre dans le néne dé- 
"ai les exigences qui doivant étre 
"formil ¿es vis-á-vis du Gouvernenernt 
"francais, en vertu de l'article 27, 
ten vue de la press pd les róíser- 
yes ¿cononiques en territoire occupó». 


"Concernant ces proposts ¡ions, ¿e 
"vous prie 1 exaniner a chacue fols 
"s!il est conforne au cut dexiger Tu 
Gouvarnenesnt LS, 
inórociations d'srmistice, des nesures 
tlóxzales et de cnractera adninistratif 

3 


¿te ceccasion, ¿e vous 
mande de prendre en considoration 
"fait quiil n'existe actual lement pas 
encore d: administration francalse or- 
¡données dans les parties occupdes de 
"la France, 


.. 
4 
dal Lali) ul ] vic 
lnaruettraient de nieux arriver a 
; AA 


'Signé : Dr. GRAMSCH 
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"CUartific » (RUGER" 


A YE A E ” > " 
"tr 4Annexe 2 la lettre du 5,7.1940- 


e e 0 PP 0 a 








r ES ! , a , > do 
"itaxpression "Valeurs econordl- 
tgues* re jyresente une notion collec- 


Y! 


ttive enbrassant tout cea qui a de Ll 
"inportance pour la vie ¿conomique du 
tnarticuliar ou de la communauté. Une 
"énunération, qui en ¿puisarait la lis» 
"ce, astT T11 térielilens ant 1m; JOS' sible, 


"Ah 1'intention du Gouvernenent 
"francais, afin de rendre plus clair 
"la contenu des stinulations, et lul 
tan faciliter le maniesnent, nous don- 
mons ci-1lessous une ¿énunmiration ad! 

| la "valeurs ¿cononiques" ti- 
tróíg des donsines é¿écononiques les plus 
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toVivres 2t fourra:sa de toutes natures 
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"ainsi que les neatiéres preniéras 
"at les installations proluctri- 
"ces, 

"edatieres pieniéres, produits nanu- 
facturós cu senmi-nanufacturós de 
toutes «Fspecas, 

"ainsií que las installaticns et 
"arónasenents servant 2 les exe 
"traire 21 á las fabriquer, y 
"conpris les ressources du sous- 
"sol at las foróáts, les devises 
"les noyens de palement, at...” 


L'auteur du rapy?ort =-stime que 
périodiiquanent 1'A4llenamme ne peut rien préle- 
ver dans la zone non occupca, bien qu'il consi- 
dere cue 1'4llenazne pourra y revandiquer les 


avoirs allenmmnds. 


Contreirenment aux principes de 
la Conventicn de La Haye et de la Convention 
d'arnistica, il estine que, dans la zone occu- 
pe, 1'*Allenazne peut e*xiser toutes les nesures 
qu'talla astinersit utiles pour favoriser sa 


guerre contre l'insleteriz. 


Le Dr, GRuUMS8CH considere que la 
dólóration ¿econonmique allenmsnde devra s'teffor- 
cer au cours des pourparlers d'obtenir que les 


forces ¿conormiques du teriitoire non occupí 


soit au service de 1''ócononie 21lenande. 


¿pres avoir donné une interpré- 
tation de 1l'expreassion "valeurs ¿cononiques" 
enployé¿a á l'article 17 de la Convention ad! 


Arnistice, la Dr. GRAÁMSCH propose d'exirer des 


»- 6 F,o 
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preastations du Gouvernensnt frencais scit var 


y 


la voia da nígociations, socit par la voie le 
d¿ícisicns du conmandant militele en France, 
Les faits exposés plis loin ótrabliront que 1! 


allenazne a usó des deux noyens, 


Ca programme dreccenizn, contraire 
aux principes du drcit internaticnal, na devait 
pas sufífire aux dirisesnts allenands, en effet 
l8urs intentions quí lcivent neu apres 3átre con- 
firicas par las faits rassortánt en particuliar 
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Dd. Pe 10) Decurnmant E.C, 409 (L,.D.F, 
Eco. No 2 Eco, No 2) FRLENTE INUPATESS verbal 








de_ 12 Sonferancs. teme _le 20 septeh- 
bre..LSQ.ehez la rmneralfaldmarschall 
AA 7 Lon oa PsenaLlt 
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N p AE A o e a ss de em A ed 
29) Urilisction da territcire 


t ¡Sa a »! PS ( 1] e » =. a 
IS 2 Ta - Se 2¿'Miua lettre ani QS 
.., á e y ' A % de JE , PR . y Pu Q Y Y y 
3920 par e Gencdral von SIUINAGEL au 
1 , a - 


10 e ES | ” , Vi A E a A Ar ee mm 
cera ALS Ls le ER » «Le er» n8.1 KBLIE L a, 
0 » * Í * ” * - g -. . 
“L*Intention ue libórar la comjission 
Na? 3 E la +, ,-9 , EA : 
a aimistice qe toutes les nésccia. 


A 
“1008 2econonignas avec la France. 
4 “La concepticn du Fihrer part du point 
EA nósociations 
: envlsager non 
J29 du point de vue politique, nais 
"du point de vua óconcnmiqua. La sup- 
Pression da la line de idad ut 
na peub en particilias 8 ' envisasdce 
“de nouveau, il ¿vit ames ¿2*re con- 
"pleternent óxal que la mia en train 
“de la via “conamique on Pemce soit 
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T AA e ia 
bDris Ne) se » dl iz, HENAO oOnT y ard: La 
pa ll , La , ade ica e .' 
q ui E t o O ¿4 aA0CIV NT 3n 


2 208 CO LIMAS. Si l'on objacte 
qua Lo 12suLtay en sera de transfor- 
“ner bientót la Freaence en un centre 
"de troubles, 1] faut róípondre que 1' 
"on tirara Pues Inand ev sinplement ou 
“gue 1'on amexera la zone non encore 
ecu e jusqu' ici. Toutes les con- 

"cessions que nous faisons aux Fran- 

* qais, ceux-ci doivent les payar char 
"an noyen de livraisons an provenance 
"du terrivoire non oceupé cu des colonias, 
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"T1 faut insister sur la fa2it que tou- 
"ta collaboration dans l2 diinaine ¿co- 
"nonique en France 21cir ¿tre repoussca. 


Der Reichsnmarschall Barlin, la 6 Ncvanmbre 1940 
des Grobleutschen Reaiches 
Beauftrager fUír den Vierjahresolan 


V.P. 17919/5 
, Í 
Concsrne : Saisi.s 2a ldovisas en Franca occupée 


's nérociations 





: oJosc au Go0u- 
vrarmenenr: $; ade saisir dans 
"toute la France las valeurs or et de. 
"yvises. 1i ivi £ 25 en néne tenps 
"3ixoose gue la Cormandant Militaire 


| 
ance pour le tarritcire occupó 
igstion le las déclarer at de 
Les offrir, “ui cas ou le Gouvarnenent 
francais rea fuiscrai5 de prormulzuer la 
- e 2s pour tcute 
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.. 
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un” a nd rn Eon > ra la 1) a E sat3 Y 
LQ Mno= 17 Cs ¿A + UA 
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IGLU 
cralenent que le 
"Gouveramenent foeongais na considera 
pas cormáa oponrtua a'introduite po 
Mla noneans une cuiiroiion de díclar 
“at d'loffiir les devíisas otrangéras 

"La question se pose de savoir, si 
6 "dans lea vrritoira cocun les devises 
istantes (or, devisa2s, titres ¿étran- 
tears) doivent «tre 1'crjat d'une sai- 
par ¿e Sorstdvit tilitaiíre, Je 
pria de asri3ic de cetto question la 
'turochaina síance de la Cornmission a! 


Les valeura ¿étrraréres 
"mt Rima er y 
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un ACCI ¡Y 18, 11120 1,3 nc 03 SS 10 
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a val ic La Musa ¡VU alt de 
. ' 6 ; E y 
; LO Co] ¡413 Ue un O y en 16 


EN 2 at Gouvernenent francais 
po. e lorcar á prandre une pcosi- 
"+1 j) AAA 19 a Y fi -) e Ale tres > 1107 
V Lidl GCULIC.L L L 1 LI E 23 Uli LA u IGSS AC LL 
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Signe 2: Dr. GRAMSCH 
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Da stinatairas : 


Ministéera des ¡ffaires Enroen:eras 
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“f.mcais de la producticn, un"offica 
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"Mainteanant que la réípartiticn et 
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utau cours d'une sóance suivante, du 16 juillet 
1940, sans revenlr axpressénent sur sa parole, 
il dóclara á ca sujet ne pas pouvcir fcurnir de 
rópense, que cate question ne sarait plus dis- 
cutóa, qgu'enfin le nócessaire sernit. fait pour 
faciliter au Gouvarnanment frengaia 1'Sótablis- 


ECC. sernent de son budget. (L.D.F. Eco. NO 4/2) 


La 8 act, HENMLEN, chef de la 


dél¿xmticn allansndea de Wiestaden renetin1t une 
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Dólévation franenisa, dans laqualla 11 expesalt 


jua dans l'inpoc sibilití d'¿veluer la ricn- 
tant des frais d'occuorticon d'una naniétre pre- 
cisa, la Gouvarneanent francais aurnit a verser, 
iusqu!h ncuvel ordre das aconmptes d'au nolns 
20 nillicns da Reichsiarks, par ¡jour sur la 
base du cours de 1 mark pour 20 frencs frangals, 
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¡uals n'étaiznt pas provu les frais de centonnes- 
ment des troupes qui sarai2antU rembcurses en suS. 
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Ces exi ences exorbitantes provo- 
queérant une ríponse, dans laquelle il ítait sou- 
liszné que 1'importance Cu vaiemant ¡¿ournaliar 
ne permetiuait pas de crcire que calui-ci avait 
£t fiwó en considération des esffactifs normaux 
une arméa d'occupation et au coft normal de 
lteantratien de cette armée, qu'au surplus les 


eff=ctifs corraspondant au chiffra nctifis se- 
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ratent hors de ¡ruojortiíon avec tcut ce que les 
précédents nilitaires et les nécessités du no- 


int pouvalient laisser raisomnatbtleanment prévoir, 


La 15 aoút 19+0, la délésation 


ellenmande ¡renait acte du f2it que le Gouverne- 
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sant francais ¿tait yr8t 4 verser des aconptes 


7 


isis se refusait cátézorciquenent de discuter 
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aussi cien le nontant des acomptes que la distine- 
tion entre las troupes 1'cccupation et d!lopé- 


raticn. 


> Le 19 acút, la délératicn fran- 
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caise prensit ante de la note prócitée du 15 


acót et faisait remarquer ; 


"que vcuicir faire payer á la Franca 
"les frais d'antretien des trouyes 
"1*c ¿ration est une exizance qui est 


"inccnstestallenent en dehcrs de l!tes.- 
'tprit et des stizulations de la Conven- 
"tion d* .rnistice, 
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tos. ocnve les freis réclamés sent ccnver- 
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“tis en franes 4 un cours qui 
“notarlement le ¡ouvcir d'achat respac- 
"gir cu mark et du franc, alors que las 
tachats de l'aniée allensnde en France 

G "sont fencticn du ccntróle de la vie dar 
"ce pays et qu'ils sercnt d'ailleurs, 
“come le Gcuverneanent állernand 1'alnmet, 
"renmplacés en partie par des livraiscns 
"an nature," 
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La note se ternminait ainsi > 


"Dans ses conditions, la contrilution 
cerasanté denancóe au Gouvernenent 

"francais a; /arait come artitraite et 

"ld ¿assa dans une proportion considírabl 
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"celi2 qu'il pouvait lo3gitinanent s' 
151 ra 4 savoir reclonar. 


'La Gouvernenent francais, tou- 
"jours scucieux d'exécuter loyalenent 
"las clauses de la Converticn d' armis- 
"tica ne peut done qu'en appeler au 
"Gouvearnement du ieich dans 1*'2spoir 
"qu'il tiendra conpte des argumants 
tdóveloprés ci-dessus." 
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Mais, des leur entríe en France, 
les Allemands avaient óénis en France, comme dans 
las autres pays oceoupés d'ailleurs, des billets 
% da la "ReichsKraditXasse" et des bons de réqui- 

sition, sur lesguels 1'institut d'¿mission n! 
avait aueun contróíle, qui n'svaient cours qu'en 
France et dont la circulation était susceptible 


le stanplifier a la seule volonté de 1'occupant. 


D'autre part, par arr8té du 17 
mai 1940, le Conmiandant en chef de 1'i4rmée, agis- 
sant en vertu des pouvoirs qui lui avaient ¿té 
conféres par le Fiihror, décrétait que + 


le 


EN 10%) sont moyens de paiament l£saux dans les 
territoira=s occupés de la france, le 
reichsnmark at le franc francais. 

20) la ccurs du teichsmark en proportion 
avac la franc et de 1 franc francais 
pour p ¿teichspfamig, c'est áa dire 20 
Írancs francais pour 1 mark, alors que 
nous le varrons plus loin, la parité 


entre les deux momaie était en fait + 


enviror l mark pour 10 frances francais, 
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La Déléxation franceaise s' ¿tant 
inqguistéa de l'imporiamnce tcujours croissante 
da catte circulation, de l'inpeortanca des achats 
allenands et du ccurs du mark, la D3lézation al- 
leinande 1*inform+it la 14 act 1940 qu'elle re- 
fusrit de retirer aux dits billets leur ccurs 


an Frence. (L.D,P. Eco. 4/7) 


L'occuzant s'tétait ainsi indinent 
crié jar la forca un moyen de pression sur le 
Gouvarnenent francais d'alcrs pour 1'amen>r a 
cécer á ses exisvences tout au pcint de vue des 
montents ¿da 1*'indermit¿ d*occupaticn, que du 
ccurs forcé du mark et des accords de clearing 


qui faront 1'cbjat d'un chipitre suivant, 
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um P Ea PA IS y : A ó ó 
le la velézation franeaise, adrassa plusiaurs 
YA 2 a Pa Mo e ul . Cs en y 0 3 . ] ) 177 en 
appels dramatigues 4 la Delezation allemande 


lans lasqueals 1l demsndeit de ne pas prec1ipiter 


la France dans 1'sbíne ainsi qu'il rísulte d'un 
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(Dccunient 1741 PS / 5) (L.D,F. Eco. No 8) dont 


voisi le passaza principal : 


enants considérables don- 
'Allemagne la possibilité 
'anca toute entiéste, y 

; rats et sas partici- 
"pations a l'¿tranger, c= qui sisni- 
tfiarait la ruine de la France, 2t tel 
"n*tast pas le but du Reich, comme il 
"lui fut expressíment declaré au cours 
"des n2sgociations ad! istice," 
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Par lattre et note du 20 acút 
la Dílézation allenande net en deneure la Dé¿lé- 
saticn franeaise de faire verser des accriptes 
en syócifiant qu'sucune distincticn sera faite 


aníre les trou es allensndes en PF 
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effeciif de 1*cccupation allenmande devait 8tre 
determinó par las néícessités de la poursuite 
de la ¡«varre at gqu'en outre la fixation du 
curs du mark serait inoyérante en ce qui con- 
carne la nise en rcute des jaiemants puisgue 


caux-ci na constituajent. que des aconmptes. (L. 


D.P.3c0. N9 4/9) 


La 21 actút 19+0, le Général HUNT» 
¿L1GER au cours d'une entrevue avec HMENTIEN tente 
vainement une deainiere fois d'obtenir une dimi- 
nution des exicences allemandes. D'apvres le 
procés verbal de cetu> entrevue, 1'/.Llemazne 
envisazeait d3a3 une "collabcraticn écononique 


étrcite" da la France avac elle, par la création 


1 


de Cormmiss aira de contróla des chanzes et du 
commerca exterisvr, en cuontre-partie HEMIEN 
faisait miroitar un "projet de suppression de 


la ligna de démarcaticn entre les deux zones", 


dais H£.L:3N se rafusait de dis- 
cuter la question du montant de 1'indennité a! 


occupation (L.D.F. Eco. No 4/10) 


Dans une note du 26 aoft 1940, 
le Gouvarnement francais indiguait qu'il ame 


croyait obligé de céder á la contrainte et pro- 


tastait contre las exizeances allensndes; 11 se 
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terninait ainsií > 


"ba nation francaise ne craint ni 
"la travail, ni la souffrance. Encc- 
tra faut-il qu'elle puisse vivre. 
"C*ast pcurqguci le Gouvernenent fran- 
"cais na pourrait a l'avenir, persis- 
"ter dans la voiae ou il s'engaze si, 
"á 1l'expérience, l'anpleur des deman- 
"das du Gcuvernenent du Reich se ré- 
"vélait incompatible avec ce droit A 
"LA Wii” 


ses Aallenands avaiznt 1'intention 
indiscutabla d'utilisar les scnnes exigóss au 
titra de 1'indanmité d'occupation non seulenent 
pour l'entretien, 1'é¿quipenent et 1l'armeneant 
de laurs trcupas d'occupetion vu d'opérations 
staticandes en France mais aussi a d'autres fins, 


ctast cz qui rísulte des decunents suivants ? 


10. télótypa du 2 septenbre 19+0 - Document 


— 
+ 


E.Co 204, dont voici la tenaur : 


"COsudAND3MENT SUPREME DE L'ARMBE 


59 B1h Barlin W 35, le 2,9.40 
an NV (X) 


= 560/40 





TELETYPE 


Vojet 2 jsecompte du Gouvernenent francais 


Conpte frais ad'occupation 


fórenca : Commission d' prmisticea éllemande 





pour 1'économie du 8-8-40 -= Del. W.280 


xs 

a ? 
tri 
7 


KW/QUartier zénéral 


2 titre d'informeticn 
Commission d Armistice 
OKH (Ch H Riist u, Bda) 
OKM (AMA/C) 

Ral u. Obd1 (LD) 
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E! 
Ministéere de 1'Eccnonie du Reich 
Directcire de la Banque du Reich 


Kopí NV 
wWH 
W Allg 
WESt (L) 
Wi Ri ant en nain du Lt-Colonel Spalde 


WV Berlin "nef. Chiffre 3 de la Ncte de la 
2/9/40 "Dél¿zraticn allenmande de la Conmissicn 
tg! irnistice Del. W,280 du 8-8-40), 11 


Avant dópart "ast á noter ce qui suit : 
au wH 
wi rRú ant "Du conpte dcit nécesss irenent 


"tdisovooser le Cer meandenment supérisur de 


avac priéra 2! "la force arnmós (Que irtier súnóral) et 

un SxAnen . 9'il "non le Chaf de 1*adninistraticn nmi- 

nty a pas avant "litaire en France, ¿tmnt donné qu'il 

le 4/9 3 de prise "faut assurer en premiére lisne, 1'a1li- 
> le position en "nentaticn, en francs, des Caissas de 

sens centralre "l!á4rmée en France. 

sera ccnsidéré 

coma d'taccord "En cutre, des craintes se sont 


"fait ¿cur, que le compte soit nis a 
"la dispositicn du Service d' ordoman- 
"csent, an disocsition libre. Ce ser- 
qu'éun service dea réparti- 
PREOO et dea ce fait la Comancdenment 


< 

— 

() 

Ad 

SS 

£v 
NM 4 
ct 


"supréne de 1l'Arnée doit cormuniquer 


"les piecas ¡¿justificatives des paie- 


"Dans la masure cú las nontants 
"versé¿és, litelléís en frence, ne seront 
"pas utilisós par las trcupes en Fran- 
"ce, le Comiendanent supréíne da 1' ir 
Imóe se di le drcit de disposer 
"ultiírieurement des devises. 





nm 


gn particulier la nise en dis- 
"pesition de devises 4 d'autres ser- 
"vicas S), n'appartenant pas á l'arnée, 
"nécessite 1'autc risátion du Cciman- 
"denent súáprene de l'arnée, afin de 
"s!lassurear d'une mnaniere absolue, ad! 
babosa que le besoin tctal de ia 
"peut ¿tre couvert en monnaia fra 
"caisea et qu'ensuite un excedent dal 
¿tual reste a la dispeosition du Con- 
"mandenent supréne de l!arnmíe pour 
"des buts importants du plan de 4 ans 


"11 est denendé de faire le né- 
La Chef du Conmandanent supérieur 
de 1! yr ne, 


Par ordre + 
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nant EC 201 (L.D.F. Eco. 4/13 


BAIRAIT DU DOCULENT 201 E.C., 


Ccyie 


La Ministóra des Finances 


Y. 5,001 -= 25 (V) Berlin, le 9 septenbra 1940 


ánnexe á WeFiia 327/328 du 3.9.1540 at W.Frie 352 du 7.9.1940 


Concerne +: Frais d'occupation en France 


$ 
.- 


"Comme suite 


a 
' 


2 na lattre Y, 5002 -— 


“31 Vg du ó saptanmbre, je prends posi- 
a ] 


"tion corme suit 


"1% iontant des frais d'toecupation 


a 


“11 est tres net qu'il n'y a aucun 


“accord da vues avec les Francais, sur 
"ce qu'il feut entendra par "Frais pour 
“l'entratien des trcupes d'cccupation" 
"en Franoe", Si intérieurenment ncus 


sommes d'accord sur la fait que dms 


“le nmonent présent ncus devons pour 
"des raiscns pratiques ¿carter toute 
“discussion (sans linite) avec las 


nia 


franga19s, d'un sutra coté il faut qu' 
“11 n'=xiste aucun 


icute sur le fait 


"que ncus sornmes en drdit d'interpré- 
"ter le concept "entretien" dans le 
"sens le plus larse (au méins aussi 
“larze que 1'a fait notre adversaire 
“de la guerre mondiale) et qu'ten dehors 
"des fíais quí ont leur naissance en 
"France pourront $tre ¿salement rócla- 
"més les frais occasionnés, en dehors 
“da France (armenent, allocrticns fa. 
“milisles, etc...) 11 devait tomber 


"m An.” ' % 3 
scus le sens que 
” 


"suffisent pas, 


les 20 millions de 


belle Dar jour, chifíre stipulé, ne 
11 faudrait tendre a 


"eccuvrir en France tous les frais qui 


”m ao 


sont engaryós pour l'entretien des 


“trcupes d'cccupation et ¿ralenent A 
"les y bransférer, dans la mesure cr 
"ils retombent sur 1'4llemaiens. stil 
'n'en ¿était pas ninsi 1*Allemasne se- 
“rait amenóa á assurer dans le traitó 
"de paix, l'inscription des montants 


- 23 F,- 
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"mangunsnt pour l1'entretien des trou- 
"es d'occupaticn. De ce fait le trai- 
"té serait alourdi de problernes pcli- 
"tiqgues ou financiers de transfart, 

"at ce bien inutilenment car ils peu- 
"vent 8tre utilément róservós a q! 
"autrea fins. 


"en tcut cas il en róísulte que 
" les eoneessions demandées par les 
"Francais sur la quasticn de laur pri- 
"vnisar le nontent des frais a'ceccupa- 
"tion et da l'utilisaticn des frances 
"ainsi livrés, dcivent 8tra rejatós. 
"Capi joue, ccime je 1'ai dója par 
tajil¡eurs expliqué, avant tcut pour 
t'la eonmptabili.eaticn des bens dae 
"róquisitions ¿tablis, pour un ncn- 
"tant d'environ l nilliard de narks 
"et une ¿rande part, pendant les opé- 
$ "'rations de guerre ealle=-ménma c'2st-á- 
"dire jusqutau 24 juin. 


20% Utilisaticn des sonmes verséas 
an Francs, 


"En ce quí concerne l1'utilisa- 
"ticn des frances payés, et la fait que 
"laur utilisaticn ne ccrrespond pas 
taux frais vóritablenent ensayvés pcur 
"1'3ntretien des trcupes d' occupation 
"an France, c'est 1á un sujet qu'il 
"ne faut pas abeorder avec les bureaux 
“francais. dJe recomiande par ailleurs 
td acc¿der aux représentaticns du Gou- 
"vernament francais au moins dans ce 
"sens que la Gcuvearnement allemand 
"dcit utiliser en jremiéere ligne pour 
q "las buts de la conduite de la guerre 
"ceux des frances qui, nis á sa dispce 
"sition, ne scnt pas utilisés aux fins 
"priícédemment éncncées. Dans la mesu- 
"ra du possible, ¿tant donnés la si- 
"tuation, il dcit stafforcar d!'ap juyer 
"les efíorts du Gcuvarnenant francals 
'mncur mettre de 1l*ordre dans 1'¿cono- 
"mie 2t la nmonnaie et, autant que pos- 
"sible, enpécher l'apuvarition de phé- 
"ncnenes d'inflation. 
* Sur les autres pcints, ¡je don- 
"ne non assentiment aux propcsiticons 
da 1*'anbassadeur HEMIEN 


"Des autres destinataires de cate. 
"te lature cnt recus des copias. 


PO. 
signé y BERGER 
- 24 F,- 
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"Au Ministeire des Affaires ótrangeres 
B=rlin. 


"Gopia A : 


“Ministerprisident Reichnmarschall 
GOERING, fondé de pcuvoirs du. Plan 
de Quatre ans. 

“en nain de Mensieur le Diractaeur 
Ministeriel GraMACH 


"au + 


“Oberkormando de la Wehrnacht 
-“ Wie - et RÚ Amt, 
an main de “Monsieur le Lieutenant 
A énóéral THOMAS 


“Les difféírents Ministeres du Reich 
en main des Directeurs ninisteriels, 





22 chaéun tout particulieranent - 


lanvcyé avec priérea d'en prendre con- 
"naissance, 


Par ordre 


sizné :; BERGII 


Les Francáis tentérent vainament 
d'obtenir une réduction de 1'indemité at une 


modification du ccurs du mark, mais les Alla- 





L,D.F. Eco. sands rejetérent toute discussion (L.D,F. Eco, 
4 5 
N9 5) 
hu début de 1'année 1941, les 
négociations reaprirent, Dans una note du 18 
mars 1941, le Gcuvearnenent francais exposait l2=8 
moctifs n:nétaires, écconomiques at psychologiquues 
qui ¿ustificraient : 


ela réducticn, d'una fraction tres impor- 


tante du versament journalier, 








HD Eco, 


L.D.Fs ECC» 
no 6 
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-l1'incorporaticn de la totalitéó des char- 
Ss Trangaises dans l!indernitó (frais de lore- 
nent, cantemensnt, exonération fiscala) 

-la réduction du cours du nark A un ni- 
eau plus confcrie 4 la réalité ¿ccnoniqua, 

-l2 substituticn, chaque fois que ca sera 
possitle, du ¿¡snienert en nature au palsnient en 
es/oica, 


e 2 Da N 4 
mV. Fo ECC. NO 6 


¿evant l!lintransiceance des .1- 
lenands, le Gouvernenent Írangais suspendit les 
palenents au nois de mai 19:1 puis, sur les in- 
joncticns ¿e lL*cccupant, les reprit nais ne 
V«F£2% qu'una evance de 300 nillions de frances 


par jour. (L,5 


A. 


Tam 
1 


7 2 LCOso NO 6) 


Le 15 décembre 19,2, apreis l'in- 

asion de l'ensenmtle du terzitcire francais par 
l'allenasne, celle=ci exicea que l'aconpte jour- 
nalier de 300 nillions de franes par ¡our fut 


portéá 2 500 nillions. 


Les sormmes versíes au titre de 
1'*indermité pour l'entretien des trounes d'oc- 
cupation s'óúlivent an total de 631 nilliarls 


866 nillions de frances (31.,593.300.000 narks ) 


Ce nmontant rísulte non seulenent 


228 rensei :nenents domés var les adnministraticns 


francaises nais aussi Der les docunents allas 


nands, en particulier par le rapport du normiáé 





O 





“HEMITN, directeur au linistóre des sffai- 
res ótransétres de Barlin, avait ¿té dirisuó en 
qualité de prísident de la delórgaticn ¿cononi- 


ue allenande de la Ccremissicn d'tarmistice 
, 


nistre von RIBINTROPP, corme un véritabla die- 
tateur en ca qui ccncerne les quszsticns ¿ccno- 
migques il avait ccrme princi pal adjoint, á Pa- 


ris, la Dr, MICHEL, auteur de l'article cité 


sa lcut en conservont Ses foncticns 


le chef de la Délézaticn ccnonique de la Ccn- 


missicn d'tarmistica da VNizsbaden, la méme HEf- 
€. . Sn: >. E A e > ' . . E > 

MóÓN dsvait ,aetre normá par doucisicn d*'Hitlar, 

F 

3 


en data du 19 décembre 1942, délézué du Gcuvar- 


nensat du Reich ocur las dussticons ¿eononiques 


J¿res du Gcouvernenent Íranga1s, 
a + mn NT r? T Lay" 3 Q 
L,D.F. Eco, L.D.F. Ecc, NO 7 - Peccumeant 1763 PS 


HSIMEN adressait pericdiquanent 
la 2 Uh ln dy “Us 5 . m7 11129 QAanm ¿atra 
A 10 Eon JIJOLOR 7 “concmaiques ACTZSUS 
tra, Ces deccuments l“ecuverts par l!armés des 
E£tats-Unis scnt d'une inmpcrtence princrdiale 


: ode en . AT y A ARA Ñ 
pYpcur cette partie 1u PICOCes, pULSQua, ccame vous 


¿ne en matiérea de pillaza éconcriique, 


hi DN BCO. be.DT BOC» No 8 2 13 
a” 88 13 
Dans le lernier rapport Hermen 


, 


, a a ; . A , 5 A JA , de . ? A > 
Pe2d1g2 et inprinmé a Salzbcurg, le 15 l2Caiibre 


L.D,F. Ecco, 19+4+ (1996 PS) a lea page 26, Hermen reccomait 
no 13 


J 
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que la France a payé au total, au titre de 1! 
incermité pcur l'entretien des treupes d'cccu- 


L 


francos, 


r 
Catta scrme énorne east de benu- 


ccup supérisure á celle que pcuvait exiger 1' 


in efiet alle dópassait de beau- 
ccup calle qui pcuvait 3átre nícessaira á l'en- 


tratian das trcupes d'cccunaticn. 


Ccrvie 11 a ¿té expeosó plus haut 
naleré les dópenses les vlus extracriinaires 
que las Allanands faisaient en France, ils ne 


s 


a a ds > a , de » a O . . , , an ”, gana 
PAIVena1ient a 2 Lc yal pena: nt les ¡IG UX Yi 2111 e- 


faS anaces queéune serie inférieure 3 la noi- 


tic de calle dont ils ¿taient cródités. 


C'ast ca qui rísulte du rapocrt 
Seacrat Hainmien (Salzbcurga 15-12-44 - Decunent 
1991 PS) 0u A la paze 27), 11 donne un tablean 
recapituleatif des versanents franenis au titre 
de l*indernité d'oceupaticn at des dépenses al- 


lanmandes en milliards de Marks, correspcndantes, 


cl-desscus réproduit > 


a mn 
ma 40 Z a 





at Lcn, 31 á 593. 30€ . OOO narks SC E 631 366.000.000 
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¿ Palenants + Dépenses 3 iMcyenne jcurnaliéeres 
années : , ¿ falenents ; Dípansas 
¿ francais : allenandes fenneais : allenandes 
e e o os oo ms e A + Do o o 2 2 e 4 e ss ss 0 ss e e 
1940 $ 250009 : 1,569 h ¿ls : 8,3 
1941 ) 55075 - 95205 $5 5,7 - 149,5 
1942 8 a+ 1) : 8,271 ¿ 15,0 , 2257 
1943 E 9,5993 1 dp 52 : 26:6 : 26,1 
1944 X 2 6,345 ; 6,748 E 253 . e7y7 
1940=4 +4 So PO LP 31,317 ¿20,6 ; cO, 5 


X - jusqu'au 3l juillet. 


Les chiffres ccontenus dans co 

tablasu consti tuent indiecut=blenent l!taven al- 

lermnd de l'exarératicn de l*indernmité pcur 1! 
Er entratien des triupes d'cesupaticn puisqueé : 

1'Allenasne ne pcuvait utiliser les cródits 

nis á sa dispesiticn, alcrs surtcut que la plus 

¿randa partie d'entre eux servaient A financer 
lópensés ralatives A 1'arnenent, aux trou- 
pes d'coóraticn at au ravitaillenent de 1*41- 
enagne c'est ca quí rísulte du dccunent EC 232 


L.DiF. ECO, L.D.F. Eco, n% 14 


e Dens le conpte-rendu d'une sían- 

ce du Conité directeur du "Plan de Quatre ans" 
L.D.F. Ecco. (dccuiiant 1766 PS/2 - L.D.P. EcO. N% 15 ) du 

e? novembre 1942, il est indiqué que les dé- 
panses d'cocupaticn réslles de l'arnée en France 
oceupéda représantent 400 nillicns de RM par 
miois (80-1illiards de francs). 11 ccnvient 
d'cbservar qua dens cette sono de 80 1milliards 
de frances est compris l'entretien des trcupes 
d'opórations, beaauccup plus cconsidírable que ce- 


lui des trcunes 1*océupation pri prenent dites. 


- 29 F,o 











biD,P. ECC. 
19 153 


L.D.F. Ecc. 
no 16 
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Icujcurs d'aprés la rapocrt 
secret HEMNLEN, page 86 et 27, la Iréscr fran- 
cais a dópensé une sorme tctale de 48 milliereas 
504 Millicns de frances pcur assurer e ea 


des trcoupes allenmandes en France. . 


Cas frais de canteonnenent Cccripren- 
nent les dópenses importantes ótranzéres au 
lceenent des troupes, nctarment a la fcurni tu- 

re de nobiliars at d'cbjats divers d'un non. 
tant de 1 nilliards, qui cnt $tS pcur la 


plupart anvcyés en al lenazne . 


D'apres les calculs da l'instis 
tut de Cenjencture. le rontant maxirmun de 1! 
ind:+rmité qui pcuvait Stre exizé east de 
14 331.800.000 de francs, en prenant pcur base 
la prix rmoyen ¿curnslier d'entretien par unité 
d'affoctif au ccurs de l'cecupaticn interalliés 
de la Rhénanie en 1919, scit la some de 17 
francs pcrtéa á 21 f ancs pcur tenir compte du 
legement qui ¿tait alers fcurni par la Gcuver- 
nenment allenmand,. D'apris le rappcert des indi- 
ces lcyens du cc4t de la via (ccefficient Ed 
la socia de 21 francos dcit ccrriespendrea á 66 
frances (valeur de 1939)+2. en apoliquant la ccef- 
ficient de dspréciaticn du francs durant l'coc- 
cupaticn, scit 2,10 %, la Royenne ¿curnaliére 
apparatt a 139 frances par jour ( L.D.F. Eco, 


no 16) 


->.30 PF,- 
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En acnettanz ¿que les dépenses 
réísllas de l'araés d'oeccupaticn proprement dite 
3té la roitié d+ celle dévensés d'apres les 
cconiptes d'Hernmen, £7.032,279,120 marks 27 soit 
102.,4+48.558.240 faros 3 2 -- *1,224.277.120 scrma 
encore inferisure 2 crile de 74.551.800.000 quí 
avait ¿té caloulés coma le saxinuna des dépenses 


Aécessaires 4 l'inuesien de 1l'arnée d'occuyation, 


Des .orz, en preuant la solution la 


e | 8 2 1 ñ CC o) = O S e pu Y da o a “a de p.m Pm 
yl: NV la La bin 2 AUX 59 71 15) a 14 Jeut as U H ] er ¿ue 





651,066.00 9.000: = 7f:551,800.000 = 


257+334.420.000 francos 





de : Pa + e E : 
DALE ; Tapoort final (L,D,F, Ecos 


cosscsependuint les 4 amees quí se sont 
>; mis ¿a conclusion de 1l'arnmis 
Mas 3 ; y E p A ES a 
¿LORA Ll A Us; ¡AY (£; 118 d'* occupation 


Ak ts 
de 
C 
. 
Ln 
f 
ad 
X£ 
Ul 


ó 35 Lay O; nat ex 5429 5) Se n1il liards de nl. 
"(630 millions de francs). La France 
MD ¿sm 

LL 


1c1pe s1131 2 raison de 40 Y enviror 
¡Sence ces frals d' occupation et 
¡arutioWns de «vuerre prólevés sur 





4 


S Ya ! pes et alliós, Far 
“teta d'hacitania cel14 représente une 


¿ ' : 
IA A 7 , ' EN o 
yj£ (2 eE S $ PES 13 ¿BO a ano3). , 9 3 
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€) Me y mM «sm ross 


Les sommes anormes que 1' ,1llamczna stest 
procurées sous le prítexte de l'entretian de ses 


troupas d'occupation na devsient pas lui suffire, 
£ p 


A pains arrivó en 2rence l'occupont 
ve rachercher une autre manióre de se procurar 


un moyen de paiement sans fournir de conure-partie, 


Paralelleament aux discussions r2l-»tives 
2 1'indemité pour l'entretien des troupes d'oc- 


cup»tion, se sont poursuivies des pourperlers 


(Da 


relotifs a ún próítendu eccord de Cl cring. 


Des la 4 Juillet 1940 la délSsution 
«lleminda annong2it qu'elle elloit soumeattre un 


projet a tref délai, 


La 8 .0ut 1940, H2. IN remettusit a la 
D¿l3g-=tion Franceise un projet de réslement 


fi anco-=1lemend de p"iaments par compensation. 


fL.D.P. ZC0.17 ) 








¡AN 


Ce projat contensait des cl>uses lé¿ocnines 
qui na pouvaient S3átra aeccaptéies libremant.en affet;, 

10) il prévoy=it des trensferts financiers 
dez Y ance vars 1' llems:zne sans qu'il y ait en 
contre=pertie das trensferts financiers de 1'4lle- 
magne vers la 'rance, 

20) il fixait le cours de conversion de 
20 frances pour I Rzichsmark, par décision unila- 
ters:-le et purement »+rbitreire, alors que le cours 
a la Bourse d+ Berlin éteit d'environ 17:65 et 
que la perit3rielle des deux monnsies, si 1'on 


3 


tan:+1t cormopte de leur pouvoir d'achat resnectif 


sur las deux marchés, éteit d'environ IO f:“necs 


pour l mark, 


Las autorités »1llemsndes na s!inqui¿ctétent 
nuilement d'un désiquilitre ¿éventuel du clésring 
m9is la projet la prévoy2it sinsi qu'un moyen 
tres simple pour y feire fece, Ce moyen consisteit 
sans 1'oblization, pour 1'Office des chenges fran- 
cuíis de faira automatiquement d=s avances, dés 
lors quéua priement en +ejichmerks ournit ¿té fait 
par des dutiteurs alleminds pour fournir les frances 
nécessgires nu reglament des créanciers frsaneuis, 


et ca , queiles que soient les dis»ronibilités en 


francs, de 1'Office des co-n7eS. 
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Áutrament dit; la Souvernament 91leamesnd 
ovait la f3cult¿ dteffectuer sas ach»ts en Prance 
sans avoir á sa souciar du déséquilibre du clearing 
puisque c*était la 2rance quí devait faire 1'»vance 
lorsque las achuts 2llemends en ¿raonce serrient 


sup3rieurs aux acosts francais en ¿llemesne, 


Les allemands se rservoienciú done la pos- 
sibilité de faire des achs»ts massifs en ¿rance 


sans fovrnir de contre-partie, 


A ¿infin les s¿llemands se réservaient de 


dénoncer umiletrór lament l*%eccord. 


La D¿légation frengsisa de la Commission 
d'armistica 4 , remit sans succés, le 20 
hott 1940 un ecntreprojet et tenta d*obtenir un 


adoucissenent das clamses les plus défevorables., 
L,D,P.o.co. 18/1 ( Procés verbal de la séance du 20 Aout 40 ) 


Le 29 Aout 1940 la délégation Francaise 





éxaminait en détail la question de la parité franc- 


reichsmark, elle faisait observer que l'interdic-- 





tion des transferts financiers de 1'Allemagne vers 
¿a Frarce créait une inégalité profonde, alors 

que les transfsarts dans l!autre sens étaient ar- 
genisés, ce qui équivalait pour le Gouvernement 
francais, á donner sen accord á une véritable 


expropriation des créanciers francais, 


L.D.F.EBCO 10/2 ( Procós verbal du 29 Aeut 1949 ) 
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I1 a ¿été indigué dans la partie 
de cat expesé crnsacróe á la Belgique que le 
redacteur du rappeort final de 1'Asnministroticn 
Militaire al'an:nde en Belgigue (9éne partie - 
liniaie et "inances) le ncimó WELLZR avait lui- 
náne écrit, 4 la page 38, de s:n repocrt, pcur 
d. mer la rris n de la fixation du eccours du 
franc balge á se paritó realle (8 francs telges 
pour 1 nark) L.D.B. Ecc, NO 5) 


és L2 naintient dea facto da la parité 


"¿avant guerre aurait eu ¿ssaloront une 
¿um rtance »colitique nctcire parce que 


O 

AR 

"de larges c=-rceles de la pc pul: tion 

"auraient eu l'inpressitn quéirae forte 

"devaiuaticn et qutune n uvella nmdi- 

"ficaticn de la parité ¿était une nanc =u- 

vre ¡2 pillage Y " 

Dans une lettra du 31 act, le 

Gonóral Huntziger repreanait l!largunentation 


relatif a la parité franc-reichsiark. (L,D.P. 


Le 6 seyte::bia 1940, la délégatico 
frangaise tenteit un n.ouvel effort peonr cbtenir 
la cu dificati. 2 des clauses les plus défavorables 
du projet dtacecrd de clearing nais elle se heur- 
tit á une fin de non recevoir absclue, la délé- 
gaticn allensnde entendait irp ser, Scus ¡'aspect 
d'un acecrd bilátéral un pr jet ¿t>-bli  "r elle 


seula, 


Ss 35 P,- 











L.D.F. EdO. 
10 18/4 


DT 


H5035 —0 


llonsisur SCHONE, Dé¿lé.ué allenand a 


Spócifis 


A de ne puis accejter de rouvrir 


"la discussion sur cetue ¿uesticn. Je 
"ne puis faira aúcune concession." 


En ce qui concerne la parité du franc- 
reichsnark le 4 actolre 19403 HEI¡LEN avisait la 
délégation frangaise que le cours de 20 francs 
aevait átre considéré come dófinitif et quéil 
ne "faut plus en parler" il ajoutait que si du 
cóte francais on refusait de conclure ltacecra 
ire le contrat léonin il:1- 
posó par l'allenazne, il le ferait savoir au 


Fúnhrer at gue toutes facilitís cur la line de 


, . . * ed 
aenarcaticn saraient sun rinóss. 


S 


C*ast toujours la chantasae enployé 
par 1'4llename pour anener le GCouvernenent. de 
Vichy 4 acceapter ses conditions, puisque, je le 
rójycte les deux zones ne pouvaient vivre l'une 
sans l*'autre et qu'ten particulier les produits 
la la zone Nord étaient indis ensarles 1 la 
Zone Sud, 

ÁU Cours des nózociations qui suiv! 
rent le 10 cetclrea 1940, la “¿lération francaise 
tente enccre d'obtenir un adoucissenent aux econ- 
diticns draccniennes qui lui ¿taient imposées, 
nals les Allenands demeurent intraitalles, H3iL EN 


déclarait ncotarmment : 
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" ”ous essayez de rendre illu=- " 


" soiíre la ecurs du mark.Je 


" vuus pria de mettre en garde " 


" votre Gouvernemente Nous 
" romprons les négcciations. 


" J'ai en aeffet prévu que vous " 


" ne pourriaez empácher les 
" prix de monter. lKiis voici 


" que maintenant vous las faites" 


" monter systémstiquement A 


"! 


" 1"exportation, Nous trouveroñs" 
" bien d'autres moyens d'án ya= " 


Y nir! a nos fins. La bauxi te 
" ncus irons la prendre, 


'EOL 19 


Comme en c+ ui concerne la pression 
exercée relativement a 1'indemnité pour l!*!aentre- 
tien des ¿rcupes d'Ocecupation, les allemands 
mettalent le icuvernement frangais dans 1'ubli- 
gation de chcisir entre deux solutions. 

1%) Accepter les propcsiticns qui leur étaient 
| faites. 

20) Laisser l'occupant continuer A émettre des 

billa2ts de la Reichkreidistrasse valablesen 


France seulement. 


La premisre soluticn pcuvait permettre 
un ccntróle assezrelatif d'ailleurs par 1'insti- 
tub d'émission ou par la M inistére des Finances 


et l1'espoir d'améliorer la situation au cours de 


pourparlers ultérizurs, 








ATT 


La deuajema parmettrait á 1'Allem3mme, 
sous aucun contróla possible d'émettre une quan- 
tité de papizr=munniie illimités et ne parnissait 


pas susceptible d'taméliorations futures, 


C'est dans ces ccnditicns at dans la 
crainte aussi de n'ubtenir gucun alldgement du 
régime de la ligne de démarcaticn jue la Gcuver- 
nement frangais d'alors, accepta le 14 Novembre 
19..0 de siznar un accord de compensaticn dans 
une fcrme tres voisinz de celle arróítée par 1'Al- 


lemagne dans son projet du 8 Aout 19400 


> A ECO .0N%20 >. 





Le prétendu accurá da compensation 
fonctionna au seul profit de 1'¿llemagne. 

in effet; tiutes les disponibilités pro- 
verant das exportations allemandes en France pou- 
valent átra affectéss par 1'Allemagne á des achats 
de marchsndises en Pr nce, ca qui, par applica- 
tion du cours fursé du mark ( 28 A 1 ) lui pera 


mettait dleffectuer des achats nassifg, 


D'autre part; la Gouvernement francais 
était cbligé da fcurnir des avances dans la cas 
oúu les disponibilités en frances résultant des 


ventes de produits allemaneés seraient insuffisants, 


L*' occupant profite ainsi largement de 


cetté situation qui est résumés dans le darnler 


rapport secret HEMIEN ( P.96- Document 1991 P.S. 
L.D.F. ECO N9 13 
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¿Ma moment de la lLiké '“aticn, le tots 
des oyératicns frites de France en Allensare s' 
¿levait 4 221 nmilliards 114 nillicns de francs, 
tandis que-le tota: des opérstions faites d'/l- 


lernazne en France ”*élevait £ 500 millions de 
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liAilemajciue er arrive visitlenent 
fait que, 29 le datta totale de 1' 
“Allenane «u Uleasrinz, envers ¿9 pays. 
tdtun nontant d'erviron 20 nilliards, 
lus de 9 nililiazxds 5, c'est a dire 
+3 f teombent sur la “rance seule. C! 
ast pourguoi 11 +.st tres important 
Tone ce soclde de dette ne solt pas enf 
nar des prix surelevés, ¿tant domné 
¿ue, fondanmentalenent, tous les achat 
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“au marché noir en France, ont ¿té payes 
"en plus sur les fonds des frais 


> Us 


"cu: tione, DS FP OIIOaoODOS'SO ” 


Nous pouvons done afíirner, nous 
tasant sur les aveux allenanis que les paienments 
faits par Clearin:, come ceux faits par le conpte 
frais d'occupation ont ¿tó effectués sans ccontre- 
parties, iis n'ont que l'apparence de paiements 


rézuliers et doivent 8tre qualifi¿ós de rízlenents 


iletifs, 
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dailsies d'espéces -amendes ccllectives 





¿n dehcrs des cpératicns en ap- 

parenca réguliétres, les Allemsnds ont prccédé 
a des saisias et imposé des amendes collecti- 
VeS, contralrement aux principes du drcit in- 
ternaticnal, 

1- Une contributicn d'un mil- 
liard de francs fut imposés aux israélites 
frangais la 17 décemtre 1941 1,000.000.000 

22- Un cartain nombre d'amendes 
collactives cnt été imposéss, le 
meontant actusllement connu par les 
Sarvicas du llinistere des Finances 
s!éleve A AA 412.636.550 


y » 


32- Las Allamands cnt procéas 
a d'impcrtantes saisias d'or, HENM- 
MSN recomait dans sen derniar rap- 


Y 


port secrat, page 33 et 34 (Dccu- 
ment 1991 PS -L.D.F. Ecc, n? 13) 
jue la 24 saptembre 1940 les Al- 
lLamands sa scnt emparés de 257 kg 
a*'or dans la port de Bayonne, ca 
¡ul représante au ccurs de 1939 12.336.000 
et en juillat 1940, d'une certaine 


juantite de pieces atargent se 


mcntant WEAR ARI 5.000.000 





Es + 59.972 % 550 
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Report tescorsor..so Le 459.972.550 
Toujours d'apres HENL.EN, 
rapport secret pour la péricde 
du ler janvier au 30 juin 1942, 
pages 20 et 21 (Document 1989 
PS - L.D.F. Eco N% 11) 1'4Lla- 
ma,/ne avait pris possession e 
Franca de 221.730 Kgs d'or ap- 
partenant 4 la Banque naticnale 


btelfe reprósentant au cours de 


pa 
LO 


DÍAS ARA ara Te DORADO 
4% D'apres le derniar rap- 

port secret HEN¡LEN, paze 29(Do+ 

cument 199L=?PS - L,D,F. Eco no 

13) au nonent de leur ratrait 

les Allenands se sont enparés 

dans divarses succursales de 

la Banque de Frmce notan ent 

á Nancy, Belfort, Epinal et 

Vesoul une somes totale des... 6.899:000.000 

5% Las Allenands se scnt 

enparés de quantités inmo.ortan- 

tes d'or (environ 2.784 Kas au 

ninimun), de pitces de rmonnaia 

de deyises ¿transéres dont le 

nontant n'a pu 8tre encore 


evalué exactenent....onn..... (nmémoira) 





cit un tctal mininmun de 


prélevanent s'tólevant d....o... 17.858.972.550 
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> Or Dela». 

I1 ne rest pas possitla d' exposer 
en détail les conditicns dans lesquelles 1'cr tel- 
¿e de la Banque Nationale de elgique fut livré 
aux h4llenands, cette questicn á elle seule n'obli- 
zerait a des explications qui dureraient plusieurs 


audiences. Le fait est constant, puisqu'il est 


reccomu par Henmen. 


J!tindiquerais sinplenent que des 
la nois de sejytenkre 1940, Hermen avait exigfé la 


livraison de cet or, 


Ces faits font d'ailleurs partie 
des v¿riefs relevés contre les ex-ninistres du 
Bouvernenent de Vichy devant la Haute-Cour de Jus- 
tice A Paris. 11 résulte de cette procédure notan 
ment ques 
- de lonsues et frégquentes discussions eurent lieu 
4 la Commission d'arnistica; 

- un accord fut conclu le 29 octotrre 1940, mais 
e ne fut pas suivi 2'effet en raiscn des difficul- 


tés sculevées du coté francais et nolgfes, 


L'ancien sousB-directeur de la 

Banque de France, lí. Villard a précisé que sur la 
presion allenande de plus en plus forte, Laval 
qui ¿tait alors décidé a:payer a n'inporte quel 
prix 1l'autorisation de se rendre a Derlin, ou il 
se faisait fort d'obtenir la litératicn massive 
de prisonniers, la réduction des frais d'occupatic 
ainsi que la supyression de la ligne de dénarca- 


tion, céda aux exifences allemandes. 


pa 42 P,- 
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C'est ainsi que le 11 décentre 
1940 un accord intervyint en exécuticn duquel la 
teichskreditkasse devenait dépositaire de l!or 


belge á la place de la Nanque de France, 


Lorsque la reichstank eut en sa 
possession la stock d'or, sur 1'ordra du "Délésué 
du Plan de Quatre ans" (1l'accusé Gérinz) 1'cr fut 
purenent et sinplenent réquisitiomée. La Banque 
de Belgique et la Banque de France refustirent de 


racevoir le paienent de cette réquisition, 


Ce quí résulte en partieuliaer de 
la lettra adrassée par la Banque de Frmce A la 
Reichstak le 23 septenbre 1943, dont voici les 
principaux passazes ; 


“is «En effet, las relations des bmnques 
"ad'anission sont foniéss sur una confian. 
“ca dont le caractere est atsclu et qui 
“exclut toute exception A 1'oblization 
"pcur chacune de ces tangues de resti- 
"tuer aux autres l18s'*dépits qu'elle en 
“a requs, directenent ou indirectenent.,. 
“e..« «Et cela, néne si ces principes et 
"cas usa es stécartent des disiositicns 
"que le drcit privé adnet eccneernant les 
"dépets particuliers, cu s'ils dérc:m t 
"aux mesures d'excepyticn édictées par ' 
"“certains Etat8r...r.. 

"” 

0 Les exi:sences auxquelles vcus ncus 
"infornez que vcus avez dú dóíférer ne 
"sauraient ¿once litéreor la Reichsbank de 
“sas obligaticns de dépositiaite; elles 
"ne changent rien non ¡plus aux cblicati or 
"de la Dangue de France envers la Lanque 


"Naticnale de DBelrique. 
1 


Dans ces ccnditions, je dois vcus 


¡faire cconnaltre, en réponse A votre con- 
“nunicaticn, que la Banque de france, dé- 
"titrice en or de la Banque Naticnale de 
"Lel+ique, ne saurait prendre en consi- 
"dération l'offre de paiement qui a été 
Loi PA 


2. 4e F,- (bis) 








TT 


Apres la lilération, le Gouverne- 
nent Proviscire de la “épublique francaisa a fait 
remettre 4 la Danque Nationale de Belgique une 
quantité ésale dor a celle que celle=ci avait 


confió 4 la Banque de France au mcis de nai 19404 


L*'Allemazne n'a pu ottenir 1! 
encaisse cr de la anque de:France. Dans son 
rapyort saecret,. paze 60 (Dccunent 1991-28 - 
L.D.F. Eco n% 13) Hernrien indique oú se trouvaient 
ces réserves d'or de la Franoe pour la plupart, 


aux Etats-Unis, Canada, Angkteterre,- ¿Afrique ou 


en Suisse, c'est 3 dire hors de sa portée, 


- 42 F,- (ter) 








AT 


- Récapitulaticn du Chapitre ler,- 


Lés moyens de paiement que 1' 

Allemagne a indóment prélevés en France se 
mentent 2.u minimum 4 la scmme de 3 

-1% Prétendue indemnité pcur 
1'*antratien das trcupes d'cecupaticon 
compte tem d'une somme maximum 
ui pouvaisó átre miscá la charge de la 
Franca (74.531,800,000 Frs.,) 

9597.334.420.000 Fis 


ment de prétandus acecrds de 

claaring 170.640,000.000  - 
32- Un minimum de sai- 

sias d'aspecas, amendes ccl- 

laetives en calculant la sai- 

sié da 221,730 Kgs d'cr au 


ccurs de 1939 17.858,972.550 «< 


E AÑ rs 


2c1t un total minimum de.... ARAS OO 


Ces sommes c-*::iórables que 
1*Allemagne a pu cbtenir en +i0int de sa puis- 
sance en infraction 4 tous 30: rio incipes du 
drcit international sans foniiai.cr aucune contre- 
partia, lui cnt facilité la pillage éconcmi que 


de la France, 


ll faut cependant sculigner qme 
cetta scmme si impcrtante scit-elle ne saurait 


raprésenter le montant des spcliaticns effec- 
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tuées en infraction aux principes du Drcit In- 
terneticnal; en effet, les Allemands se scnt 
prccurés das quantités impcrtantes de preduits 


de toutes scrtes qui n'cont dait 1'cbjet d'au- 


Os 


cun prétendu paiement cu qui ont $tg laissgóe- 
e la charge du Irésor francais, de móme jue 
cet crganisme a di régler pcur le compte des 


Allamands d'impcertantes prestaticns, 


Cast tcujcurs HELMEN qui ncm- 
+ me lui-méme la ruine de la France dans sen der- 
niser rappcrt secret (Dccument 1991P8 -L.D.F. 


-— 


Ecc. N? 13) page 13, en indizuant que sur une 
résearve d'cr de 84 milliards 06, que 1l',ALle- 
magne 2 été dans l'impcossibilité de prendre 

la circulaticn fiduciaire qui était en acút 
1939 d= 142 milliards 400 millicns stest éle- 
vé au 31 juillat 1944 A 587 milliards 100 mil- 
licns de frances, scit une différance de 444. 
milliards 700 millicns, c'est-A-dire une 2ua- 


mentaticn de 312 % 


Las accusés ne sauraient préten- 
dra qu'ils n'étaient pas avertis de la egravité 
de la situaticn éccneomizue de la France, en 


effat HEM.EN les tena1t rigcureusement au ccu- 


¡o 


rant par ces rapocrts dans l'un a* eux nctamment, 
calui du 11 décembre 1941 (dccumeant 741 PS/249 


L.D.F. Ecc. adrsassé au Ministre des affairos étrangóres et 
. 2 


ecrit : (L.D.F, Ecc. n> 24) 
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"Je vcus envcie ci-jcinte ccpie 
“d'une ncte de la Délégaticn Francaise 
"en data du 4.11.41 (N9% P,1161-DE) 

"an texte francais et allemand, ávec 
"priére d'en prendre connaissance, 
"J'ai l1'intenticn de laisser cette no- 
"ta sans répcnse,. 


"La ncte étudia la répercussicn 
“des paiements qu titre de 1'cccupa- 
"tion sur 1'éccnimie financiédre fran- 
“caise, et surtcut sur la monnaie et 
"1'éceoncemia en général, Elle en vient 
"á la conelusicn que les effcrts du 
“Gcuvernement francais pcur stabili- 
"ser la monnaia ne peuvent abcutir si 
"la Franca dcit continuer a faire A 
"1* allamagne les paiements prévus. 
"J'ai déja exp:sé la máme pcint de vue 
"dans mun rappcrt du 24,10,41., 


"2a matériel statistique demné 
“dans la ncte est, en générsl perti- 
“nent, Las paiements effíectués par 
“la France, au titre des frais d'ce- 
“cupaticn, chiffrés a 183 millisrds 2 
“frances, sint exscts. Les presta- 
"ticns de cantinn:ment, chiffrées a 
"3 millisrds de frances, n= peuvent 
“Stre contr? éss par nmci, mais d'apres 
"1* Intendant aurés du Commandant mi- 
"“litaira, ellas scnt admissibles. Le 
“silde créditeur avancé par la PFran- 
“ca au clesring, avec 1*'4llemagne, éva- 
"lué a 11 milliards de francs, est 
“certainament estimé plutit trop bas 
"que trcp haut, car le sclde créditeur 
“francais au 31.10,+1 était de 13 mil- 
“liards envircn, L'interprétaticn dcn- 
"néa aux avances faites au titre du 
“Claaring dans l'exp.sé francais, sem- 
“bla exacte, car alle représente t.ut 
"d'abcrd une augmentaticn des charges 
"du budget de 1'Etat et de la circula- 
“tion mnétaire. C'est ainsi ue, 
"du ¿cur de 1'armistice au 31.10.41, 
"un montant de 202 milliards de frances 
été pcrté au débit du budg=t de 1! 
tat francais, 


Ej 


"L'affirmaticn francaise que 
“les mntants payés au titre de frais 
"d'cccupaticn dans de tries ncombreux 
"cas, sent affectés Aa des dépenses qui 
“n'cnt rien a vcir avec 1' antratien 
"das trcupes allemandes en France, est 
"pertinente. En scn temps, 1'Inten- 
"dant aupres du comman dant militaire 
“supérisur a étudié la détail des dé- 
“penses pcur rachercher la pcssibiltté 
“de faire des éccncnieos, 


- 45 P,. 
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"TI1 est de plus exact que pros 
"da 70 4 des dépenses de 1'Etat dci- 
"vent ¿tre financéss par la ncyen de 
"drédits a c.urt terme et que les a- 
"yvances de la Bangue d'émissicn ain- 
"si que les diverses dettes publiques 
"s'enflent da faccn nette, Caci ast 
"axpcsé plus en détail dans mon rap- 
"pcrt du 24,10.41. Entre temps, cat- 
"te évoluticn n'a fait que sa pcursul- 
"vre kl " 


Apres avcir indiqué qu'une in- 
flaticn était A croindra et deonné des précis- 
sicns sur la haussa des prix, HEMiEN précise 
¿ue la circulaticn fiduciaire jui, de 156 mil- 


liards 200 míllizns la 30 avril 1940, est pas- 


d 


£ 


écle 2 cotcbre 1941 a 252 milliards 300 mill 
licns et écrit > 


"D'aprés les données que 1'. n 
"pcssédea, il apparait absclument inm- 
"possible de boucler le budget fran- 
"qais si, en face de dépenses totales 
"d'envircn 250 milliards de francos, 
"75 milliards seulement de rentr¿es 
"fiscales sont cffertes. Si cette 
"situaticn vienta se pre lcnger, elle 
“ne peut qu'av.ir une répercussicn 
“fcorcée gur la mennaie, et sur la vie 
"Secncmizue, De máme, il faut pren- 
"dre en ceonsidératicn ccrme un indice 
"de mise en garde, l'évcoluti:n de la 
“circulaticn billets et du niveau des 
"DIE 


“La ncte francaise, á la vérité, 
"fait porter la respensabilité da cet. 
"te évco'uticn uniquement sur le chif- 
"fre ¿levé des paiements au titre des 
“frais d'cocupaticn. Elle le fait avec 
“1'intenticn d'cbtenir une diminuticn 
"da caux-ci. Elle explique, en máre 
“tempS) ¿u'il est pratiquement 1mpcs- 
“sible d'atuendre una élévaticn des 
"rentréess fiscales francaises. 1) 
"faut bien plus exiger du Gcuvernene nt 
"francais, qu'il utilise tout d'abera 
“tíutes las possibilités pcur diminuer 
"la création de ncuveanu pcuvcir dtachat 
"et, dans la mesura du possible, écré- 
"mer tout le pouvceir d'achat encore 
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"axcédentaire au moyen d'un finance- 
"meant anticipé des dépanses. Ceci 
ne peut ¿tre cbtenu que par une élé- 
"vaticn nitcire des rentrées fiscales 
"qui pcuri:nt ¿tre réalisés: au lieu 
tde financement préalarlle par des 
"crédits et, de plus, par un ccntrí- 
"la du marché ncir, 


"¿n fait le Gouvarnement fran- 
"tcais a mis en train avec 1'aide a' 
"une commissicn d'experts financiers 
"at éconcomiques, un preogramme de ré- 
"forme des impits d'itat, quí d. it 
tantrer en applicaticn en partie le 
"ler janvier 1942, en partie le ler 
oie 1943, Tcutaf: is, cn paut 
"fortamant dcuter qua cetue réf: rme 
"Sc + rénlisóa si une firte pressicn 
'Intest exarcée sur le G.uvernen:nt 
Tramos is par 1'Allezmagne. On peut 

"ésalement d.uter qu'elle ne donne 
"una augmentaticn des resscurces fis- 
"cales en acccrd avec ce qué 1'cn at- 
"tand d'elle, La but est da ccuvrir 
"50 f des dépenses budeétaires par 
"1l*impit, ce qui revient á faire 
"criitre les rentrées fiscales de 75 

125 milliards de francs," 


HEMIEN econclut scn rapocrt en 


"da serais extrémement heureux 

"de ce que, pcur cbtenir un assainis- 
"sement du budget francais, l'initia- 
"tive du Ccommandant mi.litaire en 
"Prance, tendant a assainir las ren- 
"tréss fiscales francaises dans le 
"tut d'en acercíitre nct.irement le 

vobume, scit fcrtement scutenue par 
0. us les services allemands, Ve 
'mánma, il searait désirable que 1'en- 
diguenment du marché ncir scit pcur- 
“suivi par la nméme vcia, Si le Gcu- 
"varnement allemand cédait sur la 
'juesticn des priements au titre des 
"frais d'cccupation dans la sens ar 
"la ncte francaisa le présente comme 
"nécessaire, il an résulterait seule- 
"ment une amélicraticn passagére du 
“budget francais, “ais le danger d' 
"inflaticn ne sernit nullement écarté 
"aussi lcngtemps que la Gcouvarnemant 
"frangais n'aurait pas mis en appli- 
"caticn les mesures pr: pcsées, 


Ns Nu 


signé +: HELDIEN 


A. 4 / F,- 











- 


ecmperte 


auncun commentaire, 


TT 


L> lLeagture de ce rappcrt ne 


cn y vcdt la vc- 


1 pté allenande d'a river preogressivement A 


un vérit. ble étran:1lementde 1l'éconcnie 


caise. 


Ífran- 


La mainmise sur les moyens de 


palenment n'taurait en sci quitune impertance 


relative si 1':ccupant ne sten était pas éec- 


tivemant servi come d'un instrument pour prc- 


coder á son profit á un 


véri table "prnpage" 


das richesseas francrnises, 


Dans les 


vre nous exanminercns ra 


Aller t¿_ut d'abord 


nds: 


pus 


fait: en contraventicn 


1*:iceupant avait lui-nm8r 


acivisiticos »=n apparences régulitres, 


aipparence" pa.rcsque 


c2s 
regles. 
sitiins n':.nt ¿té 
s.nt rustéas 2, 1 


ticulizrs p 


DD) 


at d:nt 


“btanu-es 


de 1! da 


rdre 


ticnnent pas 





11 ast ariivé parf:is que 


a chargc 


+ da 1'Etat cu des par- 


Ss uligner que les s: 


750 milliards de 


ch$ápitres qui vont sui- 


pidamant l'acticn des 


las achats irréguliars 
la législaticn que 


2 
2 
ar 


inpcsée, puis les 





aciuisitizns étaient 
réquisiticns cu d'achkats 


ces acqui- 


suivias d'aucun réslement et 


O Só 


ur éviter toute équiveque il 


mmes irauduleu- 


le montant minirnmm est 


frances ne s'adi- 





Wwec les évaluati.ns des achmts 
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TT 


au m*rché noir cu des ac juisiti:ns en apparence 


rógulieras qui forcnt 1*cbj=6 des chápitres 





suivants, 





Enfin una dearniere cbsarvaticn 
sb'limocse , en se pr:curant indáment unes scmme 
áe l'«ráre de 750 milliards da francs les Al- 
lemsnds «¿nt pu regler des acjuisiticns d'un 
izntent superieur, ¿n éffat d'une part, les 
iniements les plus inpertents ¿taient cpérés 
par des rmiyens bancraires, virenent de comptes «: 
p-rticulier; d'autre part, les sonmes impcr- 
ba1tes représentées par des billets de bangue 
302niont renis rapidemsnt en circulaticn dans 
an systime d'¿échanges écconomizues dont les 


ecuvants ¿étaient les principsux bénéficiaires, 
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13 MMRCHS NOIR ORGANISE PAR 1'OCCUPANT 


A IDA e mc BPE ell encia ARI o AO PP e 


Nous avons vu, au cours des cb- 
servaticons général es sur le pillage écononicue 
es pays de l1*Eurcpe cccidentale, que le Colo- 
nel VELIJI¿NS avait ¿été chargé, en juin 1942, 
par Gcring lui-méme de centraliser la structu- 


2 -y Waiivyvrqid ds! nane y a a r 4a 
re du Marené ncir dens les pays cccupés. (L.D. 


hay ¿2 3armma , > 
Ur eE scmmes considerables 
o A Last 3 Amant nremmypé 
sue l'cccupant s'esít indónent prcecuré en Frmce 


In= na 7 1rancrta: E ; +4 147 ] Se ps p ; 
Uta partía lmpcrtanmte a ¿té utilisée pour de: 


me figaur a l'encontre des Francab 
¡ul ccrimettalent des infractiins á la rígle- 
nentaticn sur le raticnnement. C'était dans 
la but évident de se ríserver le naximun de 
procuits scit par des achats en apparence ré- 
guliars, scit par leurs services clandestins 


d'tuichats au marché ACT 


Ceux-=ci prirent une anpleur 
nsiderable, il est inpossible de les chiffrer 
puis que dans certainss ccnptabilités, notamment 


a . * A 
.) 23 + Í Pi | RD AT ; os a] ne 1 S . | 
celles d'HEM«MIEN, ils sont masqués scus d'autres 


Ccperaticns ec que des documents. cor plets nanjuent., 








CA 


en Franca en reprenant 


(Docunant cité dans la preniére 
expusé, chapitre 4 -L.D.. . Ecu. 
1765 PS); pcur une pericde de 5 


2 fin ncovenbre 1942), Veltjans 


2 rapport da 


TT 


903 


partia de 


10.18 


écrit textue 


epeandant il est possible de se 
idéía da 1'*anpleur de ces cpératicns 
Veltjens 


cet 


"Depuis le conmencenment de l'ac- 


r 


"ticn il a ecté 
“palenent sux 


"occupation : 
' 


de 


"113 baux 
"Taxt5tiles 


te des 


írals 


248.000.000 
540 ¿000,000 


"Cuirs- ?aaux-Fcurrur=s112.,000.000 


"Tbaine 

"kuiles et eraisses 
"(indust. et de ucr 
és 13 cn 
"Articl: ) 
tirticles de 
"Vins et spirit 
"Gaos > 
"Papier ei matériel 
"  d*embalisge 
"¿linentaticn 


A 
ti hr 5 nd ; m3 +3 E 
azticles sanitalres 





ec1it 18 milliards 


entratien des troupes 


1SC] 


582 millions de 


3.000.000 


jo 13 ( 000 » 000 


6.000.000 
33.000.000 
50.000,000 
1.0. 500.000 


+. 


acheté en Prance,egntre 
la ccip 


q! 


E 
EM 
RU 
EN 


EY 
RU 
RU 
RUI 
Ri 


35.000.000 

3.000.000 
12.000.000 
15.000.000 


929.100.000 


frances 


d'occupaticn. 


ELA 
EU 
EU 
Ral 





payés 


de 1'indennité versés pcur le préten- 


Daute part dans les archives 


personnelles 


a 2Ss 


F 
d*Henmen, déccuvertes 


¿tats-Unis, se trcuveant deux documents 


par 1'armée 


¡ul peuvant donner une idés da l'imyortance de 


tals agisserents, 




















ecnstitrs la minute d'un rapocrt He 


bany ses initiales au craycn et daté 
Aran , 
Gr "G=2", indiscutablament ¿établi lo 


Y 


a y 1 ; » 7 Pm 
y est ¿usstion d 


unisiae” 


* 
. 


.” 


"On peu dino conclure, 


"droit, ¿ue, sur le 


"liards 


"prélevé au mois de 


mentant de 8 mi 


da frances francais, 
janviar 


PO 
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> AN : ITZA Pa y Land 
D.F. Boo -1) Deocumant 17566 PS/2 : Compte rendu 
qua pon e A AKÑÓ  A  b. Ll 
no 2 » yan 
8 PE a 1D. A z ; 
date du 27 novembre 13942 d'una ríunicn du Plan 
pe IN A EN E Nc E > 5 
la Cuatre ans cconcernent"ltévalvatica future 
a rn” .. ] " a. ey Y. - 7 5 dh a > rn + r ) a ” - 
á sotisfaira par ls débit du ccmptie d'cecupaticn" 
pr] MAA 
a fea Ra, y A Q ” 
ld a - q < 
11 «st prévu dens ce pri. jat 
(il saroit 7] ) a Alaerraltira A Tiey : 
A Li 4] m.! 0) l “1, DDD de 1 8 Gi pH > 12 A] la A 
saticn vVeiltizns 1 :- Ta ] 2» Aánam>r 20/40 
JAYLCO 4206545 po ¿e mc1is ve decemore 942 
2 avril 124%, sc1t 5 mu13, une Sscmme de 1 mil- 
| - Po y q 7 . : mn ¿4 a - , y 5] “ls r 
Liar 200 nmiliiona de ít 801% 24 milijlards de 
frencas cm y it la pas-e2ge sulvant : 
1) aria” Val + ..: 
LU; CS ¡'LOU VeLuUTers5s +, 
1 1 ls | 2 mana etarbh la Va S pa Y 
dl ¿o a € ¡y Ea 2" "43. A du? ) le e ed la Lé mis o” en 
; P hos APA Sd - ei aa ; 
execution as sen projet d'achats $, 
Í e un E a Ñ A r r” y a. Ñ a ma | 
en ¿Fance, .es mentents suivants : 
E e E, o Dif Er Ta 
0 - dk dl. a .L Y í ' ¡qd + 0 z y () PA o 
t Ad a , y. : Y rm ca 
QU AL... —b 0... > > ho) de Go 50 : 
41 S y” a» : , E 
P AV L p sy ds y e SU y 
Ki eo * 13 y pa , de , 
Mars de Ye 9 "200 
Le A cn - .t . 
“a VELL > 343 E 0) " 
1 V.osea e ; - - 5 . 
Las bescins tcotrux de décembre 
a avril peuvent 8tre estimés a 
nJ ANY INF í fr Va >> él , 
An G Ny Ne! o VU * Mur As L ho Y DX e) cat UK da o [or 
13 ay * Mas! ' » . mm >? e » r 7 , ES 
1. n'y tura e2 prinicipa plus d'cpé- 
% + -_. e La ra ¡ 
caticns d'azhats $5. 
A e A | a - a Y > / ma le ' , 
¡ 1 LO e. y ” MAA de . . y e m4 
LJ ls a Y A, 22 )Docu 1ant ] / Ol y) ) pa Ge docu I2N UL “¡UL 
bo Y ' ns en 9. E 
DY JC 


mmen, por- 


Ssinmplemení 


o 


8 février 


q... 


S ¡0/8 a Ld. 


textuel- 


bar 
Le 


$ Es ¿€ 
JUL 4 <SU6 
a Paris 
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"un rmontánt d'au moins 6 nilliards de 
"francs a été utilisé pour des achats 
"au marché noir, Une telle utilisation 
"des credits alloués au titra des frais 
*3' occupation auzmente le volume des 
“essais de statilisation de la monmaie 
"“francaise, jusqu'a les rendre impossitl 
"2 suJorter et doit obli... 2boirenent 
"aboutir dans un avenir déterminé a une 
hanno -- A "3 insuffisance des 
¿malgré une susmentation des: crédits ouverts pour 
efrais e ; les dévenses de 1! 
3 XK, = ey AEREO ¿ armée proprrement 
Ar ; dits, si 1*on consi- 
lere que la situation du compte au 5 
"fóéviler n'est plus que de 380 millions 
"de mark, 


tU 


D'autre part, toujours dans le 


méme rappoort Veltjens on peut lira, en ce qui 


$ e SN > des 
" e * dt 


concarne prólevements faits en France par 


JASSasre 


/ 
ta Ga 


1*intermédiaire du marché noir, le 
suivant ; 
"Co £ction de No8dh (Weihnachts-Aktion) 


Ñ Fin aoút 1942, la Vélésué pour les 
issions speciales, a ¿vé charzé de se 
£ 3 > 
“peocubar des articles destinés 4 four- 
"nir : "la table da No8l (Weihnachstishh 


"A 


AG] eunle al Learnand . 


de La so lestinés á cette "action 
y E fica initialement 4 300.000. 
000 Rf (prix intírieur). On se nit A 
$e “1'oeuvre avec la o2lus grande dilirence 
“bien qu'il faut solera. que 1'acqui- 
“sition +t le transport de quantites de 
“marecnandises sussi importantes dans la 
"pbériode relativenment courte qui nous 
"sépar 'a1t de No8l, dussent ¿tre A peu 
“pres inexecutables, étant donné que les 
"achats cdevaient conserver autant que 
"possible un crractére normal -paienent 
"par clearins 1méne en France et non pas 
"par recours au marché noir. En outre, 
“1l fallut dtatord créar 1'orsanisme 
"nécessaire á l'>xécution de cette mis- 
"sion. 


Fr 
> e e” T 
LV de Y) U' 
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"En fait, cn parvint a s JIC- 
“curar juszju'au 20 iócambre 19,2, pcur 
“envircen 244.000,000 Ri: (prix l'lachat) 

de marcasndises. ni L ne fut pas 
“¿cesible, par suita des difficultés 
"ase transocrt résultant de la situa- 


- 


' 


“ticn peclitijue en Prunce aussi bien 
“que de la precóduxa inévitable de 
"fixaticn des vnrix, at pcur d'autres 
"railsins enccre aX, 

“talitó da cés mrchsndises en ¿lle- 
“nagne =t de las y mattra an vante 


"en tenps utile, 


”m ms — q. . > , É " 2 .. — Ll e 
Deux milla trcois cont siy 122 

“preseantant ua. casigae utile 
7 a 


E A OO An 
¿Deco K«llcararmes furent di- 
¡A > ' 








. q PD , 2. - Es ha » - ” 
clis reprósentont plus Je 
13 SAN, | + . ; ha” : p A E 4 rn 

. - UU o 000 KA E L ys >: e Ú E en U A ya SD 2S ] Ja 





"preduits ccsadii 025, de ¿cuets et 
| ES 11 r crdemuxe. La 

18 an premier 

1 


C 

“répartiticn en zut fa 

“lieu dens les iserrite 3 bembardés, 
Las crypitrles : B=-rlin, Vienne 

u | CE lans les 

indvs cria] Las e Waldenbcurga 


| 2] 7 ! Pi 
3) sur "l'ac. 
M+zx . ls NM .- 22% es Y” .. E ar. e 
vSLIOO 4es Ncal Scfa nreseante au SCUUS 
Mm, . $ sá f . - AI a ES , a 
vu ha. > A , de Le? Ds AI .. le , 7 qe GA A | STO = 


.. 


"quí viént d'3ti: an ocprise dans 1! 
ámmve 19,3, il y aurrit lieu de la 
"dóclencher au plus tard dans le cou- 
ranú du mcis de nars," 


tans de citer 


constituent des preuves 2 manant des aruturités 


ellenandes, c'astrás-dire de mas adversaires eux- 
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l1 r'aomarait d'en civer ¿quel- 
¿Ues passages pcur ccnoléter mos explicaticns 
sur ce pcint, le Triburnsl ssura eccoment ess 
cpératicns malhonmndcas ¿talent effectuéss + 


“Des le díbut de l! occ aticn, 
"la Narvice Central la la GE ZO le 
“rine cráait, d'autre part, á PARIS 
"rue St. Florantin (au .¿¡inistera de 
LA ¿arine) un cresnisie 1"achat díi- 
rigó par le Dr. KiALSS (y Muptmann ) 


He “1 unas des 2icimtes "cfficialg" 
“ui viennent 2 '3tra óve més. se li- 
"yvra a des acuuisiticas clan estines 
'; l- Lus 1 LA CTS G =9 SCuUCcCrie 12 pc 1u1 8 


LS ¿LUS divears. dont 0% UC Up ; 
vapis, tissue, confa cticn, parfune- 
"Sie, articles 3: arc iuincrie, ¿étaiant 
MS aueun 15.,_rt aveo isa bescins 
“des unit 29, ¿2 Fut La La Jrenml er 
*“buraau du merení noir al temana 13li- 
MAR cr snigé dont l'activitá 
| bres tayidsmant considirable, 
les r:3u.+ ts cbtenus par ca 
Survice, 12 Exizesmarine instollait 
“par la suite. vet. gris .u'en 

Tels CHOISU cIfices £snalc- 
¿gurSe —QUel 13s uns entra aux 





"ctaient soícializés dens la r=cher- 
Che de cartrains prednite dótarminés - 
"L'un de cs E=ci, la "UarinacWoste 
"renkraich ere vuzllar 11 46 Fealdrcost 


Ma do e ! 
"41 11 014" a la Cha '1¿e-sur-Erdre 


e, £ » ” E lan e 4. 9 
ey “Ve a L1* indus LP1e 
) 


t p E os cos | ” MEA 
Trancsisa des milliars 36 tcanes de 
Mein Z A y A e 
metaux non fer. omz ¿LCUIVIa, brinzes, 
MS , ¿E PS » 

$ ¿vlOS, 2tC,..) Rien quta Psris, la 


“dela les acecrds et les a AA 
leurs miliiards le m>sreh 1l1is8328 
“de tcute natura. 24% suivant dd 
“exenpla, la Lufiwaffa, puis le Reich= 
"“fuarung Dres 1"Interáanca allamanda, 
“la Gestapc nine, Ctgani3erznt a la ur 
“ur un risa Ze cursaux d'tachate 


Hi rihils?+7 . Tadlanr e Lap 
E 11) E > * Y y 2 ae a =g" ler 
p e - 


AR > 5 a AS 7 PE , “ ON 
L2 Duraau ¿des rose pio DD 
2 la plas 1U1Sss ant. 


"Ch A0U de ca 3 gc unes 11s Icsa1t 

1 ” pa os - y. p 3 ns” y : o ye . E a e 
duans la 1 2g8!1cn yarislienne ce vastes 
"entre pts ccnstar ¡ent 2CcTI 


á : 
gés ic NnifFe 
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"chandiseas, pcurtent achenminées sans 
"treve vers L'Alloanagna, par trains 
"antiers cu var Mimo csmicns de 





Ys - . 
"transocrts 4 ELE "gs larine : liagasirs 
e de a - Dad a 1 
"eecn31 vux a! ,Ub: via qee ¡TS , 121chfin- 


] A A A a 


my. $ ga 5 
DCCOKS La E” Gta: a T en ul n-=D=PCy 


Chapalla, La Villaette,) 


“XUNE Dedo 
"Cconítans y 


EA o. 





a 


cificls clals atleamarmds 





- de ¿ua AS A a eE e > > 9 e 
e 3% pjchots var les Grmds services 


E A ctte Za la Janhrnmacht, les prin. 
“cl paux A D clitizuas Alla 
"mands * Naticnal clalistische Daust- 
tena A¡rbeite: Partal (NS. Vd, Pprc- 
yagende kadic, att... 2t les servi- 
"cas auxiliairas le l!armée + B.D.X. 
f W 


"(Beavftroster fir das Kraftf»hrwesen 

"cu G.B.K. '), cremisaticn PODT (Reich 

"bahn-Direktica), surent ¿galenment A 
Paris cciia «n privince, leurs preo- 


"pres bureau:z l1'achanats 


Ñ E 4 
e De E 0 nd E y” J a 1 17 - 6” 
"fah NW AO 0! (plus Ara í. B,K % o crza- 
qua pa e a a 14 E A A 
"nisme chsres ¿e feurnir l' ¡rmée de 
7 . nn : h 1 % a . 
y tertal autconcbil 2 d'en assurer 


"ltentr.tiean St La ronaration, Eh 
“dehcrs des livraisons cu fabricaticns 
" eccntractuelles, la B.D.K. a certai- 
'nenent amputé la pare automobile 
"frangais le pres de 100.000 camions 
“cu vcitures aequis scit directenent 
| 1 buresux d! 
“achat spécialer. ont acerédités, dont 
“11 sara parl3 plus lcin, Da plus, 
"das ¿uantitós extracriónaires de mé- 
j 


cn, pneunmatizques, 


"Mo.3 » as HS - 1% a + E £ 
YJ1ecas cetach 20Dy “MuUCs.» ¿nt ete 
e A ; a AREA YA 4 p 
'Pparallisiunt enlevees au marche fran- 
" a 
mis, 
"1 
dy 


ds Ca bilan inpressicnnant ccmpte 
"pcurtant bian peu =upres de l'ecticn 
EA 


22 l'"crgmnmisaticn TODI, (0,T,) chargéa 
“ae tcus las travaux de génie nmilitai- 


de iy qui, durant trcis années, entra- 
rit sur le scl franenis des travaux 
"a: une arpleur absulument dans préc>- 


¡ent : consiructicn de io al a 
Ear 2t surtcont de fameuse 
Fortificati. -.ns les cítas sil 
1éditérranéenne3s. 


"at 7 
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A Dans cae but 1. SEN jUan- 
"tités de matórisux div "Ss, d'óquipe- 
'ments de tiuta natura, “dtcutillage la 
"chantier at ce matériel de transycrt, 

atC... furent arrachdzs par l'onne- 
"ni a 1'écconomia fi anonisa 26. pour 
"une large part, par la via du "mar- 

"ehó ncir", 


> f 1l'*imaga da la B.D.K.y la TODIT a 
prccédé, par ailleonre, a 1'achat 
"ctandestin de plusieurs dizaines de 
"'nmilili2zrs de ca:icvns autenmctilas, 
linoosant d'isutra ¡art, la requisi- 
"ticin-l1centiíin díun nombre plus grand 
erp le ces véhicules ¡ui, la 
i2bácla venue, furent, pcur la plu- 


J AS A - a. yr 
toart emienes dans leur fuite, par 
o nn e e a Y mn * 3 " a dí 

" LE 1) És Lx 7 2S LL La; 1 is e 
1 


€ ds enfin, eccoma tiutes les grendes 
"inités ”lilenmances, 1'0.T, dcnt las 
taffactifs ¿unient dénessur ¿ment ac- 
Mea Nyar un véritable arnés de tra- 
vailleuis fircés, ecnscumait des 
'tiuantites ccnsiderables le pr«duits 
"alirnentsires, les vins, ¿es splri- 
"tusux, etc... AcheiSs ¡rrógulidr ranant, 


” 


' ta nar sa dh 3 A77" : 
49e pnechats par les bursaux d'achate 








1 ¿ ESE PA ETRE ARO 
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” 


Ncus ven:ins d'examiner succesá- 
vament les differants crzanisnes 
"allean-nds cfficie.s, niliteires cu 
"civils ui cconstitusient, en grcsy 

+ OABANMEO lu "marcas noir" «allemand 
"tt s'til ¿tait enccre p-1imis d'en 2dcu- 


pb 





4 A ARE A NS 
"ter, la preuve sera1t ainsl faita 
ena catua v7st. FER ab la bri- 
"! y 


¿sndage ¿était indiscutablement d'ins- 
ento Mec et n'avait d'au 
"tra but que de O PACHavaR secrete- 
ment l'ceuvre de dccumentaticn éco- 
"nacruigue eriurcée par les acecrds et 
"Las ccnvantiins 


LU 


ds On 2 vu que chacun de ces servi- 
ces d'achat dispc3ait de nciibreux 
 ASNELTCRALES at rabatieurs francas 
"dont lflactivité at surtiut 1'axpé- 
"riaznca du marché neticnal, donnaiant 
"tdíja a catia craanissticn une redcu- 
"table afficacitó, 








000 


ds Cependant, l'exmmeni ne devait 
“pas s'en tenir lá, bien résclu a 
"pcursuivra a fend 1l'explcitoticn de 
"la priducticn P.ancaise, sans autra 
"sScuei ta de tenir =tve antre prise 
“aussi secréte que posible, 
m 
n C'*28t aninsi que les autcrités 
“allamandes en vinreant a crósr a P.RIS 
"des buraaux d'achat clanldastins, 
"cpérant isclóment >6 chárgós de ecl- 
“lectar los narchaniises par las ncyans 
“habituals du marchíá ncir, Ces ler- 
"niéras étrient ensuite remises en 
"blce aux services d'a AA allenand 
' ui sa imita 4 les rícapticnner 
“3anS prendre zóínéralenment avcun ccn- 
“tact avec les vendaurs, Ces cuoéra- 
“ticns devenaient, la la Scrte, beau- 
"ccop ncins apyareantes, le travail 
"le plus cstensibla de ces transac- 
0 “ticns ótant ef ¿ctué hcors des crga- 
"nismes cfficiels, 
1" 


e Enccra ¿ue l'existence de ces 


"bureaux d!lachat perisions f0t bien 
"ecnnue, ils n'en eonstituaient pas 
"amcins la manifestaticn la lus ¿tran- 
“ge du merchc ncir allenand at aussi 
“la plus caractóristicue de la nenta- 
"Lité aennmemiz, 

" 


a Ces cFíices gtaient eónéralenent 


"dirigós par des civils allemands cu 
"des ¿tr: MEcTS : SUlSses, »*spagncls, 
italiens, inconnus dans les milieux 
ccitiarcliaux, «t qui, bien scuvant, 
"cpéraient scus de faux ncoms cu des 
| isis 8 OPIO ( 

AMY 1) DUBOLS ( 
is e nor de WIRSICH) 
48), Sujet aspagnol) 
" HULL 0) RES cu ABTLATOR an wL: RIH ( 

van OULEN, lo E hellena 1is) LUCIEN 

i "(Lucien BIRMARD, sujet frencais) 
"DUCHZ3Z (VlasLa, sujat francais) TONIN 
"GUY IiX( ¿ax STOCKLIN, sujet suisse 
"el Guy ROUSS£0T3 sujat francais) etc... 


PA 
mM 
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> Une grande ¿yextie du perscrmel 


"“actif de ces bureaux : directeurs, 
"acheteurs, ¿tait c.nstitué par des 
“agents politigues cu des infcrmateurs 
"le la pclicé al!lenande DeD. GSSIAPO, 
"rue Leuristeon, ambas ade 1'allensgne, 
ADO 














TI 


A En efíet, á pareille ¿pi jue, le 
"prix de la dclaticn le plus ginéreu- 
sanent econpté ne p.uvait se ezmparer 
"aux fábuleux prefits ¡ue le marché 
'ncir allensna assurait á ses p.ur- 
"“v:yaura. 

"m1 

és ÑÁussi bien, guur ccnserver les 
"próécieux auxilisires de sa police, 
"1*anmeni. imagina-t'il de leur réser- 
'var leas postes les plus lucratifs 
"de ses services dltachat clandestirs. 
"De plus, les nceuchards trcuvaient 13 
"un peste d'cbservaticn particulió- 
“rament faviurable et aussi de nombreux 
"“auxlliaires-conscients cu ncn - p.r- 


"mi les neonmbreux trafiguants peu cla r- 
"MS 2 Secrupules quí froquentaient 
Í0ux, 


e prenler en date de ces crga- 
"nisnes, et aussi le plus typizue da 
"la mentalité emeni, senble bien 
"avoir ¿tó le bureau OIIO, 6 £ 8 rue 
aldclphea Yvin á Paris, crés en 1941 
image des sefvices d'tachats de 
clegsmarine «24 de la Luftwafíe, 


"par la eclinel BRANDEL (alias OTTO) 
"la najcr ado at le capitaine 
DINO mitin! S e - e | 
"RAD ECKE3(¿juge d! instructicn allemand) 


"aponrtenant tous trcis au service 
"de eontra espicnnage de 1'httel Lu- 


ás sninsi placía scus 1'¿gida du 
"sarvica secr=t allenmand, cattae cr- 
"ganisaticn fut chargés par les sar- 
"vices ¿cunonmiques de 1'hítel Majestio 
"da precéder á des achats cocultes 
"de toutes scrtes de merchsnldises > 
"tis.us, visux nótaux, cutillage, ma- 
"tóriel ¿électrizue, cuirs verts et 
"tannés, etc,.. 11 devait, scus la 
"directicn d'un sieur DUBO1 S (sujot 
"allenand dcont 1'identité exacte est 
"incennue) et cella ¿um Dr, FUCHS ( 
“boau frere da RaDaZCKE), prendre 
"une impcrtance telle ¿ue bienttt s! 
"cuvrirent a PÁRIS, une trentaine d- 
"buraaux clandestins satellites char- 
ES 2 l'aprrevisicnner. 

de 11 y alieu de ncter que la plu- 
Dart las alrigeants de ces burcaux 
"saciondaires avaient partie lidóae tant 
“avec l'cresnisaticn OTTO qu'avec 1! 
"hctal Lutótia cu les services de pc- 
"lice allemande, 











OMA 


» dinlgré les contingents ccnsidé- 

rablas la cuir vert que l1*'emenl s! 
¿ótait fait attribuér, par veia d! 
dro sur la collecta cfricislle 
"francaisa, OTTO fut chargós d'entra- 
"pronire sacrótenent la rmmassage en 
"canpagne des peaux brutes, Dans ce 
“but. 12 Directicn OITO, aussi bién 
ue SS Luraaux pcurvcyeurs precó- 
"derent á un 1arze recrutenent de 
ramasseurs luecauax, dimiciliós dans 
"toutes les rógions d'¿lévagse do la 
"zcne cocupla, Les pezux recueillias 
"at anuirepcosdes par ces derniers útaient 
tericdizguenent enlevées at amenas 

Dccks de St-Quen par des cconvecyaurs 

venant de Paris en canicn, Bien 
prctiísó de tcute interventicn de 1! 
"tautaritéó franenisea par des attesta- 
"tions et des laissez-passer allenmands 
"ce trafic devint si intense, pendant 
toute l'année 1942 et las preniers 
ncis de 1943, que ces prélevenents 
cocul tus na tardirent 2as á décasser, 

'en lnpertance la ccllecta cfficialo 
E frinonisa, 


2S lalissez-pas:er allenmanda, 

"ictiverós par la Dienstelle 03069 DT 
"iii cuouvrait ces transocrts freaalu- 
“leux stipulaient invariablenent me 


"la cemicn ne peut átre evntróle, ni 











A : r : - * E Da . - 
“nene arróáté par E pclica francaise, 
"Put abus sera suúv: renent aun? Le 
t faj+ 


a o lacar ainsi ces cyornticrs 
"sons la signe de ls des ténciene 
"lc que vient de l'ó¿ctat d'esprit de 
"l'autcrité «fíicizlle allemande, 
"bien rísclua á pcursuivre sen ceuvre 
tde pillege liiplacabla par tous les 
Muicyens. 


Jovrnsilenent, sur les rcutes du 
"Gentre, de ted le Nermandie, dae 
"Br atra ne 2t du Nird, las chargenents 
"le 1' espece ocarsresalant, par dizsi- 
"nes, vers la trcp faneuse Dienstolle 
"903069 DI des Dccks de St-Quen, S' 
“a¿outent aux préleveneants cfficials 
“et cevultes ¡Mtiguós sur les cuirs 
"tannés, ces cpératicns clandestines 
'qui;purterant sur 15,4 20.000 tcmnes 
"de cuirs varts (payés de 50 A 75 Prs 
"la Kilc) devaiznt irrénédiablenernt 
"eviipronmettrea 1'aomrcvisicononment de 
"la peooulaticn franeaisa en chaussures 
"tout cuir, 














ML 


> D'sutant cue les ac uisitions 
"irrógulilres du Bureau OTTO en cuirs 
"taxnés, ev chaaussures étaient au 
"mcins aussi importantes, 


" 

ó 25 11 ne s'23i4 1á qua des:cuirs; 
"le mentant des achats efieciués pr 
"OJ10 €n articles textiles cu en nmé- 
"taux. etait considérablement plus 
"clavé, en raiscn de la plus grande 
"valeur des preoduits, 

$1 

e pi cette crganisaticn grcupait 


"sans contaste les plus importante 
“services d'achats clandestins, il 
"“ex2stait cependant, un srand nombre 
"G*autres bursaux analcemes, d'impor- 
“taaces varistle, qui cpéraient de 
“la msme maniére pour le compte de 
"divers autres creganismes cíficiels 
"allemands précités : Kriegsmarine, 
“Lufivaffa, organisaticn TODT, B,D,K. 
"et surtcont le service d'ackat des 
“Reichfunrung SS, 6, rue du Général 
".prext a Paris, monté dáns la méme 
"esprit que l!orgsnisation OTIO, et 


"ores_ue anmssi puissant., 


' ¿4 ncmore de plus de deux cents, 
"ces bureaux d'achat avaient surtcut 
"chcisi comme lie a! SLecticn lL'*2venue 
“des Champs Elysées ev ses parages, od 
"ELO s'abritoient ecnfertablement dans 
“les hótelo perticuliers cu les grands 


“puildings commerciaux de ce quartier, 
"! 


. une manicre générale, ces of- 


"fices s!intéressaient aux marenandi- 
“ses de tcute aspoce; quelques uns 
"cependant étaient pa rtiellement cu 


"“enticrement spécialisés, 

" 

A tar saxempla, la Sté "Intercommer- 
n A  ? o 4 y a pa A / ' E . 5 
“ciale", 7, Place Vendéóme, quí en dé- 
"pit de sa raiscn soriale était un 


"bureau d'scast spécifiguement allemand 
"cpeérant Sur les mar chandises diverses. 
"wais il comportrit notamment un ser- 
"vine d'achat da machines-cutils et 

“de grcsse mécanique et un autre char- 
¡ES d'acquéri 5 2n msrché ncir, des 
"camicns et vcitures automcbiles pour 
“l'armée allemende (B.D,K,) 

11 

de C'ast ninsi ¡u'en dehors d'innom- 
"brables acquisitions faites a de trós 
"nombreux garreistes et pa rticuliar: 


Oy 











TT 


"la majeura pertie de notre équipement 
Mita ra automobile, sí labcrieuse- 
"ment ramené dens le Súa de la Fremce 
"au momer.t. du revli dos armées siast 
"trcuvé Frauduieusement récupéré pr 
"l'enneni, 

” 


n 60) achats var las maiscns de 


- que -.. «e. .. A A A ODO EUA 


"Tecm: Sano Ll Le GÑmal 3 


— 


" 


a enfin, il y a lisu de meanticnner 
"1*'activité des ncenmtreusas maiscns de 
"ccremarce allemandss ¡ui avaient ins- 


a + 


0 is A A y > cs ey 7 m 
"talt,.e a P,.RIS, des suecursga 183, Ou 
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"tcut au moins, des bureaux d'achat 

"particuliers, 4 cóté des transactions 

irógulicios cos fiimas procéderient A 

"das achats irrígulisrs, limités ce- 
E j 


enandises qui écheppaient A la con- 

“nalsgance des servicas francais, 

tá: 212anT expédiéas en Allamagna par 

"duantités considérabvles et dcivent 
29, de ce chef au produit 

cte clandestina emenia, 


”m p _ 3 Ñ pa 
ue Si Sl GC | A= 

"! 

'! 


Y Natur a et Ir aportance des achats 


- mk 
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Les marcnandiseas 11 Sa Staje t 
“A LUrT. e LL", A Lr?0+1) Sl 1IVrees ES 2. Len 
MA eS E A ”., PA ed - 

ae nature diverses, le relevé des 


! naa A PAD AR TONE Las + 
écrituras de La erson sCESNEkg alt 
: ; a 


"eE€pparaltre nctam ent, les expéditicns 
"suivs+ntes : 
lluda 3173 > 42 2 +43] 
AS de JAL 1 et Je ss o A 7 45 b 
| de JO UCR. Le eulr 
“da juillet 42 A avui 44 + 
” p AE 5 : : 
¿»917 teom:as d'outillage 
1 - 2 ó 


-d'acút 42 a cetovra 4 
" 125 tconnes de papiar d'emballas: 


; sh A O 
"de septembre 42 á Octcbre 42 3 
a $3 tones «¿a tapis 


3 

E - a mm. 4% 4 
e 145 tcornes ¿e cheussures 
“de juillet 42 4 ay”"t 42 < 

bc 2 mobiliers usagés 

"de décambre 42 á 3uin 43 3 
a 706 tcnnas de manches da pic che: 
“de juillet 42 á:mars 43 3 
y 494 tcnnas de savon 
"da ¿juillet 48 a avril 43 > 
36 tones de balais 
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acút 10 


+4 y 
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2 4 Avril 43 1 

s5meés de poáles a frire 
á avril 43 > 

onnes de materiel a' 

m1 hópital 
"dt cctobra 42 a Juin 43 + 

» 34 tenes de cirage 

"zen décembre 42 : 

de 10 tonnes de cartes A ¡¿cuer 


Mor. Airis 

"m 

a ÍÁu total, pendant la période com- 

E entra las mois de Juillet 1942, 
26 098 tonnes d'articles divers ont 
nn. EDÉSLOS le St-O0uen las Dccks, 

"en allamiagne par la seule Maison 


MOI ATA PT 


SL" YEZR, pour le compte du Service 


axpédi tions s! 
5 mois de gepten- 
» Les envcls de 
=nt 4 envircn 


2) 
'Schelcnneant entre 1 
"bra at décembr + 
"uécambra 1042 s'él> 

"3.950 tconnes. 


Á AN (“ 


” 

dl inis ces relevés sont tres frag- 
"mentairas, 

"1 


sy Les paiements effectués se sont 
'élevés, au but, á environ 50 millions 
"de francs par ¿cur, gusqu' en octobre 
42, 4 cette epozjue la moyemnme ¿jour- 
lilre a été pcrtés a 100 millions, 
pour auteindra 150 miliicns en Noven- 
"bra at décentre 10942, 


» Le caissier principal affirme 
eli ra las ncis da mai 1942 at fé- 
vriar 1943, 11 a at versar ainsl envi- 
pie 25 milliarás d+ rs, 11 n*est 
"denc pas exagére de chifírer a 50 mil- 
Liaxós la mentant total des achats du 
"Sarvice OL:/0, pencant leas 20 mois de 
"scn activ té. 

nm 


! Zas resultats covenmus jusqu'ici 
"“eoncernant seuleme:" a branche de 
"la Sté ayant opéré .1 zone sud + 

" 


"Organisation 3 Dir :uteurs a Paris 
y Bisdi OSM pa aT LAR PIN 


y (s llem 1ands ) 


dl Bureaux en zone sud a ¡larseille 
et Mente- 'arlc 








. Centre d'achat 
; 23n 208 Sua 0 

de pr enñcol 18 LE LD 

"” 

'! “2 société int. 


"pbcur principale activité 1!'achat 


"50us véh culos AU y 


a LiCcnaco 


TT 


d'tachat principal 
dirigé pr: 


GHIORRZ (italian) 


lale avait 
d a 


e 
enyUus. 


2¿POCCOMErPo 


omcbiles, L' 


"ta entraprise per le Service a déja 
'pnermis ¿'établir que dans la seule 
"zone sud 5.147 camicns ont ¿té acha- 


vés par catte enti 
'Scmma de 1.131.053 


"chiffres comprennent que les e 
en Al 


"tions ef:ectuées 
"las tre ns por 6: 2urs 


"at FULLER 2 a Paris, 


Én 


aprise pcur une 
687 frs,. 

q pe 

a ES arseill 


Lamagne 
GUNDRAND 


na 


G 


cánlité, las chats réelle- 
"mant pode en zcne sud portent 
"sur znvilr ¿000 véhicules, gros 
"canicas del me prupart, En zone 
"cecupés, les acquisiticns de 1'esp 


"cea furznt d'une importance au molrs 

E, ¡le o 

a 

$" La société ]] EPA ¿LE avait 

a réseau tros évtendu puiscu'=-1lle 
'tadressait non seulement aux gara- 


"giotes, | ¡ds ancc 
pc pri: taira Ss de 
” 
$" era : ¿e aádés 
SE us A. E) DI OCe es 
"an osuvra pci 
2 a E E a 
"Leur vénicula3. 
'! 
ás pres 1%'cccupa 
"sud, notaiient la 
"“etalt asmpleyé $ 
11 
A Un cfficier al 


ga 


> is ¡1 de 


"tait ehaz le 
"at menscait de 
¡A : 
3145 
”m 


¡VANO 
y Quelgmes 
de 1*iNu 
de se Y 


cn 
cone neur 
MP As 
y Í 1 Jl. Y 


"oule en fixant un 
“calui prévu pour la 
”m 

" sjcutcons que, 


"bturesux d'acaat 


” 2T la a e (Saz vic 
"mande ) conté ale 
nm = 


1NITRCOLL.SRCI 


e ea 


¿Ll s 9 


ro 


Cb.L12 


lan 


ul de de y 


cuare 


e UN 
e 00 


aux particuliers, 


véhicules. 


étaient mis 
caux-ci á céder 


Aa 


Ma 


Le 


Cc 
Us 


cion 


IVY?” AE 
A) 
yd GU 


zone 
sulvant 


“7 
1.) 


aq 
1.2 


se présen- 
d'un camion 
céder á sa réqui- 
icurs plus tard un 
LiMRCIALE  OÍ- 
acqu-.reur du wéhi- 
prix supériscur a 
réguisition. 


12d 
PERA 


pour tous les 
ind. la Gestapc 
Sécurité a1la- 
activité de 1! 


Me 


US 


1 ¡ 


> 04 Pp, 
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e Ón peut sans exagératicn estimer 
"ue les divers Services d'achat de 
'"1* INLERCOMEERCIADLE ont totalisé un 
"chiffra d'taffíaires de 20 milliards 
"au moins, 


"1 

" ¡RADA TIT an RALCHSEUHRER SS 
3 > BUREAU DE ¿CIL UWUIMNOLIUNILEE Dd 

" A SS ed a 

” 


6, Yue d 


n Urganisé d'une mañidre analogue 
"au Service OTÍO la bureau des SS pré= 
“sentait catie particularité impor- 
"tante que tcus ses membres étaient 
“des Officiers cu scus-officiers 
"s1liemands SS, 
$" 
4 Dirigé par le major Fritz ENGELKE, 
dh "sen activité s'étendait € ment á 
"tcutes sortes de marchend a 
"culicrament las cuirs, le 
“non ferreux et les textiles, 
”m 


up 
$ 
' 


25 
Li 


ña ha la différence du Service OTTO, 
"il ne sembla pas avoir eu de pour- 
"voyeurs satellitas nivitrés, at se 
“fcurnissait sciv supreis de bureaux 
“sacondairas, dont la princival ¿tait 
"SPLETEX", 41, rua da Nashington, 
“PARIS, (rlusieurs centaines de mil- 
“lions d'affaires) scit auris de nom- 
“brouses sociótés d'achat, crééss pour 
“la circonstance par certrins trafi- 
ya uants, avec 1'eppui d'ENGELKE, 


A: 11 281 á ncter que le bureau Ss 
"ntaffectuait aucun palament en espices 

de "ccrama les autres bureaux d'tachat, 
“Toutes les fcurnitures étaient régléas 
“par cheque de virement de la Roich- 
"Kreditkassep, 


"_—— D- CARLCIERE OP2ICIZL DU MARCHE 
Cin CfERE OPSTCISL DU MARCHE 


> NOLR ¡buEl ¿ND 

" : 

y Bien que las dirigeants véritables 
1 


+t los donneurs d'ordres ne se soient 
“¿jamais manifostés, aux yeux des diri- 
“gaants frangais, il apvarait évident, 
"a de multiples signes, que la marché 
"ncir allamand était d'tinspirsticn 
"cfficielle, 


- 65 F,- 
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> Comment expligquer sans cela 1! 
"activité axtracrdinsire déployés ya 
"los bureaux d'achst installés dans les 1 
"lccaux mémes das grands org nismes 
"militaires (“inistoóra de la ¡iarine 
"rue 5% £i:ortin), et ¿lcicós por 
"das Officiers exclissivenment consa- 
"crés á catte mission : Krisksmarine + 
“CGclonel H,BIDCHI, Capitaine KL,US, 
“Reichsfuhrer 8S : major ENGILKZ, 

” 

a La móáma obsarvaticn s'ap;5lique 
“aux bureaux de la Luftwaffe, de la 
"Saichbank Directicn, du B.D.K. ( 

"Sté Intercommerciala) at aussi bien A 
“l*crgsnisation LODT, qu'au bureau 

"du Aaticnal Sccirlistichea Partei 
"(M,S.K.K.) 


"1 

$ ds Le soucil des autcrités official- 
"las allemandas de protégder á tout 
"prix le marché noir allemand, aprpa- 
“rait d'un: facon éclateanta dans les 
"multiples avonteages accordés aux 
"“mocindras trafigusnts ; 
"! 
6 «Cartas d'nachateurs, permis de 
"cirenler pour las vcitures et camions 
"laissez-passer, ccuvrant ls trans- 
"pcrts =2t interdisant tcute intervens 
“tion aux sarvices de Ccntréle fran- 
"Toais, 

¿ol Las sarvic=s allemands sont méme 
llés ¿jusju'á interdira aux compagnias 
"de chamin de fer de conservar les 
"duplicata.des leattres de veituras 
"“allemandes pcur affacer tcute trfce 


dé "des =xpéditicos, 
nm 


Lt tcutes ces mesures s'tapoligqguent 
"sussi bien sux services d'achat avcués 
"“qu'aux sarvices plus Sacrats, tella 


m7 1 crganisa ticn OLLO. 
” 


” La réquisiticn par les autcrités 


"allemandes de grunds entrapcts pari- 
"siens est une preuve du caractira 
“officiel du marché ncir ennemi qui 
“utilisait prasjiue exclusivement la 
"plupart d'antra=sux. La liste est 
y *l1la-méme tros édifianta + 


" =Docks de St-Quen ) 
“=Docks de St=-Denis ([ Service OLTO 
"Port de Datory ) 


r 


y 66 P, 








TT 


".Batignolles  ) 
"=lvry ( 
"Val d'Or ) 
"Noisy le See (  R.0.6.Z,0 
“Nantes ) 

( 

) 

( 

) 

( 


"-Houillaes 
" 
".Charanton 
"Bazrey Ccnflans 
"La Chapelle 
La Villette 


Sarvica S.Ds 

” 

> Ya plus, onza transitaires al. 
"lamands s'cccupaiant exclusivement 
"des expéditicns du marché noir al. 
"lamand, scus prejudice de plusieurs 
"cantrestransitaires fr»nenis. 

” 

dE auUbtra remargue tros sienificative 
"la Sarvica OL4f0, etait officiallement 
"désioné scvs la non de DIENSTITLLE- 
"BE pepe N0 03069 DT +t Dienstel le 
"Peldpcest N% 20.303 au móáme titre qu' 
un crganisme mlitairer Les lalasez- 
pessar délivres 2 ce servica, por- 
“talent invariablement caos menticns 
"ofíiciallas. 

m 

A A 1'crigiína lorsgque la trafie 
"était ancore pam dévelcppé, les trans- 
"pcrts stafíactunient d'nilleurs par 
"camicns allenmsnds, pilotés et cconvoyés 
"par des sc¿ldats de la Wehrmacht, 

m 





(X)res allamands a- " Ón peut ajoutar enfin, que lors- 
valant maille a partir ES 1'un a ci las sarvi-K) 
avec le ecntrvie francnis, 1% ,dministration rece- 


"vai 4 peu pres Pi pe Jl une 
"damande d'information ou m3me une 

En "injoneticn imper”ouive émanant du Kom- 
“mand=ant du Grand Paris, dy la Sisher- 
"hertzpolizei 55 cu des Vdarvices Eco- 
“nomiques allaminds Mu dajestieo ou du 


"pal: 118 Bcurbcon. 
"1 


P On n'a pas cublié par ailieurs, 


ala position prisa par las Autcrités 
"“officialles alizmandes lors da la 


"farmeture des bureaux d'achat allemands, 
”m 


ke Parscnne ne peut done sea mépren- 


“dre sur le caractiora résl du marché 
“ncir allamend, =t bien qu'élcigné de 
"notre ps: ys pandant 1*cecupaticn, Sel, 
"Sir Jefferson Ca LLery, ambassadeur 
“des Etats-Unis en Franee, écrivait, 
“dans un article publié scus sa signa- 
“ture dans la presse f.ancaise (Carre- 
"fcur du 3 mars 1945) 2 
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él Les Aliem»nds enmpleoyeérent les 


"tecnnigues les plus raffinéss ncn 
"seule ent pcur atteindre leur ocbjec- 
“tif inmédiat de se sarvir de 1'éco- 
“nomi e frangaise jusqu'a 1: épuisameant 
“afin de scutenir l!laffort de guerra 
"“allemend, mis encore pcur réínlisar 
"laur ¿Lan de longue haleaine visont 3 
"réduiro la France en esclavaga et 
“a saisir at contóéólar tcutes ses ins- 
"tituticns, 
"” 
E Basuccup d' nméricains 
“volr un manque ¿de logigue. 
CUSa tticn selon la quelle les ¡llemands 
"cnt pilié la France et les nombreux 
"trspocrts suiva int lasquels les alle- 
“mands payaient pour tcut ce qu'ils 
“acaetaient. 11 n'y a 1a "uCUNa con- 
“tradicticn. Piutét que d'a.racher 
"da forca 1'nrzent des tréscrs á das 
“millions de citcoyens fra inca 1s 
"qui aurait provcqué une rébe 
“leas Allemands vtirérent les pranos 
* du tréscr Naticnal S 
“comme moyen de paiar 
“Las Francais avaiant 
“richir, tandis que la naticn jui 
"scutenait l: menaale s'tappauvrissait, 
"On n'a jamais invanté de méthcde 
"plus ratcrse pcur miner la puissanc- 
"tino" icive dtuñ 1 e 


ent cru 
entre 1l!'ac- 


2 
12 £2Ac141S. 
s'ten- 


t 
nt aux 
l 


Enfin pcur ternminer mes aXxplica. 
tions sur le marché ncir creanisé en France par 
ige=nts ailemands, je crcis devoir A 
titre d'axemple citer quelques documents pris 
parmi baauccup d'autres qui démontrent que les 


“llemands protíganient leurs Agents et esmpés 


chaient toutes les pcursuites contre ceux-ci, 


(L.D.F. Ecc, NO 26) 
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LS ACQUISITIONS EN APP. .RINCE REGULIZRES 


CG 





La chapitre trcisiéne de la 6Gtra 


partia du présent exposé raletif =u pilloge écc- 


Ej 


acriigue de la France comprenda ls récapituslticn 


das evaluaticns des próíleévenents en nature cu 
prestaticns da sarvices cfficiellerient exigós 
par las cecupants, il ne ccriprend pas ce qu'ils 


ent cbtenu var le nárché ncir cu les achots 


individuels, 


Sur la pressicn des Allerands, 
la Gouvernanent de Vichy, fut cbligé d'accepter 
de leur résarver un contingent tres ¿ólevé des 
preduits de tcute espeóce, en ¿change les Alle- 
danos s'ensagenient 2 fiurnir des natidres Pra 
mieres, d.nt les quantités étaient dóterninios 
par sux seuls. ¿mis,cee imotitres premibres 
lo rsqu'ellas étaient livríes ce qui n'ótait 
pas Ttiujcurs le cas, étaiant pur la plupart 
abscrbées par l'industrie qui ¿était astrainte 


2 leur fcucnir des priduits finis, 


ín fait, il n'y avait aucune 
ccmpansati.n puisque 1':ccupant rócuperait en 
cbjets fab:iqués ses livraisins de natitres 
pranieras sans dcnnar, en réalité, sueune cin- 
tra partis, (Viir L.D. Ecc. N9/7 ) Qr pocrt 


le gécecncrmá que deja cité, duguel «n 


peut extraire l'taxemple suivant + 











Didi BOCA 


no 27 


TT 


6 Un acecrd pernit l'achat en zc ra 
"litres, de 5,000 caniins destinés au 
"G.B.Ko 2llersnd, ceuva fois contre 
"la furniture par le Reich de 5 tcn- 
"nes d'acier par véhicule, scit un 
"tctal da 25,000 tcones dltacier des. 
"tinóes á l' industria fianenaise, 

"1 

" Etant dinné la destinaticn habi- 
"tuella des yrceoduits dea nctre 1étal- 
“lurgís á parcille ¿p. que, il s'agis- 
"sait 1áa d'un évident nsrché da dupes. 
"Bién nieux, si n:s rensoignensnts 


"sont axacts les ccnpensations en acier 


"na furent pas reaspactéss 2t alles 

"furent partiellenent enpl:yéss á la 
"nisa en défonsa áu littiral néditar- 
"renóan (rails antichars.i. etr...)" 


Il y a lieu de signalar qu'une 
grande partia des prélévenents en neture n'cnt 
fit 1'cbj2t d'aucun reiglaenent scit que les 
allenands en scient restés débiteurs, scit qu' 


1ls considéírsient abusivenent jua las dits 


préléeve nts c nstituaient un butin 12 guerre. 


4 Ca sujet les docunments nmanguent 


cependart l'arnéa des Etats-Unis a dícouvert 
un Papoert secret du ncriié KRANEY repróísenteant 
de la AAA cg 1n1 813 ¡ul ítait a la 
cis chargé du grounenent des cuisiticns au 
marchó ncir et du butin de gúsrre. Il résul- 
te de ce rapocrt quten saptenbre Lg 14 iO 


rn EM 


VeleDe AVAÍT revendu en Allenagna pur 10.858, 
+99 marks, s.it 217.169.980 de frances a'tcbjets 
apyrehendís en zone sud (ancianne zine ncn ceo 


cupóa) au titra de butin de guarre, 
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k 1'%naide des nm yens de palenent 
¿ue 1'41llensgne avait eppriíhendé, des réquisi- 
ti-ns réglóss run n par elle, la Fronce a ¿té 
litérallenent ¿27 uillóz. Les quantités éner- 
nes de chses de t ute nature enlev3zs par les 
cccuponts s nt inec=leul+kles, D'apres les 
renseignanments d nnéss par les services statis- 
tizques de la France, des 2u1ts proviscireas de 


As de 


prólevanments ninina nt 2tó ¿íresses. 


Ces ¿valuati ns du pillaza ¿er- 


de n 1i1ue na c 


cutifs aux ¿ perati ns militaires nais unizue- 


“iprennent pas les doriiages c nsé- 


nent las sp liati. ns allernandes évaluéas, en 


As 


ens de d ute, á un coiffre nininmun; e+lles se- 


a 


r.nt citíss dans l=s huit secti ns suivantes + 


-10. Priduits agric les, 


-20- iintiotas prenieres, 


-30- Objets nmanufaeturés et extracti. ns 
minitres, 


3 -+0. Enlevenents ¿d'coutillasas industriels 


“ Valaurs m biliéres et participati ns 
a l1*'otranger, 


-6% MNateriel de transp rts et cornmunicati ns, 


- [0 Preleva:.ents dans las départe:ents du 
Haut-:ihin, Bos-Rhin ec Salle 


=3%0e. Prelevaments divers. 








L.D.Pe Bec s 
no 28/1 


A 


-= pecti.n 1 - Prólevenents de denrées agri- 
el 

Dans le Livre de dccunments pr ur 
la France, partie ¿ccncnigue no 28, le liinistere 
Zublic pr: duit un ra ocrt du IMnistóire de 1! 
agricultura et un tablezu stetistique ¿tabli 
par 1* Institut de conjencture rísunant les pré- 
levenants cfíiciels 211lenands jui ne cciipren- 
nent ni les >chots individuels ni les »nehats 
au narch3 n:.ir qui furent c.nsidirables Los 


uns 2t les soutres, 


ll ne ¡:'ast pes possible de don- 
ner lecture da tableau dítaillé des próleveiiernts 


las chiffres s.nt trop noibreux, cependant 


vilci un resuni¿ de ce tablesnu : 
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10) PRILEVUMENTS DE DEINREES ,,GRICOLES 
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' DESIGN LIION | QUALNIITES By>Luati, n ni 





 C3RSA¿LES, FOURRAGES 3 Blé, Av.d- 
— o ÑO NN . . 
Il ne, crge, sarrasin, mas, fcin, 


 paillarcrososmomsrrscrssrrnosada 8.900.092 tomnag, 22.200.712 





! ' 
: Vly, NDE O et VOL. A cada, 338 e? ” 29.760.266 Ñ 








Ly 


' Ñ 
1 !! 
> O UPS, 6uoL.Lú£q€£€£É£z ce9. 0.6... .6006000000000000:1/00100 / 235.012.000 pieces 4.255.000 


il 
ll PRODUITS DLAITIERS : l 
l A E A AI AE 0.000 Hl. 319.000 $ 
Í Baurre et frumages.. 5.000 tome 6,388.000 


1 i 1! 
pa > um bs * y 
ña ¡ CORPS GRiS : nargarines, graisd f 


, S0S) huiles > 4464000000000. 01.86 1 483.702 ti mias 346.430 
h! ¡ 

É y] 
LIGUMES, FRUITS, CONFITURES....J. 1.197.675 "| 7.098.876 


| 
aan 51,000  " 1.100.000  ) 


. - (874000.000 b:uteilles 


i BOISSONS (Champagne, vins, bitrde) 13.413.507 Hl, 18.575.136  U 
! Champagne = 696.000 Hl,) | | 


E ll 
 PRODUIIS CO.ONI 1, UX, cafo, ca 

!l AA 2T succud: inos 60. ..<02x. .t1(.0510100... ./0. +/o 574 T MAS 30% 9590 j 
l CH3VAUX € MULTAS (Prises de | 

! guerre abusives, requisi- 

Ñ t1.ns, ach Y A O 690.000 units 20.248.935 1 


Il BOLS de feu, d'industrie, car- (stores : 
¡ burants lc róstiara, pr. duits 36,896.+69)123 11.344.458 ! 
¡ Tésineux, essence thér¿venth.).l. (t nnas ] 





A 11.600 t nas 69.000 ii 


ll ÁALCOOL 066.40. 4$ 0.4. 4 64 6 4 4 4 4 04 4 


1.830.000 Hl 3.063.000 | 








, <A 6.0600 00000000000001U00.0006../é£.oc ese Se. 914 tcnn>s 79.087 | 
' | 
on y 2 | ( 
H TiBrOD 6.000000000000600000060000006080 22.634 ” PR 543,065 ! 





323 mMlli: 9 TLA4 1 


38.425 y 


idas 
126,6 LD 852 ll 


1.220.046 


H Tc taux LADERA 


l ¡ dequire : Reglenents par 
1 e clearing francc-belgeé 








| 125,425,806 5 
¡ 





e 19 De 








UML 


5- 


11 convient da dininuer du tctal de 
126.645..252.000 francs, la sconme de 1.220.046.000 


frances rígle par le clearing belga, 


dur la diffirenca scit 125.425.806, 
000 frances, les Allenmanós «nt róíglé par clanring 
et su riyan de l'indermité d'cecupaticn 133.620. 
576.000 frances, le s:lde s.it 13.025.476.000 


Francs n'a fait 1'ctjat d'aucun reglenent, 


11 n'sst pas fait menticn, dans 1! 
énuératicn ci-dessus, des duzots considórables 
CoUSOSs aux fcráts A la suite da e Upas an rma- 
lenent dóval. ppées, de la dinimticg de super- 
licia des terres cultivéas, de la róíducticn 
du chasptel, de la culture intensiva et de ccns- 


tructicns diverses, nitarient de terrsins a! 


wwiaticn, de f rtifiestiins «u 1'*in:ndsoticns, 


V.ici, d'autre part, un réísuné 
du tableau statistigue indisuant les Pr por 
btions das préleve:ents «fficiels Allenands de 


denrdes agric.les par rap) rt a l'anserble de 


la pr:ducticn frenenaise : 
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DML 


ALLE ¿NDS DE DINREES ¿GRÍICOLES 


+“.  «¡n « e sy mm ya “Mm... mm «s.m. e 0 .. «» “s o 


Li PRODUCIION F24NC ISE 


E A A NI 
A A IR A y 
- F. in et paille,.. 
6 ARA AAA 
CAC 39 / 


-Qouís 956eO. TC 


Ni ds aa Je 


¡ 
qu 
“U 
S 
5 
- 
v 
Y) 
3 
O 


80.00 0000000000000000000000.0 4% 


e C NSaves da e A AA .. e a /0 
06 Cnanmpagne 060 0000000U06.0s.0100000u00....00.. . «56 Jo 
- B. is d'.euvre et d'industrie 50 4 

Bo 0... y fo 


Carturants f.restiers 


=“- Alec ¡ RAR RR A 
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Ces pcurcentages ne cconprennent 
pas las quantités da denrées que les Allenands 
cnt accaparí s:it par des achats individuels, 


5.1t au marché n.iir, 


J'ai eu 1'h:inmneur de v:us exposer 
que ces cpérati.ns 2v2aient une anpleur ccnsi- 
derable et se cnifirant pcur la France A plu- 
Sleurs centrines de milliards de froncs, envi- 
ron 4 milliards p: ur »autant que 1':n puisse 


faire une ¿valuaticn tres appr:oxinstive d'ail- 


leurs, 


- 


e. ri. ea y Ss “ho 5 os pa) Sy y wr 5 - c a. y” . 
Las gquantites de denrées asri- 
ciles ainsi s.ustriites au econscomateur fran- 


enis 0 nt incalculatles, Les vins, la chanpa- 
gne, les lizueurs alce: ls, 17 viande, les 2 
V.lailles, la baurre at les ceufs firent nctan- 


nent 1*. bj=t d'un trafic clsndestin considóra- 


ble, 


¿n fait, á part les pr.ducteurs 
2t leur ent: urage, la population franeanisa a 


1 


£ hn 0 e - - * y + E £ * / > Ñ . . '% 
262 pr.Sque entlers ent privce de cas priduits, 


dignalcns enfin que les Allenands 
Se Sint emparés de presque tous les étal ns et 


pouliniéres de grande veleur. 


' 
—] 
DD 
E 
> 

' 
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prer, 


Ncus av ns vu dans les cbserva- 
bticns géngórales c. ncernant la pillage écconceni- 
que de l1'Zur pe cecidentale et 1l'intrcoducticn 
de catte sixiéna partie, consacríe á la France, 
qua les allenmands étaient arrivés, contraire- 
ment aux prescriytions de la Conventicn de La 
Haye, á preceder á une explcitition systina- 


tigua du pays. 


Les qumntités de natiéras pre- 
ni¿éres qutils «cnt indónent prílevées s.nt in- 
dijuéss dans un table»zu dressá par 1' Institut 
ds C.nj¿j nctura (L,D.F. Ecc. No 28/2), En 
baiscn dea sa eccaplaxité ja na puis en demner 


lacture, ¿e ne contenterai de la rísuner dans 


le tableau suiv»nt : 
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a AA A A S.A A A A A es A e 


Evaluaticn 
rállirs 


5.205.136 
1.531.300 

238.043 
5.122.000 
3.236.749 
5.145.000 


¿««GLl.+79.320 
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20 PRELEVIMINIS DE in lIERES PREWIERIS 
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202 - PRELIVOAINTO DE 2. .TTERES PRIIMERES 
-— (suite) 
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Les allernsnds ¿nt en «utre prólevé 


des dianants induetbrciels 21 des pierres précieu- 


ses 4.nt le runtant n'a pu étre encure ¿évalué 
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D'apres la dccument (L.D.F. Ec, 
no 23/2) il y 4 liau de déduire de 1'¿usluaticn 
t.tale la sirme de 1.200.575:000 francos réglóa 
par d'autres clearings franc: -telge, ce qui 
ranene 1'óvaluati:n des príleivernients de ratidbres 
prenieres á la s.mme nininmn de > 


18. 760 e 149 e 000 frances 


Las ransaigne ents f.urnis por 1! 
atidnistraticn fraigaisea font apparaitre que 
l2S 4allenands cnt réglo : 


- Sur les frais d'.ccupation 23.939.4+22.000 


pa E CLOAFEDO? indias 355.315.217 ¿000 





> acit au q AA 359.25+:639.000 


A rs rn o ns. ce 


laiss»nt a la ch»rgee du Irés: r francais la 


Da 1) IQ de B9e..0.w£ÁxO.eo eo. YT .Oo FEO OO "058.054.000 


A] 


ob 8298 EbtIe regldVion.nr.... 14,448,055,000 





AAA A. CR e 


19.506.109.000 


A o 


e. +. sp 10 9 «mo am um. eee «€. 2 .. o 2 «e «> ao es 


Le p.urcentaize das prélevenents 
allemands par rap»: rt á l'ensenmbla de la Ppro- 


auction frangaisea peut se rísumer dans la ta- 


ed 
3 
e bh 


bleasu suivant ¿átarli selcn les indicaticns sta- 


tisti,ues contenues au tablesu 28/2 prócité ; 


- ¿El F,- 
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POUC3N1/1G6% DES ERSLEVEMINTS 
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E CRA da e is 29 Lo 
És ¿ín>rgle ¿électr: jUl, 4600000000 py 


75 We] OA es 7% ha 4 
- LES 1 G les at carbur=nts. cc. .o so WwY o 
E db aAePal le fer. .......o..eo.oeo . o... ...4 14 Jo 


- Pr.duits sidérurgi ues 
e. 


(bruts, deni-finis)........ 51 % 
+ Culvre BMBbo.....0..0.0...0000060/../£€. TS /0 
= £Loubs 6.6. 0000000060600 .060060..1.6000000080 +3 % 
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L'ensentble de ce tablesu ccnpeorte 

leux «bservati(nms; 

-10- Une grande partie du contingent des 
natiéres pienmiéres laissées tad tizuenent A 
l'¿c.nconie frang-ise étnient, en foit, réservés 
AUX industries pri ritaires, c'est-á-dire a 
celles d.nt 1':ccupont se résarvait la preduetion, 

2% Les próiévenents et pe urcentage qui font 
1*cbjet des tablarnux 28/ et 28/2 ne comp: rtent 


jua les chiffres des livrais.ns cIíicielles, cr 
suantites inp. rtantes de metidres ¡prenitres au 


(cr, pletine, argent, rodiunm) cu rares (nercure 


Én fs1t, les gqusntités de natié- 


. YA ó 
FfeoS premiéres lrissóas p ur les 
: . Ñ 


>) 
f 


vas. ins de la 


p, pulaticn ¿taient insienifientes 
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- Secticn 32- Préleévenents d'chojets nanufac- 
turés et extracticn nminidre 


Usant de riyens de pressicn divers, 
les Allemands réussirent á utiliser directenent 
cu indirsctenent la plus grande partia de la prc=- 


duceticzn industrizlle fr: aneaisa, 


C'est ncvarmient. ca qui résulte d'un 
e du rapyert. du Dr, HEDLER, de 1l'cffice 
cccncnieo st arnenents adressé á 1*0.K.W. en dón 


centre 1940, rapuyurt dícouvert par l'armóe des 


2ta6s-Unis 3,C. Sy, dent viici un extrait de la 


"3) Les feoncti:n aires dans las ¿tablis- 
z Sements de l'Etat et les pri priéótaire 
, cu diracteurs dans les DADA debo. 
de ¿rivés, se iontrerent au dótut pcur 

sy La najaure partie, cpooosós A accep- 

A ter des cc: andes dlarmenent pcur 

> l'arrés alleanande cu ne le firent 

'! as A ei AA 


Lea llinistoóre Putlic dépise un 
Paypert relatif aux ióthcdes allenandes d'as. 
searvissenent de la preoducticn industrielle fran- 
galsé et un tarleau des ecconmoandes allenandes 
le preduits finis et facturés anu neonent de la 
litóraticn, énanant tous deux de l'Institut de 


C.nj.nctúre. (L.D.F. Ecc. No 29/1 et 2) 


V.ilei un réísu:í du tableau des 


fabricatiins faites pour le ccupte de l'oceupant : 


- 84 P,- 
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PREDIVEMENIS D' OBu DO 1 0% CLIURES 


Ci vuwmaes de pr.duits finis 2t factures du 25 juin 19,0 
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“ laxtilas et vó8tanmintes (1.105 
> A 1YrS 2 pelleterj EP .. > 


BATIUENTS € MATERIALA DI CONSITUCTION 56.256 
e ANO A add al SS 
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A PI 
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L'exmaer de ce tablesu ceonperte las 
cbsyurvati ns suivmtes : 

-10. Les indicati.ns qui y sint p:rtées ne - 
ne c:nprennant pas la ¡r lduecti:n des departenents 
tres industrialisés du Nord et du Pas de Calais, 
ratuachés a 1'/dninistiati on aller nde de Bruxel- 
les et coux du Hsaut-2fhin, Bas-Rhin et ¿í selle 
inc:rp.rés en fait ”u sich. 

-2% Sur le rintant t trl dos f urnitures 
13+.640.000.000 frances, las zensaignenents ra- 
cusillis á ca jour ne vermetient pas enc: re de 
fixer le :: ntant reglé par los ¡llenmands s:it sur 
1*inldarmití d':ccupati.n, s.it par clearing ni 
le s.1de n'ayant fait 1'crjat d'aucun reglenent., 

-30 Si 1'*.n evaluait f rfaicvanent la pre- 
lucio n industrizlle préílevis par 1! .1lennegne 
lans les departenents lu N.rd =t du Pas de Calais 
a 18 nilliards 500 millions la total appr .xinmatif, 
en dehcrs d+s dópertenents freoncais de l1'ost, 


s'3leversient a 203.140,000,000 francs, 


La pr.p rti:n des nróléevenents 


allemands 25t résui“ d ns la tableau suivant : 
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L' exarmen de ce takblenu e np: rte 

las bsarvati. ns suivantes + 

-1%0. La prep: rtin des pr. duits entisranment 
finis ast tres forte : aut in bile 710 % -= preci- 
si n indust:i=1lle 100 y - grcosse forge 100 % - 
c. nstructi ns navales 79 f - agrcnoutique 90 Los 
tandis jua calle des pr duits en curs de fabri. “+ 
cati n est plus faibla : Y nderia ,6 fo = indus- 


tia chini,ue 3+ / - peinture 60 lo = laine 28 p - 


Cat ¿tat de fait róísulte de cs jue les Allaenands 
faisaient licigar los ¿rr duits en ccurs de fabri 
cati.n, the riquen=nt résarvés 2 la p: pulati.n 
Írangaise, vers des industries de finissenent 
pri. ritaires, clest-áa-dire d nt la pr aucti:n leur 
2eta11t rósorvós, 

-20 Par leurs achats au narchéó n ir les 
Allanands sa s:nt precurás un. grande juantité 
la textiles, nmachin>s utiis, cuirs, parfunerieo, 


c nstructi ns ¿ledtri,uzs, etc... 











TT 


-= Secticn 4e- Enlevensnt d'cutilleasres 
inlustriels. 


Las Trcupes alienandes avaient 4 
peine ceccupé la France que les techniciens venus 
áu Reich visitaient les usines et firent enlever 


les neilleures nachines. 


Cette situsticn rísulte en parti- 
culizr du ¿cecunent díccuvert par l!tarméóa des 
3uat-Unis (2.C, 222 - L.D.F. Ecc. N9 31/1) 
> d'instructicns adressé Aá 
l'saccusé Gírins par le Chef de la Section ¿cono- 
id ¡ue de 1*0,K.W,., le 7 seytenibra 1940 relatif 4 


1l"expylcitaticn móéthcdizue des resscurces ¿éconco- 


2 
t 


aes territcires cocupés de 1'0uest gu pro- 


11% de l'“ecnonia de guerre allenandes voici 


la teneur de ce dccunent > 


d J'ai prescrit par nes instructicns 
des 14 et 26 acút 1940, que la poursui- 
“te de la guerre exiserait une exolcita- 
"ticn móthce dius le la nain 1! ceuvre 
"spécialisóa et des natitres preni é res 
"axistant Po les pays cccupós de 1! 
"Quest, explcitaticn qui surait le dou- 
"Ele el e 1t de scula. er nctre industri: 
"de 1l' ornenent et d'acercítre nctre DC= 
ODA UN PUTA ies 


Les naticras preniéres, les instal- 
"laticns industriclles et la nain d'osu- 
"vra syccialisóa néíceseaire pour 


- 


> 09 P,- 








O 


“porter 4 son point le vlus ¿levé la 

"production de ltindustria de guerre 

"alienande seront diri gées sur 1'4lle- 
1228 , 

"m 

" Les nmatiéres Ss preniéras at les ins- 

"tallations indust: lelles utilisée 

"pour las kascins de l!industrie de 

"ne rra E9-LAndO seront laisséess dans 

"las reays occupés mais saisias, 


ba ¡23 measures de restriction et de 
"blodaze Fai ont pour bai de dimier 
"eu naxinun la consormmation des matibres 
“Draniéres rares et qui sont en vifueur 
"deu.s le Reich, sarcnt inposdes aux 
'entraprises des territoires OCcupes, 
“lovte attribution de marchandises raras 
“a des firs autres que la satisfaction 

E “des bascins de guerra ou les tesoins 
“viteux sera suspendua sans délai, La 
"“ecrsormation des ¿rcduits industriels 
"fora 1" objet de sóvires rasirictions. 


Y.9-4.0 40:06 060. 6 6.4.8 


a o. . La ministre as 1? 3001 10 le du Reich 
"an acecrd aves la Comandenent suprénme 
“de la 'lenrmacit (Section de 1'Economie 
"et Section de l'armement) donnera les 
“instructions de détail relatives a la 
DA rLTEiOn et a l'imputation des matid. 
"res preniéres, 
Én ca qui concerne l'utilis sation 
de la main d'oeuvre industrielle SPó= 
icialiado dans les territ olras occup: S, 
n S'én tisnára d'une facon génórale 
"aux termes de mon instruction du 14 
de “acút 1940. Les dís; position ns en seront 
etendues par priorité aux fabrications 


" a) qui dans le Reich traversent une 
" ¿via 
CCTliSe 


bs b) qui, étant surcharedes dans le 


bs heich, pourraiant ¿tra avantageu- 
de sement soulasées nar un trensfert 
y das comiandes en pays occupés de 
e 1'Quest, 

” 


: c) qui saraient susce 'ptitles de tran 
Torner en Produits finis, les 


! 2¿roúvits denmi-finis existant sur 
de pl A 


” La production des matibres praniéres 
"importantes pour la conduite de la guerr 
pollas jua le eharton, la minsiai de fer 
"les enerais chiri ¿URSy ATC... Sera remis 


Y sia / 


2n marche par tous Las moyens et JOUSSCRS 
"ay maxinun, 
"” 


1! 
o 


EDEVAD AL - 90 F,- 
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Comme le Tritunal 1'a renarqué ce 
document est non saulene=nt relatif aux installa- 
tions industrielles mais encore aux matibdres pra- 
miséres et á la main d'oeuvre que las dirigeants 
du Reich avaient déjáa ltintention de díporter en 


Allena ¿MAS s 


Un rapyort du Dr. HEDLER , de 1 
oifica ¿cononie et arnenent de 1'0.K.W., daté de 
¿3cermbra 1949 déconvert per les arméóes des Etates- 
Ji2.sS (L,D.P. Eco, 4% 31/2, nous donme des préci- 
sions á ce sujet (un extrrit de ce document, page 
53 e ¿ué cité en ce zui concerne la contrainte 


A a ía Y A 
exercía sur les industriels) 


Voici la possage de la page 57 


2” - . e pa 7 5 PS — a 7 : e dm 5 
raletif 2U9xXx enievenents dae machines + 


"b) par suite du manque de machines, 


> spícialenment de nmsachines-outils de 
E grande vaileur les Services allenands 
ds requrent le mission de dínonter de 
di telles machine3, vite, en grand nonm- 


os bre, sans ¿zards au propriétaire et 
. de les mettra en route pour 1'4lle- 
> magna. Dans catua vola, les machine 
anant d'étatlissenent de l1'Etat 

- lderer comme butin, calle 
A apyartenant á des particulisra don 
ds nent lisu a indernisation. 11 n'a 
da pas etó¿ term conpte du principe du 
" droit internaticnel tel qu'il est 
"., établi dens la coda civil allen»nd 
, (B.G.B.) 99+6, A savoir zue les bien: 
3 meublas attachós á une propriété in- 
' motiliére constituent une partie es- 
ma sentisella de 1l'ensertle," 


Y Y ¿o a” 


, 
,.* 
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Lcrsgue les Allenands arriverent 


a asservir la preoductivitó francaise, le pillase 


488 nachines se ralentit mis 11 reprit avec 


une arnpleur particulicre en 1943 ainsi qu'il ró- 


sulte du rapocrt. prócivé d'*HELLEN, page 32 (Do- 


cunent 1991-:5,- L,D.F. Eco.n% 12) cú il est 


Tux tueller 


ent ¿crit + 


nl quisiticn et dónónarenent de 








: de MUUrTes :; RA O AS A 
" 148 Es, e nin 23 e AUULSS 1 1C y Lis Lu” po dUC-= 
Ms a es > PA ERAS O PRE Y AT A 





L2cO «er France (2x Lcitaticn indus- 
y - SP E 1 La ) a 


PAK A be e 





e e 


úl dJanuis la rnilieu de 1943 des ser- 
“vices nmiliteires allenands (11ilitkr- 
belablshatar, Itet-=ilajor de 1l*arienent 
"ev du trevail en France, Grand nmaftre 
“de l*avisticn, Ztat-.ajor SCHU, Orza. 
"nisaticn PODT, Faidkcriiandanturs, ete, ) 
precóderent de plus en plus a la réqui- 
"Ssition et au dínóna :enent de ncyens de 
“predueticn de 1'óccnonia finngaise quí 
“nap artenaient pas A l'arnméóe francai- 
"sa et cela ussi cien en rísicn eccu- 
ode ut en pe en ncuvellenent cccupée 
“de la france du Sud. Ces ríquisiticns 
*“furent opórées apyreis que des tentatives 
"faites pcur s'entendre avec les preprié- 
“talres au sujet de l'achat eurent échou 
12 Tres rares excapticns pres, Elles 
s't¿tendirent sur des nachines des canres 
“les plus divers, surtcut sur des nachi- 
"nes-cutil, des installations conpletes 
"2'usines le l!industrie Locurde, das raf- 
“fineries de pétrcole, installations de 
“traitenent des huiles minóralas, >zrues 
“de tcutes sortes, ponts roulants, ha1ls 
e imehines, tóles, rails, cantines, ba- 
"raques, rculeaux cCOMmDresseurs, trans- 


0 


"fcrmateurs, chanbres de plonb) nitrail- 


"la, etc. 


cút 1943 la DMélésaticn fran- 
) . Dólóretion d'arnistice stest 
“CGlevíe dans de nci.breuses nctes (an 
"tcut plus de 60) ecntre cela, presque 
“tcujcurs en se basant sur le notif jui 
vd e dl cha Jus fcis que ces róquisiticn 
tatent inecmpatitles avec l'article 53 


- 98 
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“des Conventicns de suerra de La Haya; 
tan re le géngrale le tort fait A 1' 
"¿concunia francaise par de telles nesu- 
"res ¿était aussi nis en avant. Ccrrie 
“tcutefcis tcutes ces nctes Cconpuor- 
"talent des néxcciaticns et des mesures 
"qui, suivant une cormunicaticon expras- 
“se du lfinistere des affaires ¿tranzires 
“2 la Délózation d'arnmistice, devaient 
"3átre résa.rvées Aux PESE militai- 
"res, allas furent renises aux person- 
malitéós acripéte tés de la Ccrnmission 
"militairo dtarnistice 4 Wiesktaden. 
“Celle-ci présenta en nars 1944 un pro= 
“jet de répycnsa d'ansenble aux notes 
"francaises á 1'9,XK.YWa Ca projet don- 
"na tceuctefcis:liou a un ¿ch ne de vues 
"“enure le dinistere des afíaires ¿tran- 
“géres et 1! 0.Lk.w. au sujet de scon conte 
“nu «t de la nócossité nméne d'une rópon- 
“se allenande, ¿chan e da vue jui n! 
"$vait pas enccve terminé au nonent de 
“la rédacticn de ce rappocrt, 


O 


A cat ¿chan-e de vues, la Dél G,:a 
“tion dtarmistice a, A diverses reprises 
"pris positicn 4 ca sujet de ce qui 
"Stait de sa ccriputence, et elle a sus- 
“gére le 14 juin 19++ de ne pas apyuyer 
"la réponse sur des arrunents juridiques 
"Tan E pas sur l'interprítation 
“ecntreversés de ltim cu de l'autre des 
tie A 42 la Conventicn de guerre de 
"La Haye, ¡ui tant au pcint ¿e vue jurl 
"21que que te+chnique, n2 peut plus cong- 
"tituer une hase suffisanto pour des 
*“¿questicns de L: ¿uerre ncderne, nals 
“de l!'ap yuyer plutét gur les cconsidóra 
"ticins pa itigques énórales suivantes, 
“qui corras.cnlent 4 la situaticn de 
“fait actuelle : 
Les réquisiticns s'avérerent nóces- 
“sailres ocur dos tescins de 3UeYrrs urgen 
"Las services allenands qui y cnt pris 
part se sent tcujcurs efforcós d' óvi- 
AO cute o superflue lors de la 
“"requisiticn des machines et du nató 
"riel Ad et, dams la nesure du 
“possible, de tenir compte des tescins 
“48 l*óconcuie francaise; comme ils 1! 
“cnt fait souvent, nalheursusenent dans 
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"neu dea cas avee succes, en cherchant 
"tá éviter une réquisiticn et a acquérir 
"par vcia d'achat les nmoyens de produc- 
"tica qui entraient en cade egrtal dao 
"Les nécessites inmirieuses de la suer- 
“tra decivent teutafcis rester la ro dee de 
"ccnduite supróne pour les autoritúós 
'nilitaires Perea Dr, De plus les 
"Sarvices allenands scnií en celá en 
"Lein accerd avec les innombrables 
"tióclaraticns du Chef du gcuves nenent 
"au nc du Gcvvernenent francáis, dcon- 
nóes par ¿crit et ergo cd que la 
"pleine nis2 en jeu de toutes les possi- 
“bilitos eccncnmiques dunt dispcsait la 
"Prance pcur la dófense comune contre 
"lo bc Leaevistio et ES difense de 1! Euro- 
pa ccastituait aus si la li.ne de con- 
“quite supréne ¿qu Guvemenent de Vichy. 
"En fait 11 ne Dat lans ces cas lá: 
$ “que d*'cki-nir ques par la voia de la 
"róquisiticn, ¿des nachines et autres 
licyens ¿2 prciucticn indispensables A 
"1*arneneat, se treuvant en France et 
"tan partio inutilisós, scient nises au 
Se.vice de ce ccmkbat de défense. bid 
“sacrifices consentis par 1*'41lena.:ne 
"“Zdans ce ccntat decisif sent inconpas 
"rabclerient plus sgrands que ceux des rá- 
"“elcns Irencaigas cecupoas, dont la 
"ecnoritluticn se ríduit surtcut A une 
taide ¿concnigma et financiére, D'ail- 
2 alleanand on n'a jamais 
"scnró 4 =enlever sans indormité ces 
cyens de preducticn nócessaires, bien 
bien au eontraire on se rósaive d'in- 
“dermiser les ropriótaires francais, 
e néne si, en principa, celá ne peut 
"Strae fait qu'aprés la fin de la suerre. 


" A la suite des ¿vénenents survenus 


"l*'cciaireissenent de cette affaire n'a 
"pas pu átre terrminc," 
IS a a ae US . / . / A ¿ : 
Dans 1l'*'irmcssicilité nat 2rielle de 
. PAL sa q o ad 6 LE E , « . Ci Pp 
presenter des listes dótaillóes, le llinistere 


suriic frángais produit un tarlleau rícapitulatif, 


De 94 P,.- 











L.D.F. Eco. 


no 1/7 








INN 


H5035-0102 

















Al 


des enl: 


de Ccnjoncture (L,D.F. Eco, no 31/3) 


11 résulte de ce tableau que le 
nontant du natériel d'tusine et notarment des 
nachinss-outils dérotés s'élive au nininmun A 
9 milliards 800 niliions en chiffras ronds, dont 


un milliard 300 nillicns ap /yartenant 2 1l!'Etat 


nas caS8 indications ne sont que 
vP28 apoyroxlimiives: en général, les évaluations 
ont ete faitas d'apres la valeur da'inventaire de 


a 


de a: e “IT a A y a] | e”) E . "y ls = > . . > 
JOY MiS certealnes d' ¿Pros la valeur de renpla 


| 

Las donuidzes résultant des opérat 
nilitaires ne sont pas cconpris dans ces estina- 
tiorns, da néne que l*usure normale du matérisl 
an raison de l*utilisation intensive inposéa 


pour L'exécution des commandes Allenmandes at des 


MS A E > e > ps ds £ 
ditíicultos 1*entresien, 
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> vements de machines dressé par l'Institut 
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"jo. LD'efficacité internaticnale, car 

, autrement les ».yant Arcits réfusiés 
” 2 l'étranser ne reccnnaitront pas 

. l!efficacitá des mesures. 


, 
"20* La rejet des ecntre-nesures ¿nanant 


% . 
á las ayant-droivs pour autant qu'ils 


m2 - a - " 3 y ” - > 
"30. La prise en vessessions des valeurs 
; =o á . e Lo Ny E o < > 
tl et a vrisa d “influence sur la for- 


Í - . y | -. e an” a a >. a 
voloate des crsanes des NyC- 


y D'aprés 1l'articla 46 de la Ccnven- 
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le les renvlacer par des rommissáaires 


ent pas considiríáa du point de vu inte 
"Maticnal et du lrc1t des "2nS come ef- 
"“Nficace, En ccrségquence il faut staffor 
“cer dichlizer leas cr:anes des sociótés 
l1*“ccnenie allemande 
aStituer les perscmnes 





pPcur :ajner de l!tintinence il faut 


34 tLerP de procuaer par la force y Car 
" E a iS | OA att 
p2' une action de foree trop visitle 


¿ 


tt 3 va ] Ne am? , e) 7 YY n ES 
cn arfivera facilerent 4 l'encontre du 
11 »l > cdo E na e 2 AL E A e a e , > ys Y - 
“Qu peursuivis 1l esa pourrait. que l'af- 
NL nari+L 7 y. e Pe 2 ES - VW 
ficacite de telles nesures soit device 


"an se réfírant a des axicnes oblijsxatoi- 
“res lu droit internaticnal, ¡ussi est- 
pde Si E 7 y crtun dea rendre de 1% 
“par une pclitique de directicn des or- 
1288 des Sociótós et non par interven- 
sur ces menes crijanes au nmoyen de 
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úl SÍ ces crranes ne se laissent pas 


"diriger, il convient de les dénettre 


"et de les renplacer par des forces uti- 


"lisarles, 


ni 


000.0. 000. .4.....ú4<.... 


Nous envisaserons rapidenent au 
eccurs de cette cinguiene secticn : 

l.- Les prises de perticipations finsncitres 
franqaisas dsnns les soci¿tós dont les 
expiteticis se tromvent 4 l*'étranser, 

¿ses in niirmisa allenonde sur le capital 
scclai a«lentreorises francaises, 


Jer Lalmilsa allensnde sur des inmentles, 











+ pe. * »! , —> 3 * 4 A a Y =Ex . = : 

lo. Les Jrises da Darticivaticas financi¿ires fran. 
caises dans les scciótes dunt les exploitatiors 
22 Trouvenú 2 1 ALTEA 
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=; A ad = z : : ; E AE y 
Le 14 2065 un crdonnance était 
r- * 7 qa D e E 
93 TA a , -, : FE 
Lal DG 1 puoulice Lu VELE, 1 C> 67 To. 5 NOCOOa. 1) inierdl-o 


E Y A 


F 


sa2t tcutea nejuvciaticon de créances ou de valeurs 
Micvlillieres tran éres. 

Un sinple blccaza des titras ne 
14 aux cccujadts, il leur fallait, en 
: Ya MAA , a AA CS A E ) id IN . 
la fcrne, en devenir Pc rigtalre pcur pouvoir 


d 
3 ' a e A ” - - ak 2 .>. 29 ro: e! . 
eventuellenent nórucier dans les pays neutres, 


lls «Furent quelques rabatveurs qui 


le 


achataiant des titres ¿tran:ers A ¿»8 Jarticuliers 
¿ul avaient tescin d'ar:rent, mais surtcut ils 
firant pression sur le Gcuvernenent de Vichy pcur 


Lo 
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cbteni* la eession des principales participaticns 


y: 


francaises á 1'¿ótranger, 


C!est ainsi notarment, qu'tapres de 
lon”ues discussions, au cours desguelles la pres- 
es , d L 


sicn allenande 4 ¿té forte, d'inportantes cessicns 


Má S+ 4 


le participatiins ont et consenties aux állenands 


LJ n'est pas possitle d'apporter 

au Iritunsl les nontreux documents qui se rappor- 
tent 4 caes cessicns de partici,vations 2 procés- 

% VICiAUX, COrrespendance, expertises, 8tCrr., 11 y 
avrait sans exegorer plúusieurs netres cuhes, je 

ne econtenterai de citer quelgues passazes 

- ¿n ce ¿gui concerne la Société 


-. o / . 4 48 Ñ z . 
das iMines de Bor (tine de cuivre - You:rcslavie), 


las Allemands installerent des le 26 juilleb 


— 
—+ 
Me 
a 
y 
f 
La 
0 
- Ad 
+ 
Ff 
1 


linistrateur des Etatkrlis- 


r 


0 6 he | c ON ; - y ab ? a Ko E Las > . o =¿ * P 
Senents de la »nccliute s1itues en Ycu rcslavie at 


. ” e a: de A y . sn 
ÍÑu eccurs des discussions le nci- 


m3 HD TN + 7 y Y 5 es 2] 7 17 
o HEML.EN a dueclaré (eProcés-vertal du 27 septern- 


940, 10 heures 30) (L.D.F. Ecc. n% 32/4) 


t! A ed my" . , .' $ - 
L'allena ne tient A acquérir des 


Ho. ++ a. YI E Ts , r ,.5 e z > ¿a am A er ar 2 
actions de la g8ocietá sans éxard aux 
". mn v a ¡ f mn E S” 5 *) «y Cs e : > ñ " 
observaticrs juridiqgues qui lui ont 
Mir £ S 


> ño * ” $ E ab - » y £ e A o als ; pa K 

2 exposcas Qu cóté francais. L'/l- 

MU e. rn jm a ce E de DE > E de EA 0 E : 
le: .a:ne ctbéit en effet a diinvérieuses 


L 
AN A RA - us E ZA a 
cconsideraticns 2'crdre éccnonique. 
nm — > q : DA a e, . 
£lle souyconne ¿que les nmines de Bor 


" PR o $ . á : 
ccntinuent 4 livrer du cuivre A 1'unsle- 
"terre et alla est artsolunent décidés a 
nm en | a Y ] 2 ¡Y . > ga =] ” z — e 
se fendre naitre de ces nminega.r ji. ....” 
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Devant la refus des délésgués francais, HE. EN 


¿vclarait 4 la réunion du 4 cetotbre 19,0 
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L.D.F. ECC. (L.D.F. ECO. yo 32/5) 
no 32/5 


"il HEMMEN. Ja resretterais de trans- 

. == mettre une telle réponse a 
mon Gcuvernenent. Vceyez encore si le 
"Gcuvemenesnt francais ne peut pas raoen: 
"sidérer son attitude, sincn nos relatic: 
"deviendrcnt tres difficiles. Mon 
"Gcuvernenent est presse d'ablcutir sur 
"ea point, Sá vous refusez les consé= 
"auences seront extrómenent raves, 

"” 

"MM. da POISANGER. ve vais done poser une 
a > cis ancore la ques- 
"tic 

$1 


"li. HENLIEN. J'atueneds votra réponse dl 

ici demsin. Si alla ne 
"vient pas, je transnettrai la réponse 

$ me ravive que veus venez de na faire," 


suis au eccurs ¿de la réumicn du 9 


janvier 1941, 4 10 H,30, H2.i EN déclarait (L.D, 
L.D.Fo ECO» 


no 32/5 Py Loc, 19 3275) 3 


tí, HENLEN. J'avais eu détut été chargé 
SN — — de cette affaire A Wiesta- 

"dan. ¿uis elle a ¿té évegquée par le 

"Consul ¡:énéral N3UH USEN pour le ccripe 
"tte 1'une perscnnalité tres haut pla- 
lesa (la iaréchal Gírins) et traitée 
tdirecternient 2 varis avec ¿le L. VAL et 


"Mo ABELZ," 


ed 


Le Consul génóral NZUH.USEN était 





précissiiient le Co: issaire-alninistrateur allae- 


nand des Installaticns da You:cslavia, 


(3) 


n ce qui concerne les participa- 
ticns friangaises dans les scociéótés pétroliferaes 
de Reunmaniea la jression n'a pas été noins forte; 
au ccurs de la séance du 10 octctre 1940 de la 


L.D.F. Bco Comissicn dltarnistice HEMLIEN déclarait (L.D.PF. 
no 32/6 


TN 


Ecc. no 32/6) 
bi Níus nous contentercns d'ailleurs 
"de la nmajorité des acticns. Nous lais- 
"sercns entre vos neins tcut ce qui ne 
"ncus ast pas nécessaire á cat aeffet. 
"Pouvez=ycus nous donner une acceptation 


"de principe sur ce pcint 7? 
” 


Ñ L'affaiíra est ursent, come pour 


"les níines de Bor, ¿tu nous voulons tout," 
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a la séance du 22 nceventre HELDIEN 


déclarait : (L.D.F. Ecos no 32/7) 


be Nous sormes encore en guerre et 
tmons nvcns bescin dturne infinance in- 
Mi 37 


médiate eur la production des yétroles 
"an Rounsnie. Neus ne pouvons done pas 
"attenáre la traité de paix," 


Lorszue les délégués francais Je- 
aaniaiamt que la cession soit faite au noins en 
Schen-a “¿une ecotre=partie réslle HEMIEN répondal: 
lors la cevia nárma réunicn + 


cvossible. Les scriies que vous 
racevoir 2e ncus seront prisas 
tsur los frais ¿'cccuyaticn, Celá vous 
*vitera de ¿1ice narcher la planche 4 
"biliets. Ce <enre de dnarticipation se- 
tra c¿nóralisói du cóté anlenand quard 
tla nouvaLle ”"itizque de ccllarcration 
laura ¿té définic." 


y H 


y 
AR 
in Ys 


JO € 


On ¿currait rmultiplier 4 1'infini 
das citations le ca «¿anre et néne encora de Leau- 
ecu plus ¿raves au pcint de vue de la viclaticn 
les ¿ispesiticns de la Convention de La Haye. 
Toutes .cas cessione en appearence consenties par 
les fr8n-1nis, nea 1'o0nt été que sur la pression 
allenan2, 1l'exsnmen des ecnirats passés fait 
apoaraitce de «raves lésions A 1'encontre des 
cóélants et das profits éncrnmes pour les cessicn- 
nairges sans que ceux-ci 2aient fcurni una contre- 


parte roella, 


Les Allenands purent cktenir ainsi 
las »articipaticns francaises dans les sociétés 


a 


le jétrolea rouwains, dans des entreyrises de 1l' 
Bur.pe Centralea, de Norvésa at des Balkans, notan- 
ment celles de la société frangaise das nmines de 


DQT» 
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Las cessicns réxlées A l'nide de 
frances prevenant de llinlermité d*cccupation se 
licntent 4 2,090,3452,000 fíancs. Les autres cnt 


été ró:lées par renises de titres d'enprunts 


(900 nillicns) at par la vcia du Cleaarins (565 
nmillicns), 


ll. ¡Mminvise 2llemanta sur le capital social a! 


a e“ ” > ” , 1] 
NTre: risaz23 T:ancaises, 


-—- qee e e. 





¿ou sorés l'arnistice, ecnforné- 
ment Aux direczives le 1*accusé Górinz, diractives, 
qui cat ¿tí inliquéss au début de cotue saction, 
An ¿Pana nonbre d'industries francaises cnt ¿té 
L'ctjet de Jfoyositicas de la part de 2YCUpES 
alleimds 2ísirenx dtacquérir tcut ou partie de 


leur sotif secocial. 


Cetta acticn stest trcuvís faci- 
litóe lu fait que las Allenenls, ainsi que ¡¿'ai 
» eu 1'honn+-ur le L'axposer, araient pratiquenent 
la ccntrile de l'inlustria et 3utils s'óétaient 
atoritué la directicn de la produevion notarment 
par le systióna des PATENFIPUA dont j"ai domé 
cone exerple, entre un «rand nombre, la socié- 


tá "Thomscn-Hcuston", 


De lcnsuss discussions eurent lie 
entre las occupants et le ¿Ministre des Finances 


frangais lcont les services S!ótaient efforcés, 
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sans succés parfcis, de limiter á 30 / le nontant 


maxinmun des prises de yarticipjations allenandes. 


Le Ministre des Fiannces a fait 
parvanir une liste des princijales prises de ¡ar- 
ticipaticns allemandes dens les afínires fran- 


o cuises rep roduite dang lie tallesu anaexéá an 


hivrea de Deocunents Francais, partie ¿conomique 


résvlte que les prises 
F 


de participaticns fictivenent régleszs par clea- 


ring se montent 4 397.45%6,000 francs, par le 


Ul 


d?occujpaticn 4 150.000.000 francs, 


Farten Imlustim - "Franceculor") enfin de facons 


AAA e 4 e mia - .- 6 rep" r MN p . 
liverses ou inccnaues 23.718.700 francs, 


- 


On peut ccnelure les deux para- 


passa.sa du rapoorí HeaMiEN relatif á ces questicns 


"PRISA DE PARTICIPATIONS 


e PP o e 








A 


La 5% rap yjort sur l'activité de la 
"“S1é raticn est consacré aux difficultés 
"des futures prises de participatihons 
tan F:mce, ¿tant donré l' attitude forte 
"nient récusatrica du Gouvernement fran- 
"cais en ce qui cconcerneit la cessicn 
"des tiens intérieurs et extérieurs 
"ayant de la valeur, Cette opposition 
"stast encore fortifiós durant le temps 
du rapports si tien que Le Gcuvernenent 
francais n'etalt nóme ¿/lus disprosé A 
"donner la rnmoindre ap »robation au trans- 
“fort de participations contre mise á la 
"dispositicn ¿de contrepartis2s économiques 
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si Dans quelques patits cas d'espica 
"sinplenent, des négocciations avec le 
"Gouvernenent lrancals ont pu átre con- 
"duites par la Dél2xzation. Que scient 
"ainsi nmentionnces la proposition d'une 
"augmentation de capital de la S.a. 
"Sienans-France, la filiale fcancaisa 
“du Concern-Sienens, comme participa- 
“tion allemande, róíclande sur la deman- 
“de de 1*0ffica Extériexu, de 95 f% dans 
“la Cie de ¿ublicité Internaticnale, 
*"“aris, dent le capital de Prs, 1 nil- 
"lion sa trouvait entre les nains de 1! 
“icence Havas, Tandis que, dans le cas 
"da Siómens-Prance, le Gouvemement fran. 
"cais re,cussa toutes les avances, pour 
"la Cie de Purlicitéó Internationale 1! 
"acecrd de principe du Ministire des 
“Pinances francais fut otbtenu. L!accord 
"deneandó du w¿inistere de l'Information 
"fut noanmcins ajcurné par suite du chan: 
“cerent de ministre, fin juin (mort du 
“secrutarre d*Etat Hanrict), si bien 
"gue par suite des ¿vénerents qui sur- 


"vinrent, llaffaire ne put átre conclué, 
t! 
'! 


nm 


Durant les gquatras années de l!'occu: 
“pation de la France, la Délé:ation 
"diarmistice trausfaré en tout de la 
"preyrióté francaise 4 la propriété alle. 
4es valeurs reprósentant en tcut 
“envircn 121 nillicns de Ru. dont les 
"participaticns á des entreprises de 
“premiére inocrtance pcur la zuerre dans 
"les pays tiers, en France et en ¡£lle- 
1A42Ne. Des détails á ce sujet sa trou- 
ans les ra>,orts d'activité anté- 
“rieurs de la Vólécaticn, Pour environ 
L 
> 


2 
e) 


”m es Ys r7 
nanae 


la cas transferts de contre- 
'S gconcriiques ont ¿té données du 
6te allamand par livraison de biens 
"tran ers francais acquis en Holiande 
t en LBealzique tandis que le reste des 
sermas était payé par la Clearins ou su 
25 Trais d'occupation,. Du fait de la 


"datioxz en paienent de valeurs francal- 
“ses a 1' Ítranser, des difíérences de 
“valeurs entre le prix d'achat allemand 
"et le cours francais qui en esscrtent, 
“scnt resultés des zains d'un nontant 
"a'tanviron 7 nil!licns de EM, quí ont pu 


tra livrées au Reich," 


11 y a lieu da soulisner que le 


profit retiré par 1'4llenagne, en se placant uni- 


queñant au point de vue fianciar, n'est pas de 
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7 níillicns de Rii,, scit 140 nillions de francs 
qui ne raprésente, .d'aprés HELL EN, que le ténés 
fice résultant de la différence du ccurs du nark 
(20 4 1) alors que la parité reelle était d'envira 
10 4 1, nais de 121 nillicns de Ri. scit 2 nilliar 
420 millicns de frances ninimun, en prenant les 


chifíres d'ailleurs ccontestatles d' HE EN. 


1*'41lenazne n'a payé en 
acquisitions que principyalement avec 1'indermité 
d'occupaticn,) 4 l'aide du clearing et d'ernprunts 
£ francais ¿mis en Hcllande cu en Belsrique dont 
l'ap,/ropriaticn par 1l'4llena:ne ¿était une véri- 
tatlea spcliaticn pcur ces pays. 
Ces cessicns ou prises de parti- 
ciyaticns faites sans a, parences rézuliéres, ont 


cime les Nations Unies qui dans leurs. ¿éclarations 


e 


faites 4 Londres le 5 janvier 1943 (L.D.F. Eco 
no 32/35) cont pcosé en principe que de tellas ces- 
sicns devraient 8$tre déclarées nulles nméne lors- 


Fr 


ju'elles ont ¿tó effectuéss avec le consentenent 


2/yarent des cessicnnaires. 


Ll. einnise allensnde sur les inneulles en France 
En ce qui concerne les iriieurles 
achetés en Franca par les ¡¿llenands il est encore 
difficile de denner une situation exacte, ces 
opóraticns ayant été faites le plus souvent par 


l*intermédiaira de pyróte=non. L'exenm>le le plus 
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frappant est celui du,normé SKOLNIKOFE qui a 
investi pres de 2 nillisxds de francs dans des 


achets d'im.eutles inmpertants, 


Cat ind:v:.du, de naticnalité indéte: 
minge, qui vivait pauvrenent avant la guerre s'est 
enrichi s.andaleusensnt :ráce á ses relations avec 
la Gestapo 2t ses opérstions au narché noir avec 


Les oceupan:is. 


ais quels ¿ue soient les profits 
¿u' id ait vu rotirer da ses a iesements nalhon- 
nétes, il na ccavait aciuérir person ellenent 


pour ¿rosue Jeux milliarés 2!'inmeurles en France, 


va de, 79e la copie d'un rapport 
L.D.F, Ecc. de poliza 4 son yujet (1.D.F. Eco. n* 31/9) il 
no 31/9 
ne 1eSt pes possible d'e:1 domer une lectura 
coruiplite er Iritual, mais c= rapoort contient la 
ligie d289 iinueullas et scci¿tés inmotbilióres ac- 
¿ul par cat individu, ce scnt indiscutallenent 


das 1:.:attlas da choix d'uhe zrandea valaur, 


Ll est évident que SXKOLNIKOFF, 
ajant de la Gestapo, servait de práte-nom aux 


paregprnalités allemandes dont l!identité n'a pu 


atrae 2óccuvertes jusqulá ce jour, 
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-= Section 6,- Matóriel de transports at 
cCommanications, 
Las Allanands procédeireznt a l'en- 
levenant d'une quantité considérable de nmatériel 


dea transyort, 


Bi l'article 53 de la Convention 
de La Haye autorise la saisie du natérial de 
transport at da transmission de nouvalles a charge 
de las restituer at de varser des indennités, 


catte disposition na donu-it pas sux Allanands 


- e y o ) 9 q : E ; e ? . 
d la a¿roit de sltanmparar de ca natóíriel, 


¿ín fait ils ayréíhendirent une 
jusntite ccnsidérsLtla de Loconotives, waszons, 
accasscires, autonotil>s, naviras, appariels de 


transrission, 


Ce prelevars nt fait L* cbjat des 
tatlamux 148 dréssis par l'Institut de Conjonc- 


Did DOD ture at classes au L.D.F. Eco. no 33 


ES Voici un rísuné de caes tablemux + 
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PRELEVEMENTS DE ¿MALIERISL DS TRANSPORT 
El DZ TRANSIISSION DE NO UN ELLE 


O a A a O O O O. Se a o O O Co O A O O O O O A 6 O: ca A A A A o do 6 Da sl AO O a nO ae tio A dr se - e e e 


ALUA 14 L PION 
5 dono rro 


(Voles principalaS..r...o. 
(Appareils de vol vic. 
(Ratlea en Brock... m1... 
(Stocks travearSóSr.o.oo.. 
(Patit natériel voie =/sto 
(Wagsons marchandiseS..... 
(Volturas VOYAzoUlS room... 
L£ER Errores A VApeUT ¿..... " 3.293 ) 140.032.226 
( 
( 
( 
y? 


? 

CHI NS : 
Loconotiv élactrijues..! " 5 

1 


3 
O 
1) 
pa 
Ú 
Ñ 
p 
wo 
> 
UN OM 
- 0) O 
O 
e. ..n. .t .e. .e .e ejes el 


autor: A RA A 


"E 


PLUS oc onororoconcoso.o.. 


A A ARS 


NA ¿OS Dela Coloacorammoo 
Autobus ENS 23210N 


a 
y) 


arisiema 


L 


(Vcituras tourisma, vénicu : 
(utilitaires, caunicons, au-: ] 
(tccars, ¿valuat.tres approx. 380.000: 


d£oOUT: 


5 
Y 


NaVIGAl ION ( Fonichas 060.4. . 4 6... 4 6 6 6 460 4 4 4 0 4 
INIERIZURE(Bateaux citerneóS+..oom.. 
(ta: , JOT”. ¿US 2ULS Do ...0...0000....0 


(Apparel pparells de laVvaglr..ro. 
PORTS (Ens rins de dragaza et sau-= 
MARITIZS : 


CAVA inci 


: 102 -) 4.520.000 


A PR E 


ESPE (Liznes téléphonigues, 


| 294 .806 
(Cables scus-marinSe...... 


Mille Mm; “115 a 


RADIO - (InstaTlations ¿énmevuricas 
DI2FLUSION(E 3 TU 1 LOS, CON LITOS. bc. ....».s 
CAN AAA 


Nonbre e 
" 10 ) 12.604 


0 + 





, + o 


LLiRINE Na: ¡CHANDE. .060000006000.0060000600080 


Ea 310.000 
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- Section 7,- Prélovenents dans las départe- 
neants du Haut-Rhin, Bas-Rhin 
at ¡loselle, 





Des le dóítut de l'inv-sion les 
, dle a 
allemands incorvorereant ces dípartenents au Reich 
Cetce uastion sara exaniné dans la suite de 1! 


r 
»] 


expose du iinistere Public frenceis lorsju'il 


S'expliguera sur la zermmnisation. 


£4u point de vue du pillaze écono- 
mMique il faut cependant indijuer due les Allemands 
cnt chasrché á tirer un naximun de ces trois lépar- 
$ tanants, s'ils ont payé en narks un certain non- 
tre de ¿rcoduics ils n'tont effectué aueun reslenent 
pour las princi¿alas ¡¿rolvcticns (charton, Ta 
patrcolea, yjatassa, nmatérial industii21, raublas, 


machines azricclas, ate...) 


Cas r.nseiznements énanent de 1! 


Institut de Ccn¿oncture at sont ccontenus loans 


— Y ra 


L.D.F. Eco. la tablaau l¿pcsé (L.D,F, Eco. no 34) jui peut 
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PRELEVIMENIS DANS L2S DIPARL3JENTS DU HAUT-2HIN 








Bi9=RHIN, MOSILLE 


(en miliicns:de francos ) 


1939 ) 


. $ LaY3S $ NON P,YES:s  LOLI,I 
- Denrías azriccles,(vins, : $ : 
p lait, A A AA . 1.139 : y . 7.189 
: Matierás pr: nit. oras 31325 12 19:2l4 3 20.539 
. Proquits induetrial8..ic...! 6.9 : 02 1 7.079 
Ñ : ifatérial £ outilla:xa ind....: - - 956 1 956 
: a£cutaes € pents rcutisrSo.....! - y - 3 6 
: Navizaticn interizure.......! - - 2 3 32 
— lMeutles neutla.nts B£600..00000000.1s4 » al p 6 o +00 o 6 o +00 
: agricultura (enenines asriculas - 
- 86 preleva.ents en fórats): - - 140 4 140 
: - : MS 
: Or, devises, oseuvres d'ert,.: - TO 3 +15 
i L-ADETOL E BRASS E AAA 





La ¿¡inistora Public francais en 





traiitent de la gernmanisaticon indizuera notarment 
ecinent la firme Hernann GórinegWsrke, dans laquel- 
la 1l'accusé Górinzg avait des intér3ts considéíra- 


clas, s'sst apyroprió les installations et nmines 


da la sccióté dite las "Patits-Fils de PF, de 


NINDEL et Cie", 
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- Secticn 3 - Prélivenents divers 


* 
' 
1 


La huitiéne section de sa chApitre 
Iil, les acquisiticns en apparence résulizres 
ast consacrés ; 
-=10) aux spocliaticns en Tunisie 
-20) aux réquisiticns pour lesquelles les 
particuliers n'cnt recu aucune indermi té 
-30) aux réquisitions ayant fait l1l'crjet d'un 


reslenment par le Gcuvearnenent francais. 


Il. Socliaticns en Tunisitc,. 

Les Allenands pénétrerent en Tunisisc 
le lO ncve. tre 1942 et en furent chassés par les 
armées allióas en nai 19+3. Duránt cetúie pério- 


le 1ls s'y livrerent 2 de multiples syoliations 


et firent de nombreuses copérstions au marché noir, 


Dans le dccument 1766 P3S/3 décou- 
vert par l!'arnée des Etate-Unis et deja cité re- 
lativenent au marché noir en *rance (Ex csé pa.re 
92 Fo - L.D.F, Eco. n% 25/2) HE¿LEN évalue au 
2 février 19,3, les ¿rélevenents effectués sur 
la próétendue indernité d'occupation inposée á la 


Prence 4 1 nilliard 200 nillicns, le nontant des 


sommes "pour 1'entretien Tunisie", 


D'apres les renseisnenments domné 
par 1'institut de Conjoncture (L.D.F. Eco. n% 35/1) 
les prélevenents et prestations allenmands en 


Tunisie s'¿leivent 4 1.110.310.000 f.ancs, sur 
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U 


lasquels ils ntont procódé a des r> “lenments fic- 


tifs que pour un nmontant de 4$71,070,000 frances, 


Lo talleau relatif A la Tunisia 
donné par l'Institut de Conjeoncture, peut 8tre 


résuné ainsi zu'il suit $ 





dy Prólivements en Tunisie 
E LUNLSLA 
"10. Saisie de fonds Drivés 69.340.000 Ers, 
“20. Denréss asricclas 233.500.000 
"30 Chevaux et nmulets 50.000.000 * 
"4% atiódres prenidres 472.450.000 " 
"50. roducticn industrielle 107.000.000 " 
"6% Qutillara industrial 2.000.000 " 
"7% Transports +t communicsticns 3200.220,+000 " 
3% Biens privés (r Áutles, 2tC..,) 30.000.000 " 
"90. Py ee rie té put LES que 20.000.000 is 
y FO 9-Or at qe vises 14000000 5 
5 ¿restoticns 
"1% Immctilidraes 25:000:000 Frs, 
¡20m cdiain-4'! vceuvre 127.300.000 " 
A AIN A 
, 1.110,310,000 Frs. 


Ca tatleau ne conmmrend que les 
prélevenents et pIeStations en apparencea réculiérs, 


Les achats individuels +t clandestins n!y fisu- 


ll. Réquisitions pcur lesquelles les particuliers 
A MOL Les les particuliars 


n'cont recu aucune indennmité, 





La liste de ces réquisitions est 
PEesque inmpossitle A étatlir em raison de la rul- 
tiplicité des faits (postes de I,S.Fo, arnes de 
chassa, bticyclettes, notiliers, outils et okbjaets 


las plus diversg,) 


D'apres les astinations de 1* Ins- 
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titut de Conjoncture lea nmontant de ces réquisitions 
sa mente 4 huit milliards quatre cents nillicns 


BD Ts EGO. de frances (L.D.F. Eco. no 35/2) 
no 35/2 


III. Régquisitions ayant fait 1'objet d'un reslenen: 





var le Gcuvenement francais. 





En dehors des réxlenents de réqui- 
sitions par le Tréscor dont il a été question dans 
les diverses secticns du ¡résent chfpitre, le 


Irésor francais a récrlé un frand nombre de réqui- 


siticns allenandes las plus diverses, 


D'apyros les renseiznements donnés 
par le ¡finistere des Finances le nontant de ces 
S tro 


re -lenents s'éléive A milliard trciís cents milo 


L.D.F Ecos licns de frances (L.D.F. Eco, no 35/3) 
no 35/3 


¿our terriner cetiue secticn il con- 
viaent de si,maler pour rménoire, sans qu'il scit 
encore possitla d'en fixer le nontant, que les 

ES allemands se sont enparés, apres l!entrés en vi-. 
gueur ¿ss conventions d'armistice, d'un important 
natériel ap jartenant A l!Etat et en particulier 
AUX ¿¡linisteres de la Guerre, de la Marine, de 1'4ir 
at des Colonias, matáriel difféírent dont la livrai- 
son avait ¿té stijulée dans les dites conventions 
d'arnmistice notan: ent en ce qui concerne la flotte, 


(article 3) 
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o Chapitr> IV - 


LES PRESTATIONS DE SERVICES 


l, fransport_ et _comewnication * Si les ncyens 





de trans /ort et communication pouvaient,aux termes 
de l'article 52 de la Convention da La Haye, f4tre 
soviis par l*occupant pour qu'ils ne scient pas 
utilis¿s contra lui, et, d'autre part, si d'apres 
l'article 13 de la Cconventicn d'armistice le 
Gcuvernenent francais avait acceptéá de veiller 3 
ce que, sur le tercitoire occup¿, scient dispo» 
clas la personrmel spócialenent nécessaire et la 
guantité de rmatériel roulant de chenin de fer et 
autres noyens de communication correspondant aux 
conditicns ncrmales du tens de paix; les 4lle- 


nands n'en avaient pas pour autant le droit de 


ru 
A 


2 servir de ca naterie 21, scit en France scit 


Ú 
E) 


anas un autre pays, pour la continuation de leur 


so 
D 
=— 


et pour transyorter les objets pillés dans 


*s noyens de communication ne pou- 
veient átra enployés par aux que pour les tescins 
de l'aruéa strictement chargéa da 1' occupation de 
la France, 

L* cecupant n'en utilisa pas noins 
le nmatériel de transport, le nonteant total des 
¿Pastaticns ainsi exijóss stéóleva A 68.567.876,00 


frances, sur cet.e some les allenands ont ficti- 


“par le compte frais d' occupation 49.347.139." 
“Par cloaring 4 + 20000041 


la solde soit 15,520,737,000 franes n'a janais 


1 
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L.D.F. Ecc, fait 1'otjet d'aucun prétendu roslement (L.D.F. 


E 
LOCe O 


Si-=nalons pour éviter toute confu- 
sion que le total des paienonts fictifs faits par 
1*occupant se monte a 68,567.876,000 en natiéóre de 
transyort et commnication et, qu'il y a lieu de 
les impoputer sur la compte préstaticns de services 
et non sur la compte prólevenents de matériel, 
et en vertu de la regle de ltinputation des paie- 

> nents sur les intóréts d'akcra et sur le capital 


easulte, 


T LA? b- 3 bLreumne lTlery 
Il,- LO F2 ent des LICUpDeSs allenandes + 


a 
A AAA PPPPDVVIVKVKAC[XÉÓÁÉX a 





Les Allanands avaient inmposé au 
Gcuvernenent francais les fiais de locament de 
leurs trcoupas, Celles-ci s'¿ótsient réservó les 
vius sermptueux imnmeuvles et la plupart des plus 
ES confirtables hotels. Non seulement les Troupes 
d* occupation «tb d!opération y logeaient mais encor 
28 nembreux 4llemands civils ou militaires : Ppar=- 
missicanaires, convalescents, réfuriós venant 


s¿journar en France pour leur asrónent 


3 


D'autre jart, les occunants se ron- 
troront d'une exisceance incroyable pour faire 
installer et neubler a leur zo4t les irnmeutbles 
dans lesquels ils s'tinstallaient. 11 faut d'ail- 


leurs noter qu'une srande partie des meubles four- 
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nis par la France pour gernir ces locaux ótaient 


envoyós en Allenazne, 


Dans Son rapoort précitó HELMEN 
tralte cette question (pares 23 et suivmtes - 
L.D.F, Eco n% 13), Il ne conteste pas le nmontant 
des f aís de cantomenent, qui ont atteint la son» 
idéralla de 483 rilliards 300 rmillions de 
frances et fait allusion aux nombreuses r ¿clama 


ticns fra Mmcaises relatives aux abus de 1'occu-- 


- e - e «e q Y d ya a. 
m7 ant 2n CcaTue matlera, 


11 y a lieu de rappelar pour nménoi- 
re que dans l'évaluaticon tros lar.:e de 74 nilliara: 
pour l'*entretien des trcupes d'*occupaticn dont ¿il 
a tó question relativenent A l'inde 2nmmité pcur 
l'entretien des trouves ¿"oceupation (page 30 
L.D.F. Eco n? 16), sent ccnpris les frais de can- 
tomenient et que dis lors catie prestation de 


49 nilliards 300 nillions apyaralit come une véóri- 


$ tatla Sioliaticn, 


Ill, £ravail forcé _Ppour 1r l'occu; ant + 





Un grand nombre de travailleurs 
francais furent contraints 4 un travail forcé pour 


1'cccupant soit en France soit em allenasne, 


¿n ce qui concerne la déeportation 
de cas derniers non ccllézue du Ministire Public 
frangais vous exocsera les conditicns de cette 


dévcrtation en contravention aux dispositions lu 


droit international, 
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Je ne Ebcrneorai 2 vous indiquer, d' 
apres las statistiques qui furent ¿táblies, la 


5 


perte d'hevres de travail résultant pcur la France 
de cette ríaqvisition de main-d'ceuvre et le rion- 


Y” 77 y E “5 - e ' EN A 
tant des dépenses occasiomées de ce chef au 


- 2) Perte d'heures de travail : Ces rensal. 


PPP e [a 








o 





¿nonents fisurent eu tallesu étalli par 
1l'*institut de Conjoncture (L.D,F. Eco, 
no 36/2) dont voici le résunmé : 


"-Heures de travail perduas 
' du fait de la ¿gsportation.. 7.427.304.,000 
"e Henry 238 de tr AVA E) Jerdues 


L 


" ¿u fait du travail forcó... 5.124,335.000 
+o 2) 


de TODD nissan rd Li 895000 


md o A a A a A e e 
o. 


- Lt) lMiontant des selaires payés par la Franc 





pcur_le travail forc¿2 y Les salaires fictivenent 











relés var le conm,)te frais d'ocecupation 
se nontant 2 : 32,914,952,732 frances 

ceux payés par la Tréscr francais attei 
ment ; 10.787.548.745 frances 


8c1t un total da : 43:702,501,430 franc 


¿n ce quí concerne le travail for- 
tance, cos ¿valuations d'heures de travail 
ar rd AnS -3 a ala 2 y 1 ds adraad > ArAYrE Y” 
Prades eb ue palernent de salaiíres ne conprennent 
jue los effectifs d'cuvriers astreints au travail 
en France et encadrés dans "1'Or:snisation Todt", 
los ateliars de la "Wehrmacht",de la "Krisssnarin 


) 


ve la "Luftwaffe" ou "N.S.K.K," 
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Ces ¿valuations ne conprenrnent pas 
la travail des cuvriers enployós dans les entre- 
prises prioritaires, ctest A dira classóíes par 
1'occuyant dans les catéxories "Rustung", "Datrib" 
"5", dans les nines, les cherins de Ter, servicas 
publicos, les entreprises de tcutes natures utili- 
séís ¡var l'occupant et la J¿rsomel des exploita- 
ticns asricoles, I'tnactivité de cos travailleurs 


se trouve inplicitenent nmentionnés dans las divere 

icecnotes que j'ai eu 1l'henr eur 2*indiguer rela- 

*% tivenent aux oróéleivenents en nature (a-ricultura, 
natícres preniores, gLjets nenufacturés et pres- 


tations de sarvices) 


¿¿ CS prestaticns il cconvient a' 


AaGcuter callas qui furent impos-«és par 1'occupant 


£ 


” 

C 
A 
Po 
HA 
na 
y. 
Fx 


. 4 . 
Ceniiise en e2tat des rieyans de producticn 
F - . 
endormagés par les bomkterdenents alliés +t les 


2 


_ > Pe A ] e a a A K . 3 
actes de salctasze des sroupes de la "Résistance", 


$ 4 cet ¿vard, c'ost enccre le rape: 
L.D.F. Ecos HIMMSN (pare 102 -» Decument 1991-15 - L,D.F. Eco 


n% 13) cui ncus doma quelgues indicaticns, 


pres avoir siznalé qu'entre le 
ler ¿anvier 1942 et le 30 juin 1944, la Déléza- 
ticn allamande réclanait de ce chef envircn 10 
illiaras et que la France subtissait $0 f du prej 
licz tandis que l'Allename ne devait en Sup: r- 
ter que 40 %, HENMEN indique que les prestations 


Po 21 228 par le GCUVernel lent france anis se montent 
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1 


a environ deux nilliards de francos, 


Enfin siznalons pcur nénoire que 
les Allenainds exivtrent des excnórations fiscalas 
2 leur profit, d'aprés les renselonenents donnés 
par l'acdiiinistraticn des Finances, les inptts que 


las ceccupants auraient da payer sont de 1ltcrdre 


p- AA 5 — > * . 
da 15 ¡illiaris, 


En dófinitive, clest la contribua- 


tle frangais qui dcit subir catta parte, 
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CONCLUSIONS 


Si vous le youlez tien, Messieurs, 
pcur vcus donner un apercu d'ensentle sur la si- 
tuaticn de la France, je feraií apyoel une derniére 
fcis 4 HEM.EN, Le dictateur écononmigque qi ruina 
mon pays, sur las crdres des accusés que vcus 


avaz A jusger. 


e alcrs que dans ses cing prenmiers 
ra, ,crts, mal. :ré leur a; ¿arente technicité, 1'au»- 
teur laisse a>ryaraitre l!'lassurance du tricnyha- 
teur, qui peut tout se pernettre mu nmé7xris du 
drcitz dans le dernier, rédigé le 15 décantre 
1944 2 Salsicurg, HEMMEN chércha visitlenent, 
tcut en lais:ant un caractere technigue 2 son 
travail, 2 plaider la cause de 1'/1llenazne, cel- 
le des ses maitres nazis et la sienne propre, 

e mais il n'a rcóussi qu'a faire sans le vculcir, 
un inplaca:le réquisitoire contre l'ceuvre néfas- 
te dont il s'túteit chargé 2 

- 4 la pa:é 1 de son ra), crt 11 net en cause 
las dirizeants du Reich et Górinsz en ¡articqulier 
en écrivant ; 

"osreso. Suivsnt les lignes directrices 
" pesces le 5 juillet l94U par la ¿¡naró- 
" chal du deich char. :ó du Plan de ¡ua- 
" tre ans en ce zui ccncerne la situa- 
" ticn de drcit en vizueur, la conven- 
" ticn d'arnistice ne ncus deme pas de 
" dr.its dans la domaine ¿ccncr1i que 

" dans la partia de la France non cccus 


" póe, méne pas par la vcie d'une inter- 
" crétaticn extensive......” 
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Un peu plus loin il reconnait le 
chanta.:e A la lizne de dénarcaticn en ces ternes: 


" sor... Le Gcuvernenent tétain nani- 

" fasta des le déxut le vif désir du 

" rétallissenent rapide de 1l'accnenie 

" ¿¿étruite avec 1l'aide allenande d'une 

" part, et, d'autre part, pcur trcuver 
2 " du travail ¿cur la pcyulation cuvrié- 

" re francaise pour éviter le china.;e 

, nenagant, nais avant cut le vif dé- 

" sir de vcir réunir á nouveau les deux 

" zones de la lance séparée par la li- 

" ¿ne de déma:zcaticn pour arriver á une 


mo 


" unité ¿ccno DE. eb adn a 

"- sa déclarant en nméne tenps dis¡csé 

" Zans une larsze ne asuro 2 la diri> rar, 

" scus une directicn francaise, suivant, 
" le systene ¿eccncnique allemand, a la 


" récr:aniser conpletenent dtapres le 

a mcdtle allenand et 4 1'incoriocrar 

" dans les tíches eurcpéennes. Ccantre 
" d'inportante allé:enents de la lisne 
le démarcarticn, la délézation d'ar- 
" mistice s'est alcrs nise d!tacccrd 

" avec le Gcuvernenent francais pour 

" introduire le drcit allenand en na- 

" tiere de devises dans le lésxislaticn 
francaise, elle a preposé ézxalement 

" les principes les plus inmportants du 
" raticnnenent et la directicn de 1l!éco- 
" ncnia suivant le rucdéle allenand,...” 








Sur la ccntrainte et sur 1l'tcpocosi- 
ticn des Francais il écrit, pare 4: 


so... Avec celá les prix qui ncontaiert 
" autenatiquenent, avec un dévelc y penent 
" ncn entravé du marché noir furent 

" ressentie d'autant plus vivenent que 

" las salaires furs nt maintenus par 

" ecntrainte.....” 


r lus 1cin, pases Y et 10 : 
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"iserr. 4 celá venait s'ajouter mainte- 


" nant le nitraillaze systinmatique des 

" grandes routes et das ponte par des 

" avicns vclant 4 base altitude, comme 

" prélude de l'invasicn (en France ncus 
" discns a la Lilératicn) tandis qu'en 

" néne tenps le travail de satlctase des 
3rcupes de régistance, scutenus sans 

" aucun doute par las ¿nclo- -=SAXcns, pre- 
" nait un dóvelop enent jusque 14 inccn- 
" nu et senilait avcir repris dans tcut 
" la reste de la France la táche des 

" bombardiers anzlaiS....... toute 1 

" activité de la producticn d'arnenents 
cessa déscrnmais conmpletenent. ¿vee 
raris tcutes les ccommunicaticns ¿étaient 
interrcm,yues, et son aporcovissicnne- 

" nent, qui depuis des mcis ne se fai- 

" sait déja plus que presque exclusive- 
" nént par las srandes rcutes, se trcu- 
" va ainsi ¿ravenent nenacé, tandis que 
" les riches ¡jrcvinces a “ricole 2s de 1! 

*" 0uest avaient des excódents qu'elles 

" ne pcuvalent livre... coo...” 


A la pase 13, HEN¡L.EN tente de dé» 
nonterer par das óvaluaticns financitres et das 
raisommenents des plus eontestalles que la charge 
de la ¿uerre a ¿té par táte d'hatitants, plus 
lcurde ¡cur les Allenands aue ¿cur les Francais, 
Rails 11 dótruit lui-néne d'un not tout le systeme 
de dófensa qu'il avait ¿échafaudó en écrivant A la 
fin de ses calculs audacienx que de l%autornne 
1940 A février 13+4,) le cott de la vie a 2au2nen= 
té de 165 % en France, alors qu'en Allenasne il 
n'a auznenté que de 7 %2 Ur, Messieurs, c'est 
je crcis tien r l'auenentaticn du prix de la vie 


que Je nesure 1'a;, auvrissenent dtun Paya. 
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Enfin, íl aevcue le crine allenand 
en ces termes, paze 4 3 


“se. Du fait de la scustraction pen- 
” dant des années AT ¡crtantes quan- 

od E cuts Scrtes, sans 
" ccntre-partie ¿cononique s'était 
es preduit une dininuticn de substance 
" se Ele, 4 laquelle correspcndal 
" son tour une importante circulaticn 
" nonótaire, qui avait ccnduit a des 
" phéncnénes inflaticnnistes tcujcurs 
" plus visibles, surtcut 4 une dévalo- 
" risaticn de l'arsent et á une taisse 
" du pcuvecir dtachat.....” 









a 


0es pertes matérielles, ne dita-t- 


cn sent réparatles; par le travail et 1'éparzne, 





cn pcurra recconstituer dans un avenir plus ou 





moins lcintain la situaticn éccncmigue du pays. 


C'ast vrai, mais il y a une chose, 
qui ne pcurra jamais átre réparée, c'est les ccn- 
scquences des privaticns sur l'état physique des 


populations. 


Si les autres crimes allemands, 
tels que les dóycrtaticns, les assassinats, les 
nassacres, fent frénir d'horreur, le crime qui 
a consistó a affaner sciernment des pcyulaticns 


entictes n'en est pas mcins cdieux, 


Dans les pays cccupés, en France 
ncotanient, keauccup de perscnnes sont nortes uni- 
quenent 2 causa de la scus-alinmentation et du 


nangue de chauffa:a, 


Ón estinait qu'il fallait aux per- 
somes 3.000 4 3,500 calcries par ¿cur, et de 


4.000 4 5,000 pcur les travailleurs de force, 
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mais des le détut du ratiommenent, en septentre 
154+0, il ne fut attritué que 1,800 calcrias par 


¿cur et par persome,. 


Prczressivenent la raticn dininua 
á 1,706 calcries en 1942, pjuis 4 1.500 pcur tcn- 
ter á 1,220 et 90 calcries par ¿cur pcur les 
adultes et a 1,300 et 1,300 pcur les travailleurs 
de force; les vieillards n'avaient que 850 calo- 


ries par ¡¿cur, 


Mais la situaticn réelle était en- 
ccre infírieure 4 la raticn théoriquenent allcuée 
par les cartes d'alinmentaticn, en effet fréquen- 
nent un certain ncentre de tickets n!létaient pas 


hcncrés, 


Les ¡¿llemands ne pcuvaient nécon- 
naitre la situaticn désastreuse de la sánté pu- 
tlique puisqu'ils estinmaient eux-ménes au ccurs 


de la ¿uverre 191+-18, gue 1'áttribution de 1,700 





calcrias était un "résinme de fanine lente ccondui- 


gdant a la nort", 


Ce qui ars ravait encore la situa- 
ticn c'ítait la qualité des raticns distribuces, 
la pain ¿était de la plus nauvaise qualité, le lait 
iuand il y en avait, était ¿créné au point que 
le taux des natíiéres sgrasses n'ótait que de 3 % 
las frconazyes ne contenaient. que 20 % de natitres 
¿rasses, Le peu de viande laissée á la poyula- 


ticn, ¿ótait de mauvaise gualité et désraissée, 
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le pcisson avait disparu des marchés, 


Si 1'cn ajoute A;celaá un manque 
presque absolutde comtustitle, de véitenents, de 
chaussures, le plus souvent ni les ¿ccles ni les 
h9yitaux n'étaient chauffés, on eccmprend facile- 
ment quel peut átre au point de vue physique 1! 


ctat de la population. 


Des nmaladies incuralles, ccorme la 
tutarculcse, se sont développées et contimuercnt 
2 ¿tendre leur ravaze lonstenps encore, la crcis- 
sance des enfants et des adclescents est sórieu- 
Ssenent conmprenmise, l1'avenir de la race domnea lia 


aux plus grandes inguittudes. 


Les effets de ce pillaze éecnomi- 
que Se fercnt semtir pendant une duráa indóterni- 
nge, 1! épuisenent est tel que malgré ltaide sé 
néreuse, ap crtée par les Naticns-Unies, la si- 
tuaticn des pays cecupés dans leur ensenble est 
tcujcurs alarmante, en efífet, l'alsence corpléte 
de stcck, l'insuffisance des Mmcyens de preoduecticn 
et de transport, la réducticn du cheptel et la 
déscrganisaticn éeccncnique ne Jernmettent pas en- 
ccre d'attribuer des raticns suffisantes, cette 
misére ne pcurra disparaitre que prosressivenent 
dans un tenps assez long que persome ne peut 


anccore dóéteminér, 
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S1 dans certaines riches résicns 





agriccles tes producteurs ont pu avcir pendant 
1'cecupaticn et cnt enecre une situation privi- 
1ógióe au point de vue alimentai re » 11 n'en ya 
pas de nméme dans des résions pauvres ainsi que 


dans les centres urtains. 


S1 1'cn considére qu'en France 
la populaticn urtaine est plus nonbreuse que la 
pepulation rurale (recensenent 1936 : pcpulation 
7 úrtaine 21.971.658.000 - popyulaticn rurale 
19.935+358.000) cn peut pcser en principe que 
dans sa gránde najcrité la pepulaticn francaise 
2 ¿té scunise et réste encore scunise á un 


régine alinentaire nctcirenent insuffisant, 


Le Professeur Guy LAROCHE, délé.rus 
par le D. yen de la Facultó de ¿iédecine A Paris, 
pcur ¿tudier las consóquences de la scus-alinen- 

PA taticn en France du fait des próleévenents alle- 
nands, vient de faire parvenir un rappoort sur 


cette questicn, 


Je ne vcudrais pas prekonsger da. 
vantaze mes explicaticns en dcnmant lecture de 
tcut ce rap,crt, je denanderais seulenent au 
Tribunal la pernissicn de lui en citer les 
ecnclusicns : 

"s...Gn vcit combien ont ¿té S$rands les 
" nófaits du raticnnenent imposé par les 


" Allanmands aux Francais durant la Pé 
* ricde d'occupaticn de 1940 3 19%4, 
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" I1 est dif icile de chiffrer d'une 
facon précise le nombra des vies hu- 
'" nmaines supprinées par le raticnnenent 
" excessif., 11 faudrait des statisti- 
ques géncrales que ncus n'tavons pu fai- 
" ra óétallir, 


5 Cependant sans la surestiner, cn 

" peut penser en y conprenant les mala- 
" des des asiles, que la pertae de vies 
" hunaines de 1940 4 1944 atteisnit au 
" nmcins 150.000 personnes, 11 faut y 

" ajcuter un grand nentre de cas de na- 
" ladies ncn nortelles, de déchóances 

" physiques et intellectuelles, scuvent 
" incuralles, de trcubles de dévelc; ,e- 
" nent des enfants, StC.... 


5 Ncus penscns qu'cn peut retirer 
" de cet expeosé feorcénent inconplet 
" trcis cconclusicnos $ 





"- l, les auterités allenandes d! o0ccu- 


Ñ paticnm cnt sacrifió déliléreno 

e nent la vie des nalades des asi- 
> les et hisjices, 

” 


Y" =- 2, tcut stest passé coma stils 


" avalent vculu crganiser d'une fa- 
Y ecn raticnmelle et scientifique 

di la ¿cchiance da la santé des ado- 
de lBscents et adultes, 

n”n 

" 


- 3, los ncurrissóns et les ¡¿¡eunes 


y enf.nts ont ecnservó une raticn 
A ncrnale, 11 est protktable que cet- 
be p te situaticn privilésiéós s!expli- 

si que par le fait que les diriseants 

n nazis espóraient répandre plus 

1 facúdlenent leurs doctrines par- 

”" ni des $tres qui n'auraient pas 

" connu d'autres conditions de vie 

n et qui n'auraient, par une é¿du- 

> caticon dirizóae, accepté leur do- 
A 5 nminsticn, alors qu'ils savaient 

0 ne rien pcuvcir atiendre, sauf 

" par la ccontrainte das adclescents 

ee et des adultes, 

" 


4uU rapport du ircfesseur Guy 
LAROCHE est ¿cint une phctozraphia, la vcici : 
-“ les nalheureux que vcus y vecyez ne sent pas les 
hartyrs de canps de eccneentraticn cuyde rapró 


allles, ce scnt sinplenment des aliénés d'un 
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asile des environs de iaris, qui sont tontés 
dans cat ¿tat de faitlesse physique par.suite 
de scus-alinmentaticn. Si ces hermes avaient 
eu le reine de l'asile antérieur au raticnne- 
nent, 1ls auraient ¿tó aussi forts que des 


3e4S ncriAaux, mais ils ¿taient ráduits 4 la 


Seule raticn officielle, 


Jans les autres pays occupés la 


situaticn ¿tait presque partcut la nméne, 


que nes adversaires ne disent vás: 


Ai? 


mais le peuple allenand en est au néne pcint 


de leur rópondrais, an prenier 
lieu, c'est inexact, durant quatre ans 1*' ,1lenand 
n'a pas eu froid, il n'a pas ¿tó scus-alinentó, 
nais au contraire il ¿tait Tasseñnent ncurri, chau- 
ment vétu, Lien chausséó avec las prcduits dé- 


SE IN el La Ñ . — ón Ñ - 2. - 
2S dens les pays cecupós sur la part ninimun 


indispensable á l'existence des populaticns de 


tap pelez=vous, llessieurs, les pa- 
rcles da Gíring, citóes au ccurs de cet expcsó 
(hediDibeoo 11 . dieccora Fáte de la meoisscn - las 
ls archives cotcbre 1942) 


“os.eodi la fanina doit stinstaller, ce 


ae Sera en aucun cas en Allenamnesy.." 
" ASS e 


a) yelez=vcus, ¿lessieurs, les quan- 
titós óncrmes de produits envcyós en Allenagne, 
nctarment de la fagcn la plus hcnteuse par la 
marché ncir cramnisé par le fonas de pouvcir du 


"Plan de Quatre ans", 
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Je répcndrais en deuxiéne lieu A 
nes adversaires 3 les Allemands et leurs diriseants 
nazis cnt vculu la guerre, qu'ils ont déclanchés, 
ils n'avaiant pas le droit dlaffaner les autres 
peuples pour tenter de róaliser leur entreprise 
eccupatle de dominaticn nmondiale. Si aujourdfhnui 
1ls se trcuvent dans une situation difficile c!est 
bien la conséquence de leur compcrtenent et ils 


ne sont pas fondés á reprandre la phrase faneuse : 





"Je n'ai pas voulu cela", 
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